


ANALYSEUR DE SORTIE

PRINCIPALES CARACTERISTIQUES

•Mesure de la distorsion 0- 20 %

•Wattmètre de sortie universel
I mW à 20 W.

•'.Voltmètre alternatif à fréquen-
ces acoustiques de 1 K mV a
3 80 V.

COMPAGNIE GENERALE DE METROLOGIE
15. Avenu* de Chambéry, ANNECY (Haute-Savoie!

Talap* 0 *1 - Ad* T*l*0' MtTIIIX AMMICY

Ao*n* pou. SON» •• SONI A OIS! R MAMÇAIS, 15, faukou.g Monta*....AGINCIS Strasbourg, M IISMUIH. 15, plaça dos MaH.,. M TAlA YRAC, W. »
C»l* Industrtollo — Man*

rAAlS T/I^ona . PtO. 7900- Ulla, M CCHir,». 2 SollAnr > — lyoo, l> AURIOt,0. Ce
AtonlpolMr , A* AIONSO

lalsyotto m* Alviand'a Caban.1 — Caan, A* A LIAr., U. tu® Bico**!V s^^M
«* ^ 4- -. 32.

M ftaudavd.no — R.nn.i, OAANUR. II. ru* PoulU.'i POU AS. 13, tuaRot go — Bay.outh, M Ar . KIHOt. V, AMM 'tartan
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kMElOMEX
DANS SA lU111 CONTRI

Il CRIMI.LA RAOIO IST

OIVINUI ARMIS

LIS PLUS IIMCACIS nr

UNE CRÉ ATION
ENTIEREMENT

NOUVELLE
ABSENTE JUSQU'A

PR ÉSENT DU

fe*ïA}MARCHÉ

Production HELODIUH
MAIOBI 1RS CONDITIONS OUTIllSATIONTEPPA2 MATUl lLOURIS IL IALLAIT
HORS 01 PAIR HOUt l
SHONNIRA 01 RINCONTI I I

L IS T U BIS MAZDA

OIS IAMP Ï S MAZDA

MAZDADOCUMENTATION
DEMANDE

4. RUE GENERAL PLESSIER E C L A I R A G E - R A D I O
LYON

Tél: FRANKLIN 08-16
TINS RECEPTION POUR RRDIO DIFFUSIOI TINS « fCIPTIOl POUR »1(1111 PIOFESSIORIEL
TUBES 1 mois CATHOOIOUES TINS ERISSIM POUR 1PHIUTI0IS CUIUIIS
TTPES [ NISSIOH FOUI 1PPLICATI 0 RS SPiCIUIS - MHS SPECI1UI

DÉPÔT 0 PARIS : 5,R.dss FilUs S! Thomos
TOI RIC.68 66 • Métro: BOURSE



'OlnSBZàïïBODB00SBBWD6B
•S Gomma. d. 80 KC/l à 26 MC/. •lire.d. .noduMbea r^W6W » 01(0 •/,
•1Gomme M.F.,elol*« <20 d 520 KC/. e Sorlle H. F 6

•Poiali «ICI [ToliOnom.nl ifondord Caire Tmion doutile H.F. >.rioUad.l>iV4100mV

•3 Frdfoaaeti de madeloliaa •Sortie dMhda dt la B.F. odoobl.all<aool.«r
<00-1000-2500 o'i-

Melonad

eloloaad de 0 6 10 V.r:

0 2. Rue de la Paix
ANNECY HL» Savoie)

Parte-XV». — VAU «d-SS.
rue Mlrhrlrt. Algrr. —tri». Seine et Srine-et -oue : (1KIHEI..•If pour l'AUMl et le Maroc : HADI

19. rue Euctne- felbci,
O I.l'TECB. 131 bl».i>nre»»lonnalre exclu Tfl. 96-M.

DE LA TECHNIQUE FRANÇAISE
vu

ET? VECHAM BRE - FRERfcS
3. RU» J- J. ffouifAU- ASNICRtS liw rii dlnn

AMPLIFICATEUR W 25
• PRATIQUE, alimentation par survollour-dévolteur ou sur battarie

12 volts - Préampli de micro - Sorties à impédances multiples.
• ROBUSTE, coffrai métalliquo - pièces détachées éprouvées, de

type professionnel.
e FIDÉLITÉ, - 2 décibels de 25 è 10.000 périodes - puissance

25 watts modulés, distorsion 3 %.
SECTRAD - 167, Av. du Général Michel-Bizo»

PARIS-XII - Tél. . DIDerol 62-37
PU*. RAPY...»
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un

OPl ï,EP0
UNE MACHINe
FRAN Ç AISE
OE CLASSE.INTERNATIONALE

assurez -vous dè s
m a i n t e n a n t l a
représentation d’une
marque de qualité
ayant fait ses preu-
ves au c o u r s d e
32 ans d'expérience

EMOU
LA MARQUE FRANÇAISE DE HAUTE QUALITÉEl!MAPGUEPITAT 63, Rue de (harenton - PARIS- 12'

D I D E R O T 0 7 - 7 4 w12, Due VINCENT. PARIS 19*- Métro:BELLEVIILE
Tél: BOT. 70-05

GÉNÉRAL RADIO C° PAPIED •MICA
:ELECTROCHIMIQUES

CAMBRIDGE, MASSACHUSETTS, U. S. A.

/ait savoir que tous les
renseignements sur ses
appareils de mesure, leurs
applications ainsi que les
pièces de rechange pour
réparation peuvent être ob-
tenus chez l' Agent Exclusif.

É,s R A D I O P H O N
JR DEMANDE -, •50, Rue du Faubourg Poissonnière

SIGMA-JACOBSAP A R I S - X”

58,Faubourg POISSONNIERE PARIS (10 ) • PRO 82- 4?
PUWECMCTEC * * DOMENACH

V



JWL DE QUALITÉGARANTIE

fabricants de :

. Q Tous supports de lampes
Contactées rotatifs
Entrées de secteur AT-PU
Relais - Bouchon dyn.
Fusibles, etc...

Œillets - Rivets creux
Cosses à river et à souder
Prises de grilles
Blindages
Piècesmétalliquesdiversesv̂\̂

Seul le manque de matières premières nous
empêche de servir notre clientèle comme nous
le voudrions. Toutefois, chaque demande est
examinée avec le souci constant de la satisfaire

dans toute la mesure du possible.

[

NEQTRON
da dmifie cLe qucÈté MANUPÀCTURE FRANÇAISE

D'ŒILLETS METALLIQUES
64, Boulevard de Strasbourg -

Tôlôphono , BOT. 72-76 (3 lignas)
PARIS-10*S. A. DES LAMPES NEOTRON

3, rue Gesnouin, CLICHY (Seine) Tél.: PER. 30-87
PUSL ILAPY

«iK-ac-Siff C O M P A G N I E
I N D U S T R I E L L E
DES TÉLÉPHONES/'*' •/ DIRECIION GÉNÉRALE — USINE
ET SERVICE COMMERCIAL

2, RUE DES ENTREPRENEURS
PARIS (XV*)
VAU. 38 - 71

m

îSORAL
j oue et gagne

;.v t Il joue une fidélité admirable.
car il bénéficie «fbns sa conception et

sa construction de toute l’expérience k
'X-

que SORAL o acquise dans la domaine
du malÉrlcl professionnel.e f .

I»
il gagne à tous

les coups lo confiance
de l'acheteur... Et il

vous fait gagner de
l'argent ... en |ouant.

SONORISATION
^APPAREILS DE MESURE

AMPLIFICATEURS DE CINÉMA
SORAL

ru*.«ATT
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C O N V E R T I S S E U R S ]]
A V I B R E U R

Pour Postos voiture, Coloniaux, etc... 6 v. ot 12 v.

• NOUVEAU MODÈLE •
PLUS PETIT • PLUS SILENCIEUX

• P L U S R O B U S T E •
E T S

23, rue du Chàteau-d'Eau, Paris 10°. - BOT 73-09
H E Y M A N N

|PU8L. RAPT

Y A DES - .
H.P. SIM
UtvkittafitèS POUR CHAQUE USAGE ...

P A R L E U R S
TÉLÉPHONÉ

DORIAN

4 3 8 1

H A U T

S.E.M26, RUE DE
LAGNY

PARIS (20*)

II 4

’/Â

$̂1

RADIO- AA.J.
19,RUE CLAUDE BERNARD ( 5C)[)A [)|(
OU6,RUE BEAUGRENELLE (lytjMIj.

Si DIFFERENTSS
DES AUTRES

ENVOI OECE

^CATALOGUE
«\cONTRE

15F
ENTIMBRES

AGREABLE / /
/ / 7

223 . ROUTE DE
MONTROUGE ( Seine ) T«l:

HATILLON
. 51-10 ( 3 Itqnrs ï£E-C.M.R.

VII



TRANSFORMATEURS ET SELFS

*!. i •;
TOUTES APPLICATIONS

SPÉCIALISTE
DU MATÉRIEL POUR !

AMPUS :
ALIMENTATION

BASSE FRÉQUENCE

JEUX COMPLETS
TRANSFOS ET SELFS p,
15 -30-40-60-80 W

ii

:

:y

MAURICEBARDON
59, AVENUE FÉLIX FAURE •klTOM

TEL.MONCEY 22-48
REPRÉSENTANTS: A'JRIOL " 8 C._. LVON

m ' COAPEZ : 61 Bou!eva-d Comot . TOULOUSE
BISMUTH: 15 Pio «.4« * Halle* . STRASBOURG

DISTRIBUTEURS EXCLUSIFS: EiecTRO -KAMO-SOMO* a~.taHuhiri.BUOH
r CfcRVAlS « 35 fui Burd6bis,R. DU PROGRÈS - Montreuil VBois - AV RO3-81 . ALGER

E M P L O Y E Z
UNEVERITABLE
GARANTIE POUR
TOUTE# VO#
TRANSACT/ONS

Produit tans rival pour lo nottoyago do tout contact électrique.
Électricité en général • T. S. F • Aviafion • Automobile

Petite Mécaniquo, etc...
EMPLOI TRÈ S SIMPLE

ÿ 3 pour les isolants9JV.
2l

Non irflammable

m H a ut e m
e f f i c a t

•Ni d é capant

e n t-/ VUs

1NVOI FRANCO
•virement à

C.C.P.Parti15 34
ou contre mindatde

N i i f
100 '" A b s o l u m e n t

t r oCet SSLïL..«K" un
véritable

1°) L'énuméretlon complète de toutes
pièce* dé tachée*, eccessolres. appareil* de

•e» et de sonorisation,
prix correspondants
ail ainsi que

ernant : dépannage, location d'amplls.
30) Oes schémas de montage: 5 lampes alternatif. 6 lampes alternatif

et 8 lampes alternatif. PushPull.
40) Une documentation technique complète sur toutos les lampes

y compris les nouveaux types américains.
C'EST EN RÉSUMÉ L'OFFICIEL DE LA RADIO
qui. en plus d'une documentation

connaître tous les PRIX OFFIC
dans le commerce de le Radio.

S a n s d a n g

tf2°) Tous
venta au LE SUCCES DE LA FOIRE DE PARISl'achat en

les autres prix indispensables
etc... chez fournisseur habituel :

Electriciens, Maisons de T.S. F., Garagistes, Horlogers.
Flacon échantillon franco contre 7S fr. en timbre

LABORATOIRE " ANTICRACH "sr "*• port
RAN

ante.
SACTIONSDES T

A. G O M E S
6,Ruo Jules -Forry. SURESNES (Seine)
R C Seine 942.151

LE MATERIEL SIMPLEX TA:ION 19-41 *!2847
C. C. P. Pari» 5941.404. HUI DI IA lOUtSI. A PARIS J- - 141. . R.th.li.u 63-40
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r- M D SPECIALISTE DES APPAREILS
EL * IN* D. DE MESURES DE PR É CISIONTRANSFORMATEURS
IST U CRÉATIU» OIS BLOCS fTALOHUlS POUR APPAREILS 01 MISURISMOYENNE FRÉQUENCE

nhtki
(Bloc hét

OBLOC
érodyno)

PONTOBLOC
(Pont do mesures)

• TOUTcS STRUCTURES

• TOUTES FRÉQUENCES
•MÉTROPOLITAINS

ET COLONIAUX

A . C . R . M .
OSCIllOBlOC AUTRES FABRICATIONS18, Ruo Saisiet, MONTROUGE ( Soin*) - Tél. : AlEsia 00-76 •Bloc oscillateur B.F.l

IMÈTM AUTOMATIQUE
EMÈTREMULTIMÉ TRE

PUBL RAPT

•MULTIMÈTRE DE PRÉCISION

•OSCILLOSCOPE CATHODIQUE

•GÉNÉRATEUR B. F. A BATTEM
UR M. F. MODULÉ
RÉSI

PACITÉS

FNTS•GÉNÉRATE
APPAREILS DE MESURE
ÉLECTRIQUE A ACOUSTIQUE

DE HAUTE PR ÉCISION

• BOITE DE STANCES•BOITrs DE CAt
TMÈTRE É• VOL LECTRON1QUE• MICRO POUR MULTIBLOC

ICI, entièrement ^pour montor SOI MÊ ME le - banc do dépannage «

DE DEPANNAGE COMP
étaloi

•LIT pour STATION SERV
nnés et doitui.réalisé

•PANNEAU
l'aide do cas blocs.

EXTRAIT DU CATALOGUE

, 5 0 100 e t
GENERATEURS ' 25 a 15 000 c s

' 25 Q 100 000 c.•
VOLTMÈTRE ÉLECTRONIQUE (0.1 O 100 v )

COPIES, JAMAIS ÉGALÉES
Enlgei do votre revendeur le marque
ou «dressai vous directement eu fabricant E. N. B.|.

DISTORSIOMÈTRE (mesure du lau* de dlstor
en • de la courbe de Irequonces en
i bruit do *<ond par rapport au signal

Spécifier néanmoins le type d'appareil qui intéresse.
db. du
en db )

PONT UNIVERSEL
sells et capacltei)

AMPLIFICATEUR DE MESURES
MICROPHONE DYNAMIQUE

MICROPHONE ÉTALON
SONOMÈTRE

et du brui
AUDIOMÉ TRE (contrôle complet de Toute

humaine)

LABORATOIRE INDUSTRIEL RADIOELECTRIQUE
US, RUI LOUIS- K -CRANO, PARIS (2') - TiltPHONl : OPIRA 37-1S(mesure de rPtlilancei

de la lorce acoustique(me

L A
RE ELECTRO ACOUSTI-
IIALISE DEPUIS 1933
STRUCTION ET L'ETUDE
LS DE MESURE

I LABORATOIE
UE EST SPEC

LE

' ^' \ ayatJ- uA&se. /a
' susfie*tsiou. -uétia-

sou/vée. à/^oôie-
MOU&û Uwthéyuée

jp r—

o
ON
EI:

DANS LA C
D'APPAS

LABORATOIRET M h
IcouSTIQliî

S,ICASIMIR PINEL
MIUILLY SEINE
1II.IMI»M,»11 H- -

ey
)2f s«A,&S

s*tu><9è£as 8e-
S <% 28

TOUT LE MATÉRIEL RADIO
pour la Construction et la Dépannage

ELECTROLYTIQUES - BRAS PICK-UP
TRANSFOS-HP.- CADRANS-C.V.
POTENTIOMÈTRES - CHASSIS, aie...

g.

ICALPHA*prrir M t r t u n (ircruom
LISTE DES PAIX FRANCO SUR DEMANDE

RADIO-VOLTAIRE r_
155, Avenua Ledru-Rollin - PARIS (XI*)

T«M»h*«* . ROQ. tUI
Et-S R HUGUET D'AMOUR

51,RUE DESNOUETTES - PARIS XV? TÉL.LEC.97-55rue.MH

IX



OC & OTC EMISSION - RECEPTION
CONDENSATEURS - SELFS •QUARTZ ÉTAGES DANS BANDES AMATEURS - MICROS • P U. - CELLULES PIÉZO

MALLETTES D'ENREGISTREMENT ET REPRODUCTION (REPORTER), etc.

CENTRAL-RADIOEn stock à
35, RUE DE ROME, PARIS (8*) Tél. : LAB. 12-00

Un apécialiata aat 6 aotra diapoaition.
Livraiaon à Ultra lu # pour la provinca.P R I X : Q R P P

MIJi&â***" Bronch»
A M A T E U R S •

Bronch»
PROFESSIONNELLE
îMI Ui

M » » »
EMISSION

RECEPTION
Tilt

îist*oemofvft

moàèl* 1945

coAd.iion, dv LABEL. S•VI **ovv*lU» »*gl»s -U.S.E •• 6 k> No* -•eiiioiTO» dv S.C R -
VISION

tEPtODUCTION SONORE

S#!H mdwffOAC
Trontfo'molav'i “X.:::::r-I

IINHOM

? ETi YEDOYELLI, POUSSEÀU& CÜ
5. Rue JEAN MACE.Suresne» ( SEINE I - T» l: ION.14- 47 , 40 & SO

Condensateurs an Mica
SPÉCIALEMENT TRAITÉS POUR HT

P r o cé dé s " M i c a r g e n t "
TYPES SPÉCIAUX SOUS STÉATITE

Emiiiion-R4ception au petite puilMnce iulqu * 20.000 relie

R E N D E M E N T
M A X I M U M

André SERF
tTABLISSEMENTS

/27, F g du Temple

PARlS- lO1 Nor. 10-17
RIBET & DESJARDINS
13, Rue Perler,MONTROUGE (Seine) - HL«Ihie 2e - 40.UI

AGEMCE OÉNtlALE . .
ETAeilS&lMfNTS UNIC BADIO «.I»., Jl, QUAI O-AMIBCCIUB. llEül

IA MlOPQUE

"^̂ " REFONDS
1

S 7- 3 C35, R . du ROCHER ( St LAZARE ) PARIS - LAB 0 8- 1 I

X
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#âr A

1

Èi$

JMODIFICATION DE MARQUES

Pour éviter toute confusion entre leurs
marques respectives, les firmes ci-dessous
ont d’un commun accord décidé les modi-
fications suivantes :

depetit ifràme
^

V - LA FIRME
L. I. R. (Ets LABATUT)

36, Avenue d'Italie à PARIS
1 7. R U E B E Z O U T PARIS ( 1 4M

prendra la dénomination de

ETS JULES JUHASZRADIO L. I. R. T. G R O S S I S T E - I M P O R T A T E U R
MAISON FRANÇAISE

NE VENDANT QU'AUX PROFESSIONNELS
2° - LA FIRME

LES INGÉNIEURS RADIO RÉUNIS
72, Rue des Grands-Champs à PARIS- XX'

modifiera sa marque L. I. R. R.
par la nouvelle dénomination

T O U S L E S T Y P E S
DE LAMPES DE T. S. F.

disponibles pour la construction, revente et dépannage

L. I. R. A. R. 1 2, R u « L i g a r d e - P A R I S - 5*
OUVERT DI 10 A 12 HEURES ET DE 14 A 11 HEURES T*l i GORelini 60 - 42

PUSLRARYi

1
ASSUREZ- VOUS L EXCLUSIVITÉ POUR
VOTRE SECTEUR D’UME MARQUE QUI

D E P U I S 35 A N S
A F A I T S E S P R E U V E S1

Bureau à Paris
47. Rue BONAPARTE

Te l DAN. 98 69

Services Administratifs
7 RuedelUCET0URS

( l e iL I Te l



dmkS , ieitfà donc cùi
JetvtiM lüUtii ...GÉNÉRAL RADIO

1, Boulevard Sébastopol, PARIS (I*1)
GUT. 03-07

le Poste en Aluminium et Glace
APPAREILS DE MESURES

POLYMÈTRES, CONTROLEURS, LAMPEMÈTRES
GÉNÉRATEURS HF, OSCILLOGRAPHES mais
A M P L I S E T P O S T E S

est le modèle de LUXE
des Amateurs de beaux PostesTOUTES LES PIÈCES POUR T.S.F.

TRANSFOS, H.P., C.V., CADRANS, CHIMIQUES
CHASSIS, LAMPES, ETC...

CRÉ ATION ET FABRICATION

GROS S C H A E R E RE T S

NOTICE SUR DEMANDE 54. Rue Nollet, PARIS-17" - MARcadet 52-90
PU8L. RAPY

A il 7V
S.A.R L. capital 1.500.000 franco

100, Boulevard Voltaire, ASNIÈRES (Seine)
Téléphone: GR Ésillons 24-60 è 62

APPAREILS DE MESURE
VOLTM È TRES A L A M P E S
VOLTMÈTRES ÉLECTRONIQUES

FRÉQUENCEMÈTRES
OSCILLOGRAPHES

MODULATEURS DE FRÉQUENCE

MATÉ RIEL PROFESSIONNEL
ÉM I S S I O N - R É C E P T I O N
CONTROLEURS DE GAMMES

REPRODUCTION
FIDELE

MUSICALITÉ
S O C I É T É I N D U S T R I E L L EPARFAITEyx-:-.
RADIOÉLECTRIQUE20, Rue du MOULIN - VINCENNES (Seine) DAU. 15 -98

FUBL RAPY

XII



AUDAX '

w. t -p
VVLE BLOC 3 GAMMES

*
176 2000MS

*Y3Emm
W*« '•.'Tl;m xi

. '' q u i s ' impose
PAR SES PERFORMANCES ET SA
CONCEPTION RATIONNELLE

^

>

sv- ;

94,RUE SAINT LAZARE
PARIS 9* • TRI. 56-86

45, Avenue Pasteur MONTREUIL-/S-BOIS
AVRon 20-13 et 20-14

X-13
L-NOS MERVEILLEUX

VARIFER
ÉOUIPENTNOS SÉRIES

STANDARD
PERFORMANCE
SÉLECTIVITÉ
VARIABLE ET
PYCMY^

‘J
X12i fis

— le choix
fait 7/£

Agent Je plu»i un choix de mcuble»>raiiio
»’harmoni»ant au* mobilier* de
divers style* * rmtique, élasti-
que, moderne.

Ce» ébénUtcrict d’art mcta-
let eicellent »

monte»- cbâttis radio Martial Le Franc
oflre en " meuble» qui chantent

marque»
vout puuvea présenter à \ot
clients de bon* po»te* de scrie.

Mai» en po*te de luxe ? Un
»eul modèle ne peut répondre
- tou* le» goût ».

Martial Le Franc,
table spécialiste.
i pin-

StafnJcbi
*E HISSEZ PAS PREMRE PAR USXUTRE VOTRE PLACE PASS LE RESEAU DES RLVtSDEDRS. porlèrefet 497298

-\ MARTIALLE FRANC9 4.R U E S A I N T L A Z A R E
P A R I S 9!• T R I. 5 6 - 8 6

4, av. de Fontvieille - Principauté de Monaco

XIII



à SWM
A SÉLECTEUR AUTOMATIQUE

I {
COMMUTATION W
SIMULTANtl V

du COUPLAGi M.F.
des FILTRES B. F.
de la CONTRE - RÉ ACTION

3 {
AVANTAOIS \

SÉLECTIVITÉ
COMPRÉHENSION
MUSICALITÉrm" - ~

Ĵjgg ?I !
?

7 LAMPI»
5-4-7 LAMPES DOCUMLNIAIIOH SUR DEMAMDB

S U P E R L A 67. QUAI DE VAIMV - RARIS-IO*
TéL : NORDUSINES'. PABIS.SAINT-OUEH.TPÉVOUX.MONTRfUliySEWE Métro . RtPURUOUI

R É G D E M A N D É SA G E N T S O N A U X

15 WATTS
R A D I O
15 WATTS
PICK- UP
15 WATTS
M I C R O

nmondet no
fa/oguo gOnO.

AMPLIS TOUTES PUISSANCES
HAUT- PARLEURS
MICROPHONES
TOURNE - DISQUES
PICK-UP. ETC...

5 Rue des Filles S' Thomas - Tel RIC. 68 -66 • Métro BOURSEDEPOT A PARIS :

XIV



a disparuUn tube1 do 1« T.M. ot qui garnissaient les cou-
loirs de l'E.C.M.R.

Qu'est-il donc advenu do ces précieu-
ses. collections composées, on grande
partie, d'appareils uniques ? La suite de
l'enquête devait révéler la tristo vérité.
A la déclaration de la guerre de 1939,
les collections sont emballées ot mises i
l'abri dans les casemates du Fort d'Issy.
Durant l'occupation, 'os forces do l'en-
nemi se montrent « korrektes » à l'égard
des collections ainsi conservées. Mais, au
moment du départ... précipité, jetant
bas le masque, les boches font apparaître

Q EU de temps après la fin de la pre-• mière guerre mondiale, le Dr Lee de
FOREST, pèro de la triode ot do tant
d'autres inventions, vint en France.

Dans ses bagages, soigneusement
emballé, se trouvait un des tout pre-
miers modèles d'audion, triode datant
de 1907, année même du brevet qui s'y
rapporte (I).

Cet objet historique était destiné au
Général Gustave Ferrié, le « Père la Vic-
toire » de la Télégraphie Militaire. Ecla-
tant hommage d'admiration d'un éminent
savant américain i son colègue français,
ce cadeau toucha profondément le Gé-
néral.

Plus d'un quart de siècle s'est écoulé
depuis la rencontre des deux grands hom-
mes. Ferrié n’est plus. Bien des événe-

ments tragiques ont bouleversé la pla-
nète...

Qu'est, dans tout cela, devenue la pe-
tite « loupiote » qui a jadis franchi
l'Océan 7 C'est la question que le Dr
Lee de Forest me posait il y a quatre
mois. Dans une lettre émouvante, il mo
contait son entrevue avec Ferrié et me
priait do tout mottro en ceuvro pour re-
trouver cet ancêtre des tubes qui est,
on môme temps, un gage précieux de
l'affectueuse coopération qui, par dessus
l'Atlantique, s'est établie entre les tech-
niciens des deux grandes nations amies.

R E V U E M E N S U E L L E
D E TECHNIQUE

EXPLIQUÉE ET APPLIQUÉE
D I R E C T E U R :
E. A I S B E R G

( 14e ANNÉE j
PRIX DU NUMÉRO

A B O N N E M E N T D'U N A N
SO Fr.

(«O NUMÉROS)

423 Fr.
500 Fr

FRANCE ...
ÉTRANGER

* NOTRE
COUVERTURE *

Démonstration d'un dispositif
du vision à travors Us murs»,

la Gonoralmis au point |
Eloctric Co ot u
coaux d'ondos centimétriquos.
(Photo Radio Pr**» S*rvlc*. Mow Yock).

par
tilisant dos lais- Tiihf rrlrouvf nu IjitMsrmtoIrr National di* Itadlo

Mrrlrlrlt*. I.'ampoulr
rnlr r̂ •

rat hrlaér, rt un morrrau d«
d’tlrrtrodr figure A xauchc.verrr avec

* leur hideux mépris des valeurs de la ci-
vilisation : les caisses sont brisées, éven-
trées, leur contenu arrosé d'essence et
incendié...

Parvenus à ce stade de notre enquête,
nous ne gardions guère d'espoir de re-
trouver l'ancêtre des tubes. Et voici que,
tout d'un coup, une autre piste s'est of-
ferte à nos investigations. M. Jouaust,
l'un des plus intimes collaborateurs du
Général Ferrié. croyait se souvenir qu'un
tube de Lee de Forest se trouvait au La-
boratoire National de Radioélectricité.
S'agissait-il du tube historique ? Nous
voulions le croire sans trop l'oser.

Pressenti par M. Jouaust, avec un em-
pressement dont je le remercie, M. Do-
caux a rotrouvé le tubo on question. Son
ampoule était brisée, ce qui semblait in-diquer qu'il s'agissait bion d'un « resca-
pé » du Fort d'Issy ayant subi la fureur
teutone.

Pour en avoir le cœur net,M. Decaux,

Un homme, qui a largement mérité de
l'humanité, me demandait, au soir de sa
vie, de retrouver l’un des plus merveil-
leux vestiges de sa jeunesse. Pouvais-je
faire autrement que de répondre avec le
plus grand empressement à cet appel 7
En fait, c'est mon excellent ami Henry
Piraux qui a procédé à toutes les inves-
tigations relafives au tube en question,
et je tiens è l'en remercier dans ces li-
gnes.

T O U T E L A R A D I O
»1«d«>H•xdvcH d«l* tuproduditon

•n franc* dm* d*
RADIO-CRAFT d* Ndw-York

Tou* drort* du«ptodwcttooidwfvds (tour Tou* pur*.Cow.1»b.ïdoion*l*d». Nr.i IW7.

•••
RÉGIE EXCLUSIVE DÉ LA PUBLICITÉ <

M. Paul RODET
PUBLICIT É RAPT

69.Ruu du rUnivursilé - PARIS 7*
Ididphonu : SÉG. 54-99

Il a mené une véritable enquête auprès
des principaux anciens collaborateurs du
Général Ferrié, en commençant par le
Colonel Brenot. Celui-ci pensait que, se-
lon sa coutume, Ferrié aurait onformé le
tubo dans son bureau personnel. Après
sa mort, ses collections furent mises dans
des vitrines contenant l'ancien matériel

•••
S O C I E T E D E S
ÉDITIONS RADIO
ABONNEMENTS ET VENTE .
9, Rue Jacob - PARIS-VI-CCP. PUT»

R ÉDACTION
42, Rue Jacob - PARIS-VI

(I) Lire « comment fut inventée la trio-
de » par Lee de Forest. Toute la Radio,
N° 114, mars-avril 1947.l ias
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à photographié le tube et j'ai envoyé aussitôt une épreuve
au Dr de Fores*, aux fins d'identification.

En attendant que l'avion retraverse l'Atlantique en
nous apportant une certitude — quelle qu'ele soit —nous passons avec Piraux quelques journées d'angoisse.

La réponse de Lee de Forest est nette : le tube re-trouvé n'est pas celui qu'il avait remis au Général Ferrié.
Il doit dater de 1910 environ et n'offre pas le même in-térêt. Et, pour nous faciliter des recherches ultérieures,

rest-Ferrié ». Et je suis sû r que tous ceux qui peuvent, par
leurs souvenirs, contribuer à nos investigations ne manque-
ront pas de le faire. Merci d'avance.

POUR UN MUSÉE DE LA RADIO
'HISTOIRE du tube disparu que je viens de conter

Lm'a inspiré une idée que je tiens è communiquer é
tous ceux qui lisent TOUTE LA RADIO.

Dans le progrès de la radio, la France a joué un rôle de
tout premier plan. Ce n'est pas faire preuve d'un natio-
nalisme stupide que de revendiquer pour les savants et
techniciens français la place qu'ils méritent et que leurs
collègues de tous les pays leur reconnaissent respectueu-sement.

De nos jours, il nous est donné de côtoyer ceux qui
étaient è l'origine de notre technique, ceux qui ont connu
les « années héroïques », ceux notamment qui faisaient
partie de la brillante « équipe Ferrié ». Il ne sera pas tou-
jours ainsi, hélas. Nos descendants ne connaîtront plus ce
privilège.

A côté des hommes qui ont fait de la radio ce qu'elle
est, il y a aussi les reliques qui témoignent de leur œuvre,
ces appareils des premières années, touchants dans leur
conception naïve, mais qui contiennent déjà en puissance
tous les éléments du complexe appareillage actuel.

Faut-il que tout cela se perde è jamais faute d'un orga-
nisme chargé d'en assurer la conservation ? Ne sommes-
nous pas responsables, à l'égard de nos descendants, de
ces glorieux vestiges du passé ? Ne devons-nous pas, alors
qu'il en est encore temps, les rassembler dans un Musée
de la Radio destiné à offrir aux générations futures un ta-
bleau aussi complet que possible du développement des
télécommunications sans fl.

Les documents, les appareils, les pièces qui pourraient
garnir les vitrines d'un tel musée existent. Ils font partie
du patrimoine de la Nation. Mais il faut en empêcher la
détérioration, la perte ou la dispersion. Je suis sûr que
tous ceux qui les détiennent se feront un devoir d'en faire
bénéficier le futur musée. A côté d'une partie historique,
celui-ci pourrait également comporter des salles montrant
les divers aspects actuels de la technique. Il serait souhai-
table d'y montrer les appareils en fonctionnement.

L'excellente exposition organisée en novembre dernier
au Palais de la Découverte offre le modèle d'une présen-tation rationnelle.

LJA./Ÿ66- «57

| <t» /jAvlt-UtA*

I/AVIM. /?.*7

(«'production du destin original fait, dat« et signé par le Dr Lee
de Forent. Volel la traduction du
dear nature. Audlon type 190(1-0?. Plaque et grille en platine. FUa-

: a Approximativement gran- Je sais qu'on opposera plusieurs objections, où prendre
les fonds nécessaires, où trouver le local-Je pense que l'industrie de la radio s'associerait au pieux
hommage qui pourrait être ainsi rendu è ceux qui en sont
les créateurs, et assurerait le financement de l'œuvre.
Quant au local, il suffirait que la Radiodiffusion libérât un
des immeubles qu'elle occupe pour résoudre cet épineux
problème.

ment : carbone on tantal ».

Lee de Forest joint è sa lettre un croquis représentant le
tube disparu et que nous reproduisons ici en tant que
document historique de valeur.

Je veux encore espérer que ce tube, auquel s'atta-
chent deux noms glorieux de l'histoire de la radio, a pu
survivre aux tragiques événements de la guerre. Nous
poursuivons nos recherches dans de nouvelles directions.
Mais je compte surtout sur l'efficacité de la publicité
que ces lignes assurent è l'histoire de « l'audion de Fo-

Une dernière suggestion. Je crois qu'il y a un nom qui
mérite d'être perpétué et que l'on doit attacher è cette
œuvre ; c'est pourquoi je propose de l'appeler MUSEE
FERRIE.

EJh.
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APPLICATIONS PRATIQUES DU

CHAUFFAGE H. F.
INDUCTIF ET DI É LECTRIQUE

Dans une récente étude, nous avons
Indiqué le principe du chauffage Induc-
tif et du chauffage d.électrlque. Depuis
lors, ces nouveaux procédés de chauffage
n'ont cessé de se développer, particuliè-
rement aux E ats-Unis, en Grande-Bre-tagne et même en France, ce qui
permet maintenant d'apporter & la
tlon de ces problèmes des données pra-
tiques et expérimentales.

Chauffage inductif

La bobine,- qui entoure la charge, se
comporte comme le primaire d'un trans-
formateur don. la charge serait un se-
condaire à spire unique. Le champ ma-
gnétique devant s'élablir de proche en
proche de la bobine à la charge, on con-
çoit que le courant induit soit localisé à
la surface du conducteur. Les
la chaleur produite sont localisés dans

pellicule de quelques centièmes de
Lnètre à la surface du métal. La

pénétra Ion en fonction de la fréquence
est Indiquée par le tableau II.

Production de la chaleur
Deux causes Interviennent dans la

production de la chaleur : les pertes par
hystérésis magnétique, proportionnelles
à la fréquence du champ magnétique, et
les pertes par courants touibillonnatres
propor .lonnelles au carré du courant,
ainsi qu’au carré de la fréquence et du
champ. L’hystérésls ne Joue que dans le

des matériaux magnétiques. Cette
cause est généralement négligeable par
rapport à oelle des courants tourbillon-naires, surtout au-dessus de 500" C.

A partir de 775" C (point de Cu-

nous
solu-

9/10" de
cas

uneLe spectre du chauffage
électromagnétique

mil

Dans une récente étude fort documen-estlon. Kennard Plnder (1)
possibilités de chauffage

tée sur la
a Indiqué
des diverses radiations du spectre élec-tromagnétique. La figure 1 montre quelle
est la « réponse » quantitative des diver-ses radia ions en ce qui concerne les
possibilités de chauffage.

que
les TABLEAU I.— Caractéristiques générales

des équipements de chauffage inductif et diélectrique.
r,s«j«Ac« Application, au duoSagoSoute* do purtUftc# Lunio puitMoeo

Cuves à réaction, pol
tléres

00 Hz Réseau Illimitée nçons po"- m»-
plastlques et autre», recuit

et chauffage de charges 4 basses
températures.

Utilisation des diversea
fréquences

Les fréquences hanses de 20 à 15.000
Hz. utilisées pou
servant à la fusi
taux, sont généraient:nt produites par
des aremateurs. C
des fréquences nor:
Hz employées pour le traitement des plè-oes de grand:s dimensions.

Les tubes à vide oscillateurs sont ré-servés à !a production des fréquences
plus élevées, tel'es que celles de 100 à
450 Hz pour le traltemen: d-s pièces de
petites sections et lc3 traitements de
surface. On ne monte
en général, af n d’évi er
500 IcHz (600 m) l’onde de détresse des
navires et la gamme de radiodiffusion
dite des pe ites ondes (550 à 1 500 kHz).

C’est encore aux oscillateur? à lam "

qu'on fait appel pour produire les
quenc'B de 2 & 100 MHz u’.Ulsées
le chauffage

Préchauffage, recuit, chauffage de
chargea magnôtlquea. chauffage de
ponçons, pièces diverse*, séchage.

Même champ d’application
sus et ci-dessous pour 1

180 à 540 Hz IllimitéeMoteur-Oéné-rateurur le chauffage Inductif
.on et au recuit des mé- que cl-des-

4 12 kHz.250 kW et
plus

Jusqu’à
1.500 Hz

Convertisseur
à vapeur de

mercure
Moteur-géné-

rateur
Convertisseur

à éclateur
mercure-hydr.
Con 7crtlsseur

& étincelles
amorties
tube 4 vide

Convertisseur
à tubeà vide

:’est
mal

le cas notamment
es de 3 000 et 10 000

Chauffage Industriel 4 Induction, fu-
sion, traitements thermiques.

Chauffage en laboratoire, fusion, trai-tements thermiques.

1.250 kW et1 à 12 kHz
plus

40 kW20 à 60 kHfe

Traitements thermiques de surface,
chauffage des petites pièces 4 fai-
ble couplage, dégazage des tubes 4
vide, thérapeutique.

Chauffage diélectrique, traitements
tberm
tubes

200 kW1 à 500 kHz

plus haut,
brouiller sur

pas
de I

à

200 kW
selon la
fréquence

1 à 100 MHz
que* de surface, dégazage des
à vide, thérapeutique.

1ipes
fré-pour

TABLEAU II. — Pénétration do» courante induits en millimétré».diélectrique et les traite-ments de surface. Lee caractéristiques
principales des équipements
fage industriel et dlélrc rlque
quées par le tableau L Examli
tenant en dé‘a11 les résiliations possi-bles, tant dans le chauffage inductif que
dans le chauffage diélectrique.

de chauf-
i sont lndl-nons main-

Fréquence

V»t»if« i t'Mtw
1 MHz | 10 MHz100 kHz 100 MHz100 llz 1 kHz 10 kHz

12 3.2 1.2 0,32
9.45

Acier (froid )
Acier (chaud )
Laiton
Aluminium .
Cuivre

320 120 32
04.5 20.5
22 7
16 B

2.950 945 295
70 2.2320

and TM-f évrler
dans

1.6
tlectrle
1947. Lire

107

KENNARD
; Keating.

PINDER. Induction
liretrlral Engineering. I
« Le chauffage H.F. »

de Tonte la Radio, page 108.

160 50
10 3.232100 1
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Longueurs d'ondes en mètres
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Spectre
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&mH1 K-HM -ni forer et
ml. rr ; t . Audiofré-
quence»; 3. fhauffa-

Indurllf et dlélrc
4. Radio; 5.

Infrarouir ; 8. la-
mlére visible; 7. Ul-
traviolet ; H. Kayuns
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it io'» 31 10 •10' 1010
le i

Irlq

*üsb jCWjoe. CÇavfxg.»»
| ywvjaceô
lincultry ^ia Cfyxuÿay*,î t f)4vepqulù

l^uAkut.
Of) .

Z%aAU*y*44

CÇauju *̂ 4M du/ifu»
'Wsr

Rayon.lanmia ;
roamlquea
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Btntroleurs électroniques.|20 1»«

I
Modùnes teumontes

ou. le cas échéant, à l'extérieur de la
bobine, ou par l'étude de la forme de
bobine la mieux appropriée.

rie) , le métal perd ses propriétés
magnétiques et 11 absorbe moins de
puissance du fait de la perte de per-
méabilité magné.iquc. De grandes va-
riations de fréquence peuvent être com-pensée-manière
fage constante. Pour une puissance don-née. réchauffement est proportionnel &
la racine carré; de la fréquence, de la
perméabilité ou de la résis.lvlté de la
charge.

Quoi qu'on fasse, pour donner à une
certaine pièce un certain écliauffement,
U faut toujours la même quantité d'é-
nergie, par exemple 0,14 kWh pour fon-
dre 1 kg de cuivre et 1 kWh pour fon-
dre 1 kg de nickel.

flux réduit de 60 0/0 le transfert de
chaleur.

Les pertes par Induc.ion dans les con-
nexions sont évitées en les faisant cou-rir l'une contre l'autre.par un appoint de puissance, de

& gard r une vitesse de chauf- Chauffage inductif

à basse fréquence
La concentration maximum de la cha-

leur est obtenue au moyen d'une bobine
à une seule spire. Pratiquement, on em-
ploie des bobines dont la longueur
dépasse pas qua .re fols le diamètre. Les
bobines plus minces

ur le recuit et le chauffage de pièces
faible section.

Lorsqu’il s'agit de chauffer de grosses
pièces dans toute leur masse, le chauf -
fage Inductif à fréquence industrielle
(50 Hz) est le plus économique. Par
exemple, pour chauffer un tube métal-
lique à 150" C. Kennard PInder Indique
une bobine de 115 spires parcourue sous
230 V par un courant de 325 A â 60 Hz.
développant 75 kVA avec facteur de
puissance de 30 0/0. Une chaudière est
portée

sont utilisées que
PO

Lorsqu'on brase deux métaux ou allia-
ges, la chaleur doit être concentrée sur
le métal qui s’échauffe le plus facile-
ment, parce que sa résistivité est la plus
élevée: dans l’ordre décroissant, acier
magné ique, acier inoxydable, laiton, cui-
vre et argent.

L'uniformité du chauffage est assurée
par la rotation de la charge à l'intérieur

Forme à donner à la bobine à 450-' C par une bobine de 38
& 2 couches alimentée sous 440 “

180 kVA. avec facteur de p'_ _
55 0/0 (flg. 3).

) V,
uis-IresL'échauffement élan proportionnel au

flux traversant la charge, qui est lui-
mème inversement proportionnel au car-
ré de la distance, on conçoit qu'on ob-
tient réchauffement max.mum en rap-
prochant les spires le plus po-sibl? de la
pièce à chauffer, ce qui
forme de la bobine (flg. 2). Une éco-
nomie est parfois ob enue
continu de la charge &
bine.

Les paramètres princlpa
bine sont le nombre de
d-stance séparant les spires de la charge,
étant donné le courant et sa fréquence.
Souvent les bobines sont & couche uni-
que. fractionné s pour les basses fré-
quences. Leur section n'a pas une forme
régulière mais épouse de préférence la
pièce à traiter pour augmenter le cou-plage. Il arrive que la bobine pénètre à
l'intérieur d'une cavité de la pièce.

• p'rmettre le refroidissement de
Ine par circulation d’eau, les spl-

Hz par
desance

conditionne la

par le passage
travers la bo-
ux de la bo-
spires et la

Pour
ta bob:
res sont en tube de cuivre de 3 à 6 mm
de diamètre. Dans le- bobines à spires
multiples, toutes les ."pires doivent ê re
à la même distance de la pièce, condi-
tion importante surtout pour le cas du
chauffage Interne, où ta dispersion du

nuit* ri de» MftM pour obtenir un ehmoffasr uniforme,
d’apre» Jordan.ris. Z. — IH»po«lllon de»
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Avantages du chauffage
inductif

r®, ©flLe chauffage inductif se recommande
par de nombreux avantages, dont Ken-
nard Pinder signale les principaux :

Le transfer: d'énergie est de 30 & 100
que celui donné par un
à 1.000" C environ.

Il n'y a pas d'accumulation de chaleur
à la souroî, la chaleur n'étant dégagée
qu'à l'utilisation. La température n'est
limitée i
Le chau
du courant eta volonté réparti dans toute la pièce ou
concentré en telle ou telle partie. Très
rapide, il permet d'obtenir le durcisse-
ment superficiel.

La localisation du chauffage permet
d'efectuer la soudure, le brasage et la
fusion plus commodément que par tout
autre procédé. C’est le seul moyen d'é-
chauffer une pièce métallique recouverte
d'isolant, par cxrmpie des électrodes à
l'intérieur d’une ampoule de verre. Ce
mode de chauffage est commode pour la
fusion, le séchage, le recouvrement con-
servatif d?s métaux.

La conc'ntra'.ion de la chaleur dans
la charge permet d'obtenir un meilleur
rendement ainsi que des conditions de
travail plus pratiques. La charge n'est
plus contaminée par les gaz dégagés,
comme avec les autres procédés.

Un échauffcmerit donné nécessite un
courant d'autant plus grand que la fré-quence est plus basse. La pénétration du
chauffage
neUe à la racine carrée de la
On fait une économie de puissance de
10 0/0 en doublant la température au-dessus du point de Curie. L'éehauffe-
ment maximum se produit à la hauteur
de la spire moyenne. Le meilleur rende-men' est obtenu avec un solénoïde à
une couche.

P 0
T

fois plus élevé
four maintenu

' K
par l'isolement de la bobine,

commence dès l'application
cesse avec lui. Il p'ut ê rc

que p
iffage J Suï GP-rWMW- L\SlûSLr—

Fis. s. -- O.HII.trar pour rtuuffair dlMrotrlqur.
Mnntasr ourlllalrur métrique.

C) continttalrur rbuntC ; Kl rbarir.ni. I. tubra oscillateur q et redresseurs K :

Le chauffage diélectrique
avec électrodes

La substance à traiter étant placée en-tre deux plaques de condensateur (figu-re 4) auxquelles on applique une ten-
hau.e fréquence, réchauffement

natif 4 haute fréquence appliqué à la
substance et par le facteur temps, qui
conditionne la puissance nécessaire. Une
température uniforme csi développée
dans tous les points du champ, ce qui
supprime les réactions indésirables et
surchauffes locales.

L'échauffement est réglé par le cou-rant. Le /acteur de pertes dépendant de
la température, de l'humidité et de la
nature du produit ne peut être calculé
exactement, mais peut faire l'objet d'une
estimation. Pour la plupart des Isolants,
il est compris entre 0,02 et 0,07, mais
il peut ê-re beaucoup plus grand. La
tension efficace, généraitment comprise
entre 2 et 3 kV pour les substances min-ces. peut être portée à 15 kV pour les
masses épaisses.

sion de
est produit par hystérésis diélectrique

le courant de déplacement résul-
u gradient de potentiel. Le /acteur

de puissance de l'opération est le rapport
des pî rtes totales 4 la pulsance totale
appliquée.

Les générateurs de puissance (fig. 5)
nécessitent la transformation de la ten-sion du réseau et son redressement,
ainsi que le changement de fréquence.
Le « circuit-réservoir > est accordé à la
résonance par variation d'un seul élé-ment : Inductance ou capaci’é. Le sché-ma complet de l'Installation répond 4 la
figure 6. Le diélectrique du condensa-
teur de charge est constitué par la subs-tance 4 traiter.

L'échauffement, théorl
té, est déterminé pour

et par
it dun

est exactement proportion-
i fréquence.

Avantages du chauffage
diélectrique

Le chauffage diélectrique présente cer-tains avantages qui sont notamment les
suivants: uniformité du chauffage 4
l'intérieur de la substance ; élévation
rapide de la température, réglable à
volonté, absence de surchauffe du fait
de l’absence d'accumu'.a ion de chaleur
dans les masses environnantes: aucune
limitation d'emploi imputable au degré
d'humidité ; application aux surfaces
comme aux structures internes; suppres-
sion de la perte de temps imposée par
le refroidissement dans les autres pro-cédés.

iquement Illimi-
té champ alter-

Désavantages du chauffage
diélectrique

procédé n'a pas que
tages. Au nombre de ses défat
un rendement électrique de 50 0/0 en-viron contre 100 0/0 pour le chauffage
électrique direct et 70 et 80 0/0 pour le
chauffage au mazout ; coût élevé de
l'installation (aux Etats-Unis. 1.000 dol-
lars par kilowatt pour Ica petits appa-
reils ; 500 dollars par kilowatt pour les
grands) ; difficulté de construire des
électrodes épousant exactement la forme

Mais ce des avan-uts, citons:

Fil. 3. — t budicrr a rhauffair Indurtlf : A ) ravrloppr « mrUr -, B) babil* a uvM'tloa
I. daprf. rtndrr.

rhaiiff.tr. dlCImrlqar rt dl-po.lti.. dr> p*".à traiter, d'aprt-a Ftadrr.
< 3H rptrrw, I rotirhr.

ni. 4. — Armalurr* dr raparlt?
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n*. 7. — Abaquet pour le euleul 4e la pul.tar.ee 4e ebauftaie pair un eebauflemeul 4onne. eu (oaelloa 4u poMt 4e matière. 4e
la ebalear tpeeUlque et 4e la 4ur4e 4u Irallemeat lU aprèa A.P. Bock . . Electronic» a).

de la matière à traiter, d’où des inéga-lités du gradient de potentiel.
un échautement de 700" C. on a donc
13 X H = 182 kW de puissance conver-
tissable en chaleur.

II. Soit & chauffer des préformes
sant 5 kg (poids sec) en une minute
21° ù 132° C, soit un échauff ment de
111° O. Supposons que la matière con-
tienne 2 0/0 d'humidité, qui est évaporée
totalement à 132° C. La chaleur spéci-
fique étant de 035. le graphique B don-
ne 6,1 kW par 55° C, soit pour 111°,

122 de puissance convertis-

synthétiques, vulcanisation des guipages
Isolants des fils et c&bles ; séchage des
textiles, papiers, céramiques.

Pour le$ Industries agricoles : des-
truction des champignons et moisissures
des céréales ; cuisson, cuisine, stérilisa-
tion, pasteurisation, fermentation de»
aliments et boissons, déshydratation è
95 0/0 ramenant le poids de l’aliment au
1/10 du poids Initial.

Le meilleur rendement économique
conseille d'utiliser d'abord les ancienne»
méthodes de séchage et de les compléter
par i
tenir
Un kilowatt-heure de chauffage Induc-tif ou diélectrique est sensiblement plus
coûteux que la même énergie produite— un autre procédé. Le rendement de

bobine peut atteindre 80 0/0 pour l’a-
cier magnétique. 50 0/0 pour les maté-
riaux non magnétiques. Le rendement
du chauffage diélectrique peut atteindre
50 à 60 0/0.

5Calcul de la puissance
Pour calculer facilement la puissance

à mettre en Jeu dans le chauffa
haute fréquence, 11 est commode
servir des abaques établis à cet effet par
A.-P. Bock, de la Wes lnghouse Elec-
tric Corp. (1).

La puissance nécessaire pour atteindre
un échauffement donné dé'
son directe du poids de mat
de »a chaleur spécifique, de réchauffe-
ment et est inversement proportionnelle
à la durée du traitement. SI l’on nég Ige
les pertes par radlatio net convexlon
généralement Insignifiant:s au -dessous

réchauffement se présente
me des graphiques de la fi-

i la relation.
Puissance spécifique (en kW pour 55°

C) = 880 kg/min x chaleur spécJl-que
A chacune des chaleurs spécifiques

des subsiances considérées, correspond
une droite partant de zéro. Le graphique
de droite permet une précision plus
grande pour les durées Inférieures à 13
minutes. La courbe d’évaporation de
l’eau (en traits ponctués) correspond à :

Puissance d’évaporation (en kW) = 8,5
kg/min d’eau évaporée.

ige à
de se

2 x 6,1 ou
sable en chaleur.

Quant à la question de l’humidité,
porter 0,1 kg d’eau par
100° C. soit une é évatl.

d. en rai-
à traiter,

penc
t ère le chauffage diélectrique, pour ob-un traitement uniforme é cœur.pour

21° à
pérature de 79° C, avec une chaleur spé-
cifique de 1 pour l’eau, on trouve 0,35
kW par 55° C. soit 0.5 kW pour 79° C.
En évaporant 0,1 kg d’eau
la courbe ponctuée du grai
dique qu’il faut 3.4 kW. Au
donc prévoir une puissance de 16.1 kW.

Ions arithmétiques et
graphques montrent à quel degré de
précision est parvenue la prédé ermlna-
tlon du chauffage & haute fréquence.

m.nu.e de
on de tem-

par
la t; par minute,

phiqu- B in-
total. il faut

de 800°
sous la
gure 7. répondant &
&

Ces considéra
Malgré les grands avantages qu’il pré-

sente. le chauffage diélectrique ou In-
ductif doit donc faire l’objet d’une étu-de serrée dans chaque cas particulier
C’est du moins le conseil désintéressé
que ®
raient
une panacée.

(2 ).

Applications du chauffage
diélectrique donnent les experts à ceux qui au-. tendance & le considérer comme

Ce mode de chauffage & trouvé un
grand nombre d’anplicatlons : traite-
ment des matières plastiques ; préchauf-fage des préformes ; co’lage du contre-plaqué et des bols imprégnés ; fabrica-
tion de carreaux en liège agg’oméré ;
traitement des caoutchoucs naturels ou

H. J. A.

(1) A. P. BOCK. Electronic RcAUng Roqutr»Exemples.— I. Soit à échauffer 25 kg
d’acier de 10° & 730° C. Chaleur spéci-fique 0.16. On trouve 14 kW par 55° C
d’échauffement sur le graphique A. Pour

menu. Electronic», Janvier 1W7.
(2) Ces coefficients singuliers proviennent a*ce que l’auteur exprime les températures t t

degrés Parenhelt (!) et les poids en livres f l )
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L'oscillographe cathodique
son absence d'inertie, donner
nomine périodique une représentation
graphique exacte, & condition, .outefols,
que certaines précautions soient prises.

L'idéal serait que la courbe tracée sur
l'écran par le point lumjteux, soit en
tous points superposable à une courbe
obtenue point par point, par une mé-
thode statique. Dans cer ains cas, ce ré-t être atteint et c'est ce

dans l'application

peut, par
d'un phé- Qualités

et défauts l’alignement
à l ’oscilloscope

de
sultat ne peu
qui se produit
l'objet de cetie étude sommaire

laitqui
: l'ali-gnement HJ1, et MF. des récepteurs.

Que le lecteur ne conclue pas à une
Infériorité de l’oscillographe pour l’ali-gnement, mais que la connaissance deserreurs qui peuvent se produire lui per-mette. au contraire, de tirer de cette mé-
thode d'alignement le maximum d'avan-tages.

Ce sont ces causes d'erreurs que nous
allons passer rapidement en revue, sans
prétendre les examiner toutes en détail,
ce qui sortirait du cadre de cette étude.

Un ensemble d'alignement comporte :
1 Dn générateur modulé en fré-

quence ;
2 Un récepteur ou une partie de ré-cepteur ;
3 Dn amplificateur ;
4 Un oscillographe cathodique, ainsi

que les diverses liaisons entre ces élé-
ments.

Suivant un ordre Inverse, nous exami-nerons les erreurs provenant :
X De l’oscillographe ;
2 De l'amplificateur ;
3 De la détection et des étages ampli-

ficateurs de récepteur ;
4 Du générateur.

Errettrt dues à l’oscillographe
Les tubes généralement employés sont

du type à déviation électrostatique. Leur
facilité d'emploi
bes à déviation électromagnétique' mal-gré deux défauts assez sérieux : la dis-
torsion trapézoïdale et la déconcentra-
tion.

Dans les tubes à déviation électrosta-tique, le faisceau électronique passe en-tre deux paires de plaques dispotées à
angle droit. Le potentiel moyen de ces
plaques est celui de l'anode; souvent
même, une plaque de chaque jeu est re-

liée à l'intérieur même du tube à l'anode
(flg. 1).

En l'absence de tensions de déviation,
o 3 qua re plaques portées à la même
tension que l'anode, contribuent à la
concentration du faisceau.

Dès que l'une d’elles est amenée & une
tention différente de celle de l'anode, la
concentration se trouve modifiée et le
point lumineux, correct au centre de
l'écran, s'épanouit vers les bords (flg. 2) ;
c'est la déconcsn ration, pratiquement
peu gênante. Plus grave est la
trapézoïdale,

reçoit une tension positive par rapport
à l'anode, il y a accélération des élec-trons du faisceau qui est moins dévié
que lorsqu'une tension négative appli-quée & la même plaque ralentit le mou-vement des électrons. Si la tension ap-pliquée à la plaque de déviation est si-nusoïdale. l'oscl.logramme est dissymé-trique, la plus grande déviation corres-pondant aux demi-périodes négatives
(flg. 3).

En alignement, il importe que le ba-layage horizontal soit symétrique, sinon
une courbe de résonance formée à
droite de l'écran n'aura pas la même 1ar-que si e le était formée & gauche ;

Indépendamment de la symétrie de

lices de montage des plaques de dévia-tion permettent de la réduire à un ni-veau acceptable (flg. 4).
En conclusion, les défauts Inhérents à

l'oscll ographe & déviation électrostatl-peuvent aisément être éliminés ou ,

-.-t au moins, rendus négligeables.
que
tout

Erreurs dues àl’amplificateur
Tout d'abord, un amplificateur est né-

cessaire pour assurer une déviation suf -fisante à partir de la tension détectée
par le récep eur.

On peut admettre
de 7 cm de diamètre,
lement sont u.llisables et qu’une courbe
de résonance qui aura une hauteur de
4 cm sera bien proportionnée à la lar-geur du balayage (fig. 5).

La sensibilité d'un 1X3-7 Philips sous
800 volts est d'environ 0.15 mm par volt

la plaque la plus proche de l’écran
qu'il es. préférable de réserver à la dé-viation verticale malgré sa moindre sen-sibilité. Une déviation de 4 cm nécessite
l'application à cette p aque d’une tension
de : 40/0.15 = 266 volts.

On voit immédiatement quel peut être
l'effet de cet e tention sur la concen-
tration et la difficulté pour qu
l'image non déformée de celle
au détecteur, malgré une amplification
de 75 environ.

En employant pour la déviation verti-
cale la plaque la plus proche de l'ano-de, une tension de 210 volts suffira.

Remarquons également qu'une tension
d'accélération de 700 volts est très suffi-sante pour la plupart des tubes et qu'une
hauteur de courbe de 30 mm est encore
très acceptable, n n'en reste pas moins
vrai que c'est une tention de l'ordre de

distorsion
Si une plaque de déviation

que pour un tube
6 centimètres seu-

pour

geur
cela,
la modula ion de fréquence (flg. 4).

Quel est le remède à ces défauts ?

'elle soit
existant

les fait préférer aux tu- La déconcentration est atténuée par
l'emploi d’un balayage symétrique. Cha-que plaque d'un même Jeu ne reçoit
alors que la moitié de la tention qui
serait nécessaire pour assurer la même
déviation si el e était seule et le poten-tiel moyen de l’ensemble anode-plaques
de déviation res.e constant. Il en est de
même pour la distorsion trapézoïdale,
bien que pour cette dernière des artl-

Sinusoïde

HV

À,Anodes
»•»

Sinusoïde ayant
subi ladéformation
trapézoïdale

Déconcentration+ H T

U
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déviation verticale reste constante et
c'est un condensateur qui doit la trans-mettre... (fig. 7).

Or, ce condensateur va se décharger
à travers la résistance reliant la plaque
de déviation à l’anode du tube cathodi-que et la courbe tracée sur l'écran aura
la forme A' B' (fig. 8).

La chute sera d'a

200 volts que l'amplificateur doit pou-
voir appliquer à la plaque de déviation
vertlca -e et cela sans distorsion.

Deux types d'amplificateurs peuvent
d'un
'EF6,

nce te]

être employés, l'un faisant usa
tube à grs
l'autre mil
que 1EL3N.

Pour l'alignement, nous nous en tien-drons au tube à grande résls'ance. car
il n'e;t pas u.lle d'avoir une bande pas-sante très étendue vers les fréquences
élevées. mais il est indispensable d'avoir
une fidélité aussi grande que posible vers
les fréquences basses.

L'amplificateur sera alimenté à partir
d'une .enslon de l'ordre de 450 volts. Le
point de fonctionnement ne sera pas
choisi au milieu de la partie droite de la
caractéristique, comme il conviendrait
pour un amplificateur recevant une ten-
sion sinusoïdale, mais il sera dép.acé
dans la région des faibles polarisations.

En effet, c'est une tension négative
qui se développe sur la résistance de
dé.ection. Si la polarisation initiale est,
par exemple, de — 3 volts, la tens.on
de gril e variera de — 3 à — 6 volts pour
3 volts détectés. Avec, au repos, une ten-sion écran de 80 volts, une tension ano-dique de 140 volts environ et une am-
plification effective de 65,
sortie sera de 335 volts soit une varia.ion
de 195 volts
déviation (fig
dispensable que l'écran soit ab'O.ument
stable : une contre-réaction réduite dans
la cathode améliore encore la fidélité,

ue s'impose ici.
la plus importante de la

quand il
Litre de

B«
1ande résistance tel

-sant un tube de pu

ulant plus accusée
que la résistance et le condensateur se-
ront faibles. La résistance R est, en gé-
néral. de 1 mégohm et C de 0.1 p>P.

Quelle peut être la durée du temps
qui s'écoule entre A et B ? Si le balayage
horizontal est fait à 50 périodes et qu'il
est sinusoïdal, l’écran du tube est tra-versé en 1/100 de seconde ; le plateau
du filtre occupe, supposons-nous, le 1/5
de la largeur balayée et durera i
matlvemen; 1/500 de seconde ou
secondes ; la diminution d'amplitude est
de l'ordre de 2 0/0. Nous verrons plus
loin qu'il y a d'importants avantages &
faire le balayage le plus lentement pos-
sible et. sans précautions spéciales, cette
diminution d'amplitude de 2 0/0 attein-dra rapidement 10 0/0 et se retrouve à
la liaison détecteur-amplificateur.

On premier remède est l'emp.oi d'une
résistance de 2 mégohms précédée d'un
condensateur de toute première qualité
pouvant aller jusqu'à 0,25 »F. La moin-
dre fuite du condensateur décentrera la
courbe. On second remède consiste à dé-
coupler partiellement l'anode de l’ampli-
ficateur (fig. 9).

Allan: plus loin, on pourrait envisager
une liaison à courant continu fréquem-
ment utilisée pour l'étude des phénomè-
nes transitoires.

Dans la plupart des cas. la liaison
simple par condensateur et résistance
suffit, d'autres défauts plus importants
masquant ce défaut de transmission.

1*0-135 v
430 r

80 vV TOXl-
mllll-*PP

2 r

la tension de

appliqués à la plaque de
. 6). Il est évidemment ln-

üne emarq
La partie

courbe est son sommet, surtout
s'agit de régler un circuit en
bande ; aussi est-il préférable d'accep-ter une légère déformation vers la base
de la courbe en prenant le point de fonc-tionnement dans une région dé jà courbe
de la caractéristique statique E,/Ip, la
contre-réaction agissant énergiquement
dans cette zone.

On pourra objecter à eette méthode
que l’amplificateur ne conviendra pluss'il
s'agit d’ampUfler une tension sinusoï-dale.

lensjon

plaque

i --(LJ) Liaison
détecteur-amplificateur

Le problème est le même que le précé-
dent avec toutefois quelques petites dif-
férences. On trouve, en réail.é, à partir
de la résistance de détection, deux ca-
naux : l'amplificateur basse fréquence
du récepteur et l’amplificateur d'oscillo-
graphe.

Ces deux ampllf
une charge en parallèle sur la résistance
de détection, avec la particu'arlté que
cette charge n'existe
tension B.P. détectée

C'est dire que dans un relevé de courbe
de résonance point par point sans mo-dulation BP. ces charges n'existent pas.

Pour pouvoir comparer les deux types
de courbe

R,Rz
o—VW^W 4—1|—
SI Xe'

C'est en partie exact, mais si l'on lient
compte que pour avoir le même dépla-cement vertical du point, il ne faut plus
que la moitié de la tension nécessaire
dans le cas précédent et qu'une hauteur
de 39 mm est dé jà grande pour un ba-
layage ayant lui-même 60 mm, le même
amplificateur pourra convenir dans les
deux cas.

Jusqu'ici, il n'a pas été question des
couplages entre amplificateur et oscillo-
graphe et entre détecteur du récepteur
et amplificateur, il y a pourtant lieu de
s'arrêter à leur étude.

testeurs constituent

s'il existe uneque
(fig. 10).

(point par point et osclllo-
faut à la fois réduire cesgramme) il

charges et assurer une liaison aussi fi-
dèle que possible vers l'amp ificateur
d’oscillographe.

Les conditions sont les même* que
pour la liaison ampliflcateur-oscl'logra-
phe, c'est-à-dire condensateur de 0.1 uF

résistance éle-

Liaison
amplificateur-oscillographe

Prenons le cas où la courbe à examl-présente un plateau caractéristique
d'un filtre de bande idéal. Pendant le
temps qui s'écoule de A à B (fig. 8)
la tension à appliquer à la plaque de
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minimum, sans fuite, et
vée dans la grille de l'amplificateur. Pra-
tiquement. on ne peut dépasser 1 még-
ohm. le. tension détec.ée doit être prise

ner
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règle avec soin un transformateur diode
et qu'ensuite, on passe au réglage du
premier transformateur, on s’aperçoit
qu'il est impossible d'avoir une belle
courbe d'ensemble sans retoucher le
transformateur diode, et quand on pas-sera à la HP., il faudra encore faire
une petite retouche à la M.P.

Suivant que la courbe est faite à fré-quence croissante ou à fréquence dé-
croissante, l’oscillogramme est décalé
d'un côlé ou de l'autre de la position
moyenne et c'est un excellent moyen
pour mettre en évidence ce défaut. Pour
un transformateur comp'et réglé nu cou-plage crltiq
fermés, le
2 kHz sur 412 kHz, avec une modulation'
de fréquence à 50 Hz.

Il y a Heu de rappeler qu'en modulant
en fréquence une porteuse F. on produit
les fréquences P
elc... Si on donn
grande, telle que 1.000 périodes, on voit
apparaître et se superposer à la courbe
principale toute une série de pctl.es
courbes distantes l'une de "autre de f.
transformant complètement le sommet
de la courbe principale ; c’est encore une
autre raison de moduler
ment possible (fig. 15).

Admettons que le transformateur de la
diode est au couplage critique et appli-quons maintenant la tension M.P, fi la
grille de la changeusc de fréquence
(fig. 16).

Admettons également qu'il n'y a aucun
couplage parasite dans l'amplificateur
MJ.

avant le oondensateur reliant la détec-tion au potentiomètre de puissance du
récep.eur. Dans certains récepteurs, ce
condensateur est parlicuUèrement faible
e; si on prélève la tension sur le point
haut du potenjomètre, on introduit une
déforma.lon à la fols du sommet °t de
la base de la courbe qui descend en-dessous de la trace horizontale normale
(fig. 11).

Un vœu trouve sa place ici : que les
constructeurs rendent accessible, sans
sortir le récepteur de son coffre:, une
prise pour oscillographe, ne serait-ce
qu'un trou dans le cliftssis au-dessus du
point il a.teindre, cela ne coûterait rien
et serait bien utile.

Après cet examen des conditions aux-
quel es sont soumis l’oscillographe et son
amp lfica cur, nous allons cons.dércr le
fonc lonncment d’un récepteur soumis àune tension H.F. modulée en fréquence.

ue, e: constitué par des
décalage au sommet nt

pots1

leint

f. F ± 2 f. P ± 3t.
f une valeur assez

Erreurs dues au récepteur
La partie du récepteur qui nous Inté-resse ici est constituée par le circuit

d’entrée, le changement de fréquence, la
moyenne fréquence et la détection, mais
c'est dans l'ordre inverse, pour aller du
siinp'c au complexe, que le comporte-ment des divers circul.s va être analyse.

Considérons le détecteur, Umité au se-
condaire accordé recevant la tension
M.P. d'un générateur à amplitude cons-tante et débitant à travers une diode
dans la résistance classique de 300.000
ohms shuntée par q
picofarads (fig. 12).

Le généra eur est. bien entendu, mo-
dulé en fréquence.

Chacun sait que la tension détectée
n'atteint pas instantanément sa valeur
maximum mais que le condensateur de
détection reçoit à chaque cycl
charge nouvelle qui accroit
jusqu'il l'instant où la
se décharge entre deux
exactement compensée par la quantilé
d'électricité qu’il emmagasine il chaque
période (fig. 13).

Ce temps d’é tablissement n'est pas né-g'igeab c. Par contre, le phénomène in-verse se produit quand la tension H.F.
est supprimée. Cela se traduit par une
translation générale de la courbe de ré-. partlcu ièrement sensible à la

de l'osclllogramme. Ce défaut est
d'autant plus accentué que la fréquence
de balayage est élevée ; il n'est malheu-reusement pas le seul (fig. 14).

La enslon H.F. est appliquée à notre
détec cur par un circuit accordé, la ten-
sion du générateur est variable en fré-quence. mais constante en amplitude. Lii
encore, nous retrouvons un retard à réta-
blissement et il la coupure,
étant d'autant plus accusé que la sur-
tension du circuit est élevée. Il s'a
au retard consécutif à la ch
décha

le plus lente-

uelqucs centaines de

Le premier transformateur MF. ap-
porte un retard de .ransmlsslon «t cela
d'autant plus qu'il est de meilleure qua-
Uté ; cette fois, le transformateur diode
ne reçoit plus une tension corntante,
mais bien une tension variable en am-plitude et en fréquence.

Le compor.ement de l'amplificateur
M.P. est alors très différent do ce qu'il
est en régime statique. En plus du retard

paraît lnté-
j la courbe.

Admettons que, pris séparément, les
deux iransformateurs sont au couplage
critique et l
cordés tous
teur n'étant pas modulé en fréquence.
Modulons celui-ci à l'instant où il émet-tra 472 kHz, le premier transformateur
ne donnera pas encore sa tension maxi-
mum et, par sui e du retard, le transfor-
mateur diode en sera encore plus loin et
la tension détectée encore un peu plus
loin.

Faisons un relevé point par point de
tout l'amplificateur réglé -sur fréquence
fixe et comparons-lo avec l'osclllogram-
me. Celui-ci est décalé et son sommet
est étiré d'un cô é (fig.

C'est que cette fois le transformateur
diode ne reçoit plus une tension d'am-
plitude constante.

Si la modulation de fréquence se fait
de 460 à 580 kHz. quand le générateur
émet, par exemple. 465 kHz et
tension est appliquée à la grille
cbangeuse de fréquence, la tension qui

e H.P. une
la tension

quantité dont 11
périodes H.P. est

une nouvelle déformation app
ressant surtout le sommet de

pratiquement symétriques, ac-
; deux sur 472 kHz, le généra-

ponse.
base

retard
. 17).

lou
arge et à

rge du condensateur de détection.
Les lecteurs qui ont la pratique de

l'alignement fi l'oscillographe trouveront
ici une explication partielle d'une re-marque qu'ils ont pu faire en réglant des
M.P. de bonne quali

te
la

que la
de la

é. En effet , si
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Une autre manière de réduire cet In-convénient est d’avoir une faible largeur
de modulation.n faut s'en tenir au maximum à ± 10
kHz de chaque côté de la fréquence
moyenne.

Quant au t
demment le
thodes. Bien entendu, la
quelle se fait la modulation de fréquence
doit être celle utilisée pour le balayage.
Ainsi, si la modulation de fréquence suit
une loi sinusoïdale, le balayage horizon-
tal du tube devra également être sinu-
soïdal et notre préférence va à ce type
de balayage se prêtant mieux qu’un ba-layage en dent de scie à un montage
symétrique. Les
quenos & résistai
constants et plus sûrs que les bases de
temps à thyratron.

Par contre, avec le balayage et la mo-dula Ion linéaire, le temps de retour est
négligeable et toute la durée d'un cycle
est utl'lsée.

Le balayage dit * double trace » ne
présente aucun avantage autre qu’un re-pérage du milieu de la variation, les deux
courbes étant aussi erronées l'une que

One seu'e courbe tracée dans de
bonnes conditions est préférable.

Quant à la modulation de fréquence
dlrec-

de perturbation qu'en grandes ondes,
effet devient négligeable pour les fré-quences supérieures à 1-000 kHz.

Ce fait explique pourquoi, à égalité de
tension de l’oscillateur local et de ten-
sion de commande automatique, on peut
être conduit à une retouche <Ks circuits
M.P. quand on fait le réglage HP. ; c’est
une faute d’agir ainsi.

Nous pa-sons sous silence les déforma-
: caracté-ffet de U

atteint la grille de la lampe MF. est
une tension variable en amplitude et
c’t«t une tension plus grande qui sera
app
le gé

De
le développement aux bornes de la bobi-
ne du circuit anodique de cette lampe,
d'une tension de self-induction qui se
superpose a la tension de résonance. La
variation du courant anodique dépend
de la variation de la tension appliquée
à la grille, elle-même dépendant des ca-
ractéristiques du transforma.eur précé-
dent.

Cette tension de self -induction est
d'autant

son

liquée à cette dernière grille quand
nérateur émettra 466 kHz.
cette varia Ion de tension, résulte

ype de balayage, on a évt
choix entre plusieurs mé-

lo! suivant la-
tlons dues au changement
rlstiques des lampes sous
C.A.V. ainsi que celles dues au retard

des
l’efl

la sur.enslonplus grande que
des circuits est grande et que la vitesse
de balayage est grande. Elle peu : même
être telle qu'une oscll atlon amortie pro-
voquée par un choc prenne naissance,
se traduisant par une cassure brusque
dans le sommet de la courbe (fig. 18).
Cette oscillation rappelle celles qui se
produisent avec un récepteur Instable ré-glé à 3 ou 4 kHz d’une station puis-
sante el dont les pointes de modulation
provoquent des crissements.

couplages pa-rasites existent, ce phénomène peut se
trouver renforcé. Il est mod.flé égale-ment si les transformateurs sont à cou-
plage serré, ce qui est généralement le
cas. On peut affirmer que l’osclllogram-me d'une moyenne fréquence à grande
surtension et à
trique quand la courbe du même ensem-
ble tracée point par point est symé-
trique et c’est une erreur que de vouloir
obtenir un oscillogramme symétrique en
bande large.

Maintenant, si au lieu d'appliquer une
tension MF. nous appliquons une ten-
sion HF.. c'est un étage de plus qui re-
çoit une tension varlab'e en amplitude
et le premier transformateur subit à son
tour une excitation par choc. Toutefois,
la surtension des circuits HF. n’apporte

oscll ateurs basse fré-
nce et capacité sont plus

Il est évident que si des
l’autre.à la détection de la CA.V. s’il

de ces deux constatations et <

dentes, nous tirerons qui
sions relatives au généra

u y en a ;
des précé-

elques conclu-teur. proprement dite, elle ü’influe pas
tement sur l'exactitude de l’osclllogram-
me et les mêmes résultats sont obtenu
avec une modulation é ectronlque ou une
modulation électromécanique ; cette der-
nière mé hode ayant pour elle l'avantage
de pouvoir moduler directement un os-
cillateur même à 180 kHz sans avoir re-cours au changement de fréquence, avan-e caractérisé par une grande stabilité

fréquence.

Générateurbande large, est dissymé-
Toutes les différences existant entre

l’osclllogramme et le relevé statique s’at-ténuent quand la fréquence de modula-
tion diminue avec les tubes ordinaires;
on ne peut guère descendre en-deçà de
20 Images par seconde. L’emploi du tube
& persistance est très désagréableà cause
de la traînée qui accompagne la courbe
pendant un réglage. D'autre part, l’am-
pllfica eur peut encore è re convenab.e-
ment corrigé pour cette fréquence.

tag
de

Conclusion
viennent d’être fai-
tabllr

Les remarques
tes. sembleraient
méfiance pour l'emp ol
phe ca hodique à l’alif
cepteurs.

C'est pourtant le meilleur instrument
dont nous disposons pour l'alignement
des circui s. Les erreurs que
mises en évidence ne devlen
que dans quelques cas ex rêmes. La mo-dulation de fréquence a 50 Hz. générale-ment adoDtée. convient presque toujours

récepteurs. Aux U.
où la product 'on a oujours primé

la performance max'mum. on n'emploie
guère des circuits MF. aussi poussés que
chez nous, qui sont incompatlb' es avec
la régularité de fabrication qui c’asse un
modè'e. Aux DS A., donc, l’oscillographe
t wobbulé » à « 60 cycles » est normal, la
technique des récepteurs n'exige pas au-
tre chose.

En France, la tendance étant toujours
la recherche d’une meil'eure performan-
ce des récepteurs, 11 faut, out au moins
pour l’étude de nouveaux récepteurs
s’achem'ner vers l'emploi d’osc’llographes
spécialement établis pour l’alignement.

qui
une certaine

de l'oscillogra-
gnement des ré-

B I B L I O G R A P H I E nous avons
nent graves

Lecture au Son, par
brochure de 50 p.

(16 x 24). — X. Perroux et Hls, A MAcon.
éditeur*.

de l'élève isolé est utilement
envisagé et un dispositif de manipulation auto*

matlque est conçu à son usage.
conscient. LeLE MORSE. Etude sur la

Henri Sabatier. — Une

r la moyenne despout
SA.Cette étude offre un comprimé d’une abon-

dante expérience raisonné* de l'auteur et ap-
domalneMieux qu'une simple mé thode de lecture au

son, l'ouvrage du Colonel Sabatier constitue
véritable méthodolocle du Mors*.

d'enseigner la lecture au son, mais
montrer clairement

qui conduisent vers .

porte des Idées nouvelles dans un
tout semblait avoir été dit. — E. A.but

n'est pas
plutôt de
mins
art.

L’auteur les divise en deux étapes :
rlsatlon de l’alphabet et lecture

différents che-
malIrise de cet

t les
la r TELEORAFH TRANSMISSION THEO

E.-H. Jolley. — Un
(140 X 215). 53 flg.
Prix : 7 »h. 0.

IRV. par
e 124 p.
Londres.volume relié d

Pltman. Ltd,
propre-

dlte. Loin de se montrer partisan d'une
doctrine exclusive. Il n 'expose pas moins de
5 méthodes de mnémotechnie : groupements,
graphique, mots- types, tableau d'enchaînement
et... méthode sans artifices. L’éléve comme
l’Instructeur (car les deux
ce remarquable ouvrage)
thode la plus Indiquée

Pour la lecture au
deux, pleins de bon sens, aideront l'élève A
acquérir ces réflexes conditionnés qui
tent A la main d’écrire ce que l’orelll
sans que le processus touche

Depuis l'avènement de la tél
alternatif , la nécessité se

d'un bon résumé du
télégraphie sur fil. Le
A nos désirs. Il parvient A traiter
pagatlon sur fils,
des filtres électriques en réduisant au r
minimum le traitement mathématique. Cepen-
dant. pour ceux qui désirent approfondir
l'étude, un appendice vient fort opportunè-

la démonstration des formules

égraphle A
e faisait i

général
NM •!* laProblème

répond
rte la pro-

tolres et
intérêt A lire

sauront choisir la mê-
dans chaque cas.

des conseils Judl-
des régimes transi

trict

I permet*
lie entend

le domaine
J. BERNHARDT

Ing. H .E l.
do

contenues dans le
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L E S P R O T O T Y P E S
D E " TOUTE LA RADIO "

Série B. F.
A M P L I F I C A T E U R C L A S S I Q U E

ALTERNATIF - 4 WATTS N° 3
Commentaires VV, V.2 3

(C®I
I rCet amplificateur comprend 3 lampe» et une

valve.
V, est la préampliflcatrlc» pour le branche-

plézoélectrtqu
de tension et '

I
ment d’un mlcronhone

est l'amplificatrice
puissance, ftrale.

Le microphone pourra être connecté entre M
entre M et EL. avec ou sans trans-

ie ou antre.
Vj la lampe

0.05 ||0.05( jF
et E,.
formateur d'entrée, suivant le tvpe utilisé.

Le plck-un sera connecté entre M et E*. Le
réglage de l'amplification est obtenu au raoven
du potentiomètre P. ün réglage de tonalité
(C.T.) peut être prévu.

c I sT JUL
‘ f?4500k2Valeur des éléments. — Suivant les lampes

utilisées, européennes ou octales, on adoptera
les constante» suivante», pour les éléments dont
la valeur n’est pas indiquée sur le schéma :

Série 6J7 + 6J7 + «V* + 5Y3-GB : R, =
B. = 1.1 MO. P» = 1-200 p.

MO. R« = 250 p. R, = 200.000 Q.
TS = imnédanc» primaire 8.000 O.

Série EF« + EF* + EL3-N + 1883 : R, =
1.600 O. R. = 0.28 MO'. R, - 1 600 O
R, = 0.28 MQ. R» = ISO O. R« = 800.000 Q.
TS = impédance primaire 7.000 Q.

500M?E l \*64
P

o M, 200
= 8R. £ I li* 100£ kCl

50jjF 0.1,pF*3 f/P5 50/ jF
t réaliser nn dtspo-contre-réaction Ce

reliant le» nolnts X et T par une
Cnntre-réactlnn. — On peu

sltlf simple et efficace de
tension.
résistance de 1 * 3 MQ suivant le degré de
contre-réaction désiré.

T>e même,
d’intensité
tant les résistance» R,, R, et Rv On peut Uti-
liser
lampes de l'amplificateur.

contre-réactionnn obtiendra
éliminant 1ns condensateurs rhnn- *>

+ H.T.S,procédé sur une. deux, ou les trois

F, TA.5V-2ALampes énn'valente». — Voici un» liste de
à etfM on® non» IMIWnMM ÆPlampe» équivalent

s««s le t«»te ci-dessus : El/>-N : 6M6. ERI.1 :
6SJ7, 77. 6C6. La «V6 n'a pas. d'équi- § 1-5.*J7 8â32uFtvalent

TA RV6 peut être remplacée nar une rF6
avec R, = 480 o et R. = 800.000 O- Pas de
chanrement an schéma pour une «L*. mais pré-
voir un transformateur fournissant 100 mA re-
dressés.

o500
service

Alimentation. — I-a tension redres-ée devra
attel-dre an moins 250 volts et ne pas dépas-ser 300 volts. Ne pas dépasser 2*8 volts dans
te cas d'une ElA *M« ou EBL1. Le secon-
daire S, devra fournir le courant filament con-
venant aux lampes utilisées.

§
c

£Branchement des microphones. — Certains 6.3 VImicrophones peu sensibles peuvent nécessiter
in étage préamplificateur supplémentaire qui
sera monté comme l'étage préamplificateur du
présent montage. +H.T.

N

*



distorsion de quelques 0/0. On peut,
au-si, contrôler l'action de la contre-
réaction en mesurant le taux de distor-
sion lorsque celle-ci est branchée ou dé-
branchée. On sait que la contre-réaction
doit réduire la distorsion dans de gran-
des proportions.

On technicien habitué à se servir d'un
tel analyseur ne peut plus s'en passer.

Une mesure est nécessaire DEUX MONTAGES :
Pour mettre au point une maqu

pour dépanner complètement la
basse fréquence d’un récepteur ou
amplificateur de sonorisation, il est in-
dlspei
torslo

L'oreille n'est pas
lis e entraîné apprécie un taux de d

_
stor-sion de 10 0/0. Il est incapable de discer-ner si l 'échange d'une résistance, d’un

condensateur ou d'un tube lui a fait ga-gner ou perdre 1 ou 2 0/0 de distorsion
L'osci lographe est déjà mieux, car 11

permet de déceler une distorsion de 5
à 7 0/0. Au-dessous, par contre, il est
incapable de donner des renseignements
utilisables. Un amplificateur de qualité
doit avoir un taux de dis orsion infé-
rieur & 7 0/0 ; il faut donc un appareil
plus précis.
; C'est à quoi répond le dlstorsiomètre
(lue nous allons décrire ü ). Cest un
pareil simple, peu coûteux, n perme
mesure des taux de distorsion de 1 à
ioo 0/0 avec une précision d'environ
jt 2 0/0 de la mesure.

1 Cet analyseur peut é.re branché à
h'importe quel point du circuit

ette ou
parue C O M P L E T A V E C

VOLTMÈTRE A LAMPESn.-able de connaître le taux de dis-
n de l'appareil en essais.

précise. Un spécia- S I M P L I F I ÉPrincipe
Ls dlstorsiomètre comprend (fig. 1) : SANS VOLTMÈTREA. — Un étage amplificateur de ten-sion à très faible taux de distorsion

(01 0/0) équipé d'un tube double 6N7.
6SN7 ou deux tubes 6C5. Le premier élé-
ment est monté en amp.ificateur à
charge caUtodique. Les cathodes des
deux éléments sont reliées ensemble. La
tension amplifiée est donc appliquée sur
la deuxième cathode.

La gril.e de commande est reliée,à la
masse. Le tube amplifie et la tension
est recueillie sur sa plaque.

L'avan
son très
la faible impédance de transmission de
la cha

fréquences étroite est d'autant plus im-
portante que le coefficient de surtension
est grand.

Il es. possible d'augmenter le nombre
de filtres, si le besoin s'en fait sentir, en
prévoyant d'autres fréquences qui peu-:nt être par exemple 50 Hz et 3 000
Hz. L'étude des amplificateurs en est
encore améliorée.

Le commutateur tri
autant de postions
plus une pour le
voltmètre à lam
tateur branche
pllflcateur à l'entrée des filtres ; le
deuxième pôle relie la sor.ie des filtres
au voltmètre à lampes et le troisième
pôle déplace les

ven
ap-
t la

e de ce montage réside dans
,b!e taux de distorsion dû &

tage
fai polaire comporte

qu'il y a de filtres,
fonction

P"s. Un pôle du commu-
ta sortie de l'étage am-

nement encathodique et à son taux de
action élevé.

Le gain en tension de l'étage est de
5. La tension est transmise, soit au volt-
mètre à lampes, soit aux filtres.

irge-réscontreparcouru
1a basse fréquence ; son maniement
très simple et le taux de distorsion

Est lu directement sur le cadran du mi-
croampèremè re. La mise au point est
ainsi bien facilitée. En suivant le signal,
de rentrée de l’amplificateur à sa sor-
tie. 11 est possible de mesurer le taux
de distorsion de chaque étage et de
chercher à le réJuire.

Eta modifiant ta valeur d’une résis-
tance de charge anodique ou d'écran, on
peut par exemple gagner 1 0/0 .

En ajustant plus soigneusement ta po-
larisa.Ion d'un étage ou en équilibrant
mieux un push-pull. on réduit encore 1a

te
B. — Deux filtres

400 et 1000 Hz. Ils sont composés d'une
bobine à fer et de deux condensateurs.
Deux potentiomètres en série accordent
le filtre. Le premier R.* de 150 000 O, sert
à l'accord approché. Le second Ris de
10000 Q, sert de vernier pour parfaire
l'accord.

Les bobines ont une valeur de 10 H et
sont prévues pour laisser passer 50 mA
de composante continue. Elles doivent
être de toute première qualité et avoir
un coefficient de surtension le plus élevé
possible. L'atténuation pour une plage de

T accordés sur potentiomètres de ré-glage d’un filtre à l'autre.
Il est facile de calculer un filtre soit

au moyen d'un abaque d'impédance
(Abaques de la Sté des Editions Radio,

préparation) , soit au moyen de ta
formule :

159.11
E

V LC
La valeur de C trouvée est à multiplier

par deux puisqu'il y a
série. La valet

être celle donnée par
les valeurs de capacité à utiliser avec des
bobines de 10 H pour différentes valeurs
de fréquence :

50 Hz — C = 2 wF,
400 Hz — C = 30 000 pP.
1000 Hz — C = 5000 pF.
3000 Hz — C = 600 pP.
La valeur de C indiquée est celle des

deux condensateurs en série ; ainsi, pour
50 Hz, il faut utiliser deux condensa-
teurs de 4|iF.

Ces condensateu
être de toute
le coefficient
soit le plus élevé possible. Pour les
tites valeurs il y
condensateurs au mica.

Il est indispensable de connaître la
valeur exacte de L pour calculer les con-
densateurs en conséquence et que ta fré-
quence d'accord soit exae.e, bien qu'une
tolérance de ± 10 0/0 de cette fréquence
soit admise.

Pour réduire le prix de revient de l'a-nalyseur, il est possible de n'utiliser
qu'une seule bobine et de commuter les
condensateurs d'accord. La figure 3
donne le schéma de cette variante. Le
rapport entre L et C n'é.ant plus optl-

deux condensa-
ur résultante doit
ta formule. Voici

tcurs en
(1) D’apres « Radio News a.

rs au papier doivent
première qualité pour que
de surtension du circuit

pc-desa intérêt à utiliser



d e c o n t r ô l e
mum dans toutes les positions, l'atté-nuation obt

mlnuer ou augmenter la valeur de Bu
(résistance de charge du détecteur).— Pour la gamme 0 25 V. opérer
comme suit : Appliquer 0.25 V alternatif ,
non plus aux bornes du V.A.L., mais aux
bornes d'entrée de l’analyseur puisque le
gain du tube 6SN7 est utilisé. Régler
Ri au maximum pour que la totall.é de
la tension soit appll
l’amplificateur. Sou
variable de 500 000 Q à la place de R«.
Ajuster cette résistance de fa
l'aiguille du microampèremè re
maximum. Débrancher la résistance va-
riable. la mesurer et souder à la place
une résistance de la valeur trouvée ( to-
lérance ± 1 0/0). Lé vol mètre & lampes
est réglé sur cette sensibilité.

Ce V.A.L. peut être empoyé pour la
mesure de toutes les tensions alternati-ves Jusqu'à 100 V de fréquences compri-ses entre 50 et 20 000 Hz.

En haute fréquence, les capacités ré-
ties du câblage, du commu ateur et

tubes sont trop importantes pour
permettre des mesures précises.— Le cadran du V.A.L. est gradué de
0 à 100 volts. Les graduations sont li-néaires. La lecture
bllltés s'effectue facilement en divisant
par 10. par 100 ou par 400 la valeur in-
diquée par l’aiguille.

enue avec ce montage est un
Inférieure à celle donnée
du schéma de la figure

Quoi qu'l, en soit, une a. ténuation de
60 db de la fréquence d'accord peut être
obtenue avec du matériel de qualité.

par
desles fU-peu

très
par

les autres scnsl-C. — Un voltmètre à lampe (V.A1.)
comprenant un diviseur de tension pour
l’utilisation dans des circuits ou la ten-
sion à analyser est très variable. Ses
senslbl.ités son. 1-10 et 100 V. Une sen-sibilité supplémentaire de 0,25 V est uti-
lisable seulement en V.A.L. extérieur,
mais pas en distorsiomètre. Sur cette
sensibilité, le premier tube 6SN7 est em-
ployé

quée sur la grille de
der une résistance

.çon
dév:

que
ie au Fonctionnement de l’analyseur

— Brancher à l'entrée de l'amplifica-teur étudié un générateur basse fré-quence dont la tension ne comporte pas
une distorsion supérieure à 1 0/0. Ce gé-nérateur est réglé sur une fréquence
d'essai, par exemple 400 Hz. Sa tension
de sortie est réglée à un niveau conve-

llfier la tension à mesu-— .Je branchée aux bornes
de l'analyseur et non aux bor-

pour amp
ui doit ê.rer Qréed'en

nés du V.A.L.
Les résistances composant le diviseur

de tens.on doivent être étalonnées à
±1 0/0 pour obtenir une lecture pré-

Cet étage est suivi d'un étage ampli/t-tube 6C5 et d'un
resse la tension à

PANNEAU AVANTcateur en tension
détecteur 6H6 qui
mesurer. Le courant de détection tra-verse un microampèremètre de 0 à 100

“A. Un potentiomètre R,i en série avec
l'appareil de mesure, permet de l’étalon-ner. Une prise de Jack Ji est prévue pour
brancher un casque à haute impédance
pour écouter la modulation issue de
l’amplificateur en essais. La présence du
casque fausse les mesures du V.A.L. par
une modifica ion de la charge du détec-teur. Ne Jamais faire de mesures avec le
casque branché dans le Jack J,.

D. — Une alimentation classique par
valve 5Y3-GB complète l'ensemble. Le
filtrage est assu.é par une bobine &
encadrée par deux condensateurs On et
Ou de 24 pP — 500 V. Une résistance
R i« de 20 000 Q — 25 W ajustable, per-met de régler la valeur de la haute ten-sion à 200 volts.

Il y a lieu de vérifier de temps en
temps que la hau e tension n'a pas va-rié pour que la précision de l'étalonnage
reste constante.

\par
red

I M> I6C5 6SN7
s’~ o OÇE? ^,6H6 5S ° o " o

x !!rv
o o

CP v »9
i r14T, 5Y3 S3 C||C|2 HQ a Ris

Mise au point du V.A.L.— Appliquer 1 volt alternatif aux bor-nes du voltmètre à lampes. Mettre le
commutateur sur la
gler R u pour que
ampèremè re dévie
AJj. est ré
100 V. Si :

Secteur I
Jack desortie

position 1 volt. Ré-
l’alguille du mlcro-au maximum. Le V.

pour les gammes 1-10 et
réglage est Impossible, di-

7A

Kl*. 1. — IH*|Mt«llif >n dru or*ane* »ur Ir rhAtsIt.
Fl*. 3.

Fl*. 4. — l>l*puftJtlon de» romnundn

iglé
le Filtre n'utlUunt qu’une seule bobine.

le panneau avant.
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bornes d'entrée, le commutateur I» don-
nant les positions 100-10-1 et 0.25 V ; le
swl.ch I» c Entrée »-« Sortie » ; au-des-sous, leu bornes pour l'utilisation de l'a-
nalyseur en voltmètre à lam
Ce commutateur I- donnant
1 OOO Hz-400 Hz et VAL., les potentio-mètres
rapide,
l'interrupteur secteur I* et le Jack de sor-
tie pour casque Ji.

On volt que les organes de commande
sont placés près des organes commandés
pour raccourcir le câb.age. L'alimenta-
tion est, au contraire, sl.uée au lond du
châssis pour éviter les Inductions para-
sites. Le transformateur d'alimentation
est placé perpendiculairement aux bobl-

de Illtre.

nable pour ne pas surcharger l'ampli-
ficateur.

Inférieure à 1 V (10 0/0) passer sur la
sens.blllté 1 V. 81,
slon -ue est de 0,75
sion est de 7,5 0/0.— Recommencer la lecture pour la
fréquence 1000 Hz. Cela
cler le com
dans le méi

aiguës. Il est intéressant di mesurer la
variation du taux de distorsion, à fré-

• quence constante,
sion appl.quée à
teur. Cela suppose, soit que le généra-
teur B.P. comporte un VAL. Incorporé,
soit que le V.Ai. de l’analyseur es. uti-
lisé pour mesurer la tens.on de sortie du
générateur BP. sur sa plus faible sensi-
bilité.

La précision du dlstorslomètre est de
2 0/0 lorsqu'il est réa isé soigneusement
avec du matériel de qualité.

par exemp.e, la ten-V, le taux de dlstor-— Relier l'entrée du dlstorslomètre à
n'importe quel
parcouru par
(grille, plaque des divers étages, ou sor-

polnt de l'amplificateur
le signal du générateur ope, ensuite,

les positionspermet d'appré-
t l’amp Iflcateurtie). tement depor

dlui de rég.age des filtres: R» rég âge
Ru veraler de précision ; enfin.— Commuter le filtre 400 Hz de l'ana-

lyseur et l'Inverseur « Entrée »- « Sor-
tie » sur la posi Ion c En.rée ». Le V.
AL. est sur la sensibilité 10 ou 100 vol.s.

m e. dans le reg.stre des

en fonction de la ten-
l'entrée de .'amp lllca-— Régler Ri pour obtenir une dévia-

tion totale du microampèremètre.— Basculer l'Inverseur sur la position
« Sortie ». Régler Ru pour avo.r le mi-
nimum de déviation du VAL Fa.re va-rier légèrement la fréquence du généra-
teur BP. en plus et en mo ns — ré"!-ren même tem
du minimum
pointu, si le filtre possède un coefficient
de surtension élevé.— La tension lue sur le cadran Indi-
que le taux de distorsion. SI le VAL.
est sur la position 100 V et que la ten-
sion lue est Inf érieure à 10 volts passer
sur cet.e sensibilité pour avoir plus de
précision. De même, si le V.AL. est
branché sur 10 V et que la tension soit

Ru jusqu'à l’obtention
nlmorum qui ea. uesZ Montage simplifié

L'analyseur est constitué d'un Jeu de
filtres e. d'un voltmètre à lampes.

Pour leu lecteurs possédant dé jà un
VA.L., 11 est possible de simplifier à l'ex-
trême ce dlstorslomètre Jusqu'à ne lui
laisser que ses filtres. La figure 5 donne
le schéma complet de l'analyseur sim-
plifié. Ce montage ne comprend qu'une
seule bobine S et quatre Jeux de deux
condensateurs. Il permet la mesure du
taux de d Atorsion pour quatre fréquen-
ces prérég ées à la guise du réalisa.eur.
Ici no
3 000 L.
plifleateur est supprimé, 11 n’est possible
de faire des mesures que dans les cir-
cuits où la tension BP. est suffisante :
10 volts efficaces et plus. C'est-à-dire,
en pra'lque. dans la plaque du dernier
étage préamplificateur en tension ou des
étages de pulssanoe et de sortie de l’am-
pllflcateur.

Réalisation
La figure 2 montre le pli

de l'analyseur. La figure 4
tail du panneau avant qui comprend, au
centre, le cadran du mlcroampèremè re ;
au-dessous de gauche à droite, les deux

an du châssis
donne le dé-

IIc9 -o
avons choisi 50-400-1000 et

Comme le premier étage am-OUs
Hz.Entrée Sortieoers V4 L

O- I
Fonctionnement

H est le même que précédemment :— Brancher le VAL. sur la sensibilité
10 volts aux bornes de sortie de l'ana-
lyseur.— Relier l’amplificateur en essais aux
bornes d'entrée.— Commuter Ii sur < Entrée » et L
sur la fréquence de la mesure.— Régler Ri pour que le VAL. mar-
que 10 volts.— Basculer Ii sur < Sortie » et régler
R. puis R- au minimum de déviation du
VAL.— Lire le taux de distorsion directe-
ment sur le cadran du VAL.

Réglage des
filtres

b
ï @55

£ HrrntoutHcisE SCL <' 6 *00 >, <m-a: ^ “M"" & Réalisation
Ri La figure 6 donne un exemp'e de mon-

tage du panneau avant. La bobine est
fixée sur ce panneau à proximité du
commutateur L et des potentiomètres R*

R„. Un coffret en bols ou en métal
termine l’appareil. Le câblage est ne: et
les fils As plus courts pœsible. Tout le
matériel utilisé est de première qualité

K. BESSON.

r3
Réglage

des filtresBL et

Schéma de
Disposition

principe
de» or*.du dlstorslomètre simplifié.

le pannean nv—*Æ t‘:
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LES PROTOTYPES DE S U P E R H É T É R O D Y N E
TOUTE LA RADIO toutes ondes, 4 tubes + valve

ECH3 ou 6E8 EBL1 1883 ou 5Y3 GB

(frr.it)
0.1“tflF *1« f Hf \«t Si

f111 fV IV »*T8 M5°ilmo fif C4V f'%•#7 .«7C>

; § I

' 'an

! I '1s"'f î i B
I

«i l I .«r c»« 10000
2390V|

ft»

I s §o 0 o 0EBL1 '• ' ‘
S

V2 +H.7 :
3'

très boa bloc «t on le montera suivant les
indications de son fabricant.

Moyenne fréquence et détection. — Pour
la rntmo raison.
mateurs MP. k fort coefficient de sur-
tension. Des déoouplsges
pour assurer la stabilité
tour M P.

La détection est normale et la C.A.V.
est diff érée. One résistance de 60 D seu-lement a été prévue dans le circuit ca-
thode de la EBL1 pour obtenir une ten-
sion de retard correcte. La grille de la
EBL1 est polarisée négativement de la va-
leur supplémentaire nécessaire par la ré-sistant» de 80 Q qui doit aboutir k la

En P.U., toutefois,
amplification ln.ufflsante.

Le H.P. sera du type EL3-N (Z =Q) ; l’excitation, figurée par 8.P. sur
héma. est de 1800 k 3000 O. Si l’on

constatera uneCe récepteur comprend une changeuse
de fréquence, une moyenne fréquence et
une détectrice oomblnée avec une pen-
thode finale. Comme 11 n'y a qu’une seule
B.P., la distorsion est très réduite et la
musicalité excellente.

Tubes. — Pour le changement de fré-enoo. on adoptera- une ECH3 ou une
adoptera

Indiqués dans l'or-aenslblllté
H.= 00.000 O). 6M7 (B, =45.000 Q). 1853 Ut, = 300

Q, R,- 30.000 01. Dans le cas de cette
dernière lampe, on réunira la grille 3 k
la masse et non k la cathode. La lampe
flnalo sera obligatoirement
die que le tube redresseur pourra être l’un
des suivants : 1883 — 1883 — 5Y30B —5Z4. 80, 80-8.

Changement de fréquence. — Pour ob-
tenir une grande puissance, Il faut que ce
récepteur soit très sensible. On choisira un

adoptera des transfor- 7000
le sch
choisit un modèle k aimant permanent,
8.P. sera
ayant une résistance de l’ordre de 400 Q.

ont été prévus
de l’ampllflca- boblne de 35 k 50 henrys

que
SES. En moyenne fréquence,
un des tubes mirants,
dre croissant de leur
(R, = 400
300 O, I

Alimentation. — Les valeurs des ten-sions des diff érents secondaires de T.A.
sont Indiquée,
de l’utilisation d'un dynaml
le secondaire H.T. aura 3x 3
ment .

EPS
le schéma. Dans le cas

k A.P..
V seule-!A que

100

Montage.
des organes est Indiquée cl-dessus. 81 ces
lampes sont du type verre, la 6E8 et la
moyenne fréquence devront être blindées.
De même, utiliser du fil blindé pour le,
connexions entourées d'un
nlr ensemble les
0-A.Vu. La prise

Uno disposition rationnelleEDL1. Un-
Indicateur cathodique. — Du type EM4

ou 0AP7, son montage est facultatif.— 81 les par
Q établies, la

tles précé-
pulssanoe

suffisante pour la plupart des émis-
sions, môme en O.C.

liasse fréquence,
dentes ont été bien pointillé. Réu-

i.V.i.points C.A
HJ»

C.A.V* et
-S. est facultative.
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E M E T T E U R^
28033Répartition nir en 1952, la suppression de ces attri-

butions.
Nous nous attendons à ce que nos lec-disposent pas

approprié pour explorer
qui seront attribuées ln-

Nos lecteurs sont trop avertis de tout
ce qui touche à la radio-électricité pour
se désin.éresscr de la prochaine conf é-
rence internationale qui doit tenir
assises à Atlantic City et, plus parti-
culièrement, s'occuper de la répartition
des fréquences allouées aux différents
pays Cl).

C'est
que nous allons nous placer, mais sur
celui de l'utilisation de cer.aines bandes
par les < amateurs » qui,
çoivent l’autorisation 5'

La délégation française, t,
_

côté des trois grands, présente un
amme comportant notamment l'a_ _.ion de 12 bandes pour les amateurs

et expérimentateurs.
Ces 12 bandes sont :

1) 3.500 à 3.600 MHz.
2) 7.000 à 7.150 MHz.
3) 14.000 à 14.400 MHz.
4) 21.100 à 21.450 MHz.
5) 28.000 à 28.700 MHz.
6) 69.500 à 70.500 MHz.

Ces six premières bandes ont fait l'ob-jet de discussions pré.lminalres à Mos-
cou. au cours d’une conférence qui s’est
tenue au début de l'année. Elles n’ont
pu recevoir l'unanimité des nations en
présence. Il faut donc s'attendre, en ce
qui les concerne, à les voir notablement
réduites ou déplacées, et pour certaines,
purement et simplement supprimées.

Les six bandes suivantes compren-
nent :
7) 144 à 148 MHz (bandede 2 m)
8) 420 à 460 MHz (bande de 0.7 m)
9) 1.215 à 1.295 MHz ( bande de 0.23 m)

10) 2300 à 2 450 MHz (bandede 0.13 m)
11) 5,650 à 5.850 MHz ( bandede0,05 m)
12) 10.000 à 10.500 MHz (bande de 0,03 m)
""ur lesquelles, à Moscou, la France et

; trois Grands sont tombés & peu de
choses près d'accord.

Il semble donc probable que les six
dernières bandes verront leur attribution
faite aux amateurs français.

Nous ne saurions trop inciter nos lec-teurs qui s'intéressent aux transmissions
à orienter leurs efforts vers l'étude et

es ull-

teurs arguent qu’ils
d'un matériel
les fréquences q
cessamment.

Toute la Radio, désirant rester à l’a-
vant-garde de la technique, propose à
ses lecteurs la réalisation d’un ensem-
ble émetteur-récepteur utilisant un
tériel courant et dont la fréquence de
fonctionnement se si.ue entre 280 et
330 MHz.

f r équence
lignes oscillan

4

pas sur le plan Industriel,
rie. 1 (en haut ». — A.pect de l'oarlllatei

Remarquer In»
détecteen France, re-catégorie,

qui

Ha. * (au centre ».
bas » . — La dUpo.Klon

siège à
pro-ttrl-gra

bu.

PC
les

la réalisation prochaine de montag
lisant ces fréquences. Il serait dor

délégatio
mm

française qui défi
lage
endque la

avec tant de mérite les intérêts des
émetteurs 5' catégorie voie ceux-ci faire
fl des fréquences qui
ce qui amènerait, lors de la prochaine
conférence internationale qui doit se te-

leur sont allouées.

(1) Cat article a «te redis» avant Vl
ture de la Conférence.
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10 MHz nement est le plus favorable. Il est relié
par une ligne à l’amplificateur et à
alimentation.

L'utilisation des fréquences très éle-
vées a permis d'envisager l’emploi des
ondes dirigées, ce qui augmente considé-
rablement la por.ée de transmission.

L'é ément oscJlateur-détecteur est suf -
fisamment réduit et peut être fixé au
sommet d'un mât pouvant pivoter sur

base, afin d'obtenir une radiation
maximum vers le point désiré.

Voyons main.enant le détail de cette
réalisation.
Elément otcillateur détecteur

La réalisation d'un tel montage est
réduite à
est à la portée de tous. Le résultat est
certain, sous réserve d'une réa.isa.ion
minutieuse.

Cet ensemble com
ment trois éléments
cilateur-détccteur ; B. l'amplificateur
modulateur ; C, son alimenta,ion.

plus simple expression ; elle

/ a r i a b l e p a r
l e s d e Lecher

nd essentielle-
incts : A. l'os-prci

dist

E Généralitét
L'oscülateur-détecteur a été prévu

pour être placé en un lieu où le rayon-
hoMtrr nu-1«1 moule.

leu d'antenne*.
«•r «orll de boMler.
J p«r lime* de l^eher.
\ boucle de coupla*p

voit nettement le

d'antenne dan* le bottier.
Cette partie de la station est consti-

tuée par
parallèles,

par une lam
Les lignes

rents

un circuit oscil ant à lignes
L’oscillation est entretenue
pe gland du type 955.
d'alimentation aux diff é-

entle's sont sous écran. La fl-vue d'ensemble de
pot
1 montregure

l'oscillateur-détecteur dans son boî tier.
Etant donné la fréquence sur laquelle

fonctionne l'étage haute fréquence. U a
être donné à cette partie, des dimen-

qul
llan

pu
slons rticulièrement réduites

er le circuit osci
Inès d'arrêt H.F., 1rs con-

on tpa
ls i t. lade log

bob
pert
lam
densateurs de liaison ou de découplage
ainsi que les résistances nécessaires au
fonctionnement, dans un tube cylindri-
que fermé à ses extrémités et étanche,
de 75 mm de diamètre, d’une longueur
de 210 mm.

L'antenne proprement dite, constituée
par un doublet, sort à l'une des extré-
mités sur la périphérie du tube pro ec-
teur. i
proprl
bonne distance de l'antenne pour con-
centrer le champ rayonné de celle-ci
dans une direction bien définie.

La figure 2 montre une vue d'ensemble
tube

pe. les

l'intermédiaire d'isolateurs
et le réflecteur est situé

ap-
5 &

de la par . le H.F. dépourvue de
extérieur. Un châssis en forme dTJ apla-

des ailes débordantes, constitue
la base sur laquelle viennent
le support de lampe et le circuit oscil-
lant.

type à ligne
parallèle est constitué par deux tubes
de 5 mm de dlamè.re et d'une longueur
de 125 mm.

L'un des tubes est connecté à la pla-
que de la lampe et l'autre à la grille.
Ils sont distants l’un de l'autre de

mm. A l'une de leurs extrémités, ils
prennent appui sur les douilles métal-
liques du support de lampe auxquelles
Ils sent soudés. A l'autre extrémi
sont fixés sur des isolateurs en stabo-

tl,
fixer

Le circuit oscillant du

22

é. Ils
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le couvercle postérieur du tube qui porte
le sys.èms de connexions permettant
l'a Imentation de l'oscilla eur détecteur.

L'examen de la figure 3, schéma élec-trique de cette partie du montage, per-mît de se rendre compte qu'à l'extré-
mité du circuit oscilant ( tube de grille) ,
deux ré islances Ri et Rs respectivement
de 5.000 ohms et de 5 MO so
Immédiatement à l'extrémité *

L'extçémité du tube du circuit de pla-que comporte une bobine d'arrêt H.F.
Li. Les deux résis anccs Ri RJ et la
bobine d'arrêt L, sont soudées immédia-tement à l’extrémité des tubes de grille
et de plaq

métal I

Antenne Réflecteur

\ \
*°Z

H “1î située*ce tube.
ont
de «

Li
Vf A O<-2955 , 8! £r° lue, entre ces tubes et le châs-

lque.
Les fils reliant les réelstances Ri et

R; et la bobine d'arrêt Li passent à l'in-térieur de petits tubes métalliques qui
forment blindage et qui cheminent sous
le châssis.

Le filament de la lampe 955 est ali-menté à travers deux bobines d’arrêt
HP, Lo et Ls soudées directement, entre
les doui les du support de lampe et la
p.aque.te de répartition. Il en va de
même pour la cathode reliée à travers

SI cC2 sisî
UV*

zïzfr
Tube enveloppe extérieurif

tr
m

L H I - —i

L..
L’un des filaments est relié à travers

la bobine d'arrè. HR. à la masse du
système qui est elle-même à la terre.
Une plaquette de répartition à œilletsméia liques reçoit toutes les connexions
qui traversent le couvercle postérieur.

Le support du réflecteur es; constitué
par une pièce en forme du percée aux
extrémités des branches, de telle façon
que le réflecteur y solt introduitet main-tenu à sa base par une petite lame res-sort venant se loger dans un méplat
prévu au milieu du récepteur.

Le réflec eur peut avantageusement
être constitué par un tube d'aluminium
ou de duralumin d’un diamètre extérieur
de 8 mm.

Nous concevons que nos lecteurs ne
disposent pas de moyens de production
suffisants pour réa lser un tel usinage,
aussi avons-nous pensé leur suggérer la
réalisation simplifiée suivante.

Sur le couvercle postérieur, un coude
en fonte malléab e pour chauffage
irai d'un diamètre pouvant être de 30
mm extérieur, sera soudé. Le couvercle
sera lui-même percé en son centre au
diamètre intérieur du coude.

Sur la face interne du couvercle vien-
dra se fixer la plaquette à œillets mé-talliques recevant les connexions et for-
mant distributeur de tension. Sur la
par le extérieure du rayon de ce coude
en fonte malléable, le réflecteur sera
soudé directement. Enfin, ce réflecteur
sera de préférence en tube de laiton
d'un diamètre extérieur de 8 mm. Nous
verrons plus loin la longueur à lui don-ner.

Fl*. 3. — Mhtm électrique de l'oseUl

nlte maintenus par une cornière métal-lique vissée au châssis en forme dU.
iport de lampe, aussi
de celui-ci, sur les

mécanique ne présente aucune difficulté
de réalisa.ion. Le lecteur habitué à nos
montages ne doit pas être rebuté par la
réalisation de cette pièce qui est indis-pensable au bon fonctionnement de l'en-semble.

Il est évident que ceux qui n'envisa-gent pas la possibilité d'une variation
de fréquence peuvent se contenter pure-
ment et simplement d'exécu^r leur CJT-

nous

Du côté du sup;
près que possible
tubes de grille et de plaque, son. sou-dées deux languettes dont les surfacesen regard son; de 8 mm sur 9 mm et
dlstan.es l’une de l'autre de 1 mm, qui
constituent le condensateur d'accord du
circuit oscillant, condensateur qui i
pas variable, mais qui est ajustable.

A l’autre extrémité des tubes grille
et plaque, c'est-à-dire du cô.é des deux
Isolateurs, une barrette en stabontte for-mant pont porte deux coulisses métalli-ques prenant contact sur les tubes grll'e
et plaque qui constituent le circuit os-cillant

Les deux coulisses sont reliées entre
elles par un condensateur au mica ou
mieux en callit Ci, d'une valeur de
50 pP (flg. 3).

Ce condensateur, ainsi que la cou'lsse,
a pour but de réduire la longueur appa-rente du circuit oscillant et par son
déplacement longitudinal, de régler ainsi
la fréquence d'oscilla ion de ce circuit.
La barrette en stabonite i
menslons suivantes : 30 X
est, en son centre, percée et taraudée
de façon que son déplacement longitu-dinal
d’une

Ce système est en tous poln's compa-rable au micromètre ou palmer que tousnos lecteurs connaissent, la vis mère est
prolongée par un axe traversant la cor-nière support Isolateur du circuit oscil-lant et le couverc'e antérl-ur du tubeex érieur. Cet axe reçoit un bouton pou-vant être gradué et permettant d'effec-tuer de l'extérieur le réglage de la fré-quence du circuit oscillant. Cette partie

n'est
cuit oscillant aux dimensions que
avons données et de fixer une fois pour
toutes le pont à coulisse à une distance
telle que la fréquence du circuit oscil-lant soit celle qu'ils auront chot-ie.La fixa ion des tubes de grille et de
plaque à l'extrémité côté Isolateurs, s'ef-
fectue trè; simp'ement de la façon sui-
vante : A l'Intérieur des tubes, souder à
l'étain deux petites tiges filetées ; n'en
laisser émerger que 3 mm. Les Isolateurs
en stabonite seront constitués r>3r deux
bâ tonnets de 10 mm de diamètre et 13
mm de longueur, qui seront percés dans
leur axe d: part et d'autre, puis tarau-dé; au même pas que
soudées sur les tubes
plaque. Ces canons en stabonite seront
à leur tour fixés à l'aide de vis sur la
cornière

Paire

cen-

les tiges filetées
de grille et de

qui
( 10

a les dl-x 15 mm te-lsolateur.
attention que les vis ne

soient pas trop longues et qu'elles ne
viennent pas en contact avec les tiges
fi etées des tubes de grille et de plaque,
sous peine de produire un court-circuit
qu' détériorerait la lampe.

D'autre part, il est indispensable que
les extrém.tés filetés de ces deux vis
soient le p us éloignées poælb'e de celles
d-s deux tiges filetées des tubes de
grille et de p'aq
capacité parasite qui perturberait le bon
fonc.ionnement de l'ensemb'e.

Le châssis en forme dU est fixé sur

por
très

lsse s'effectuer par la rotation
; mère.pui

vis

Une amélioration très nette sera ap-
portée à tou; cet ensemble si le métal
employé pour sa réalisation est du cui-vre rouge et si l'on prend la précaution
de l'argenter sur toutes ses faces, sauf
en ce qui concerne le tube enveloppe,
qui lui ne devra subir cette argenture
qu'à l'intérieur.

ue. afin d'évi er une
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La mise au point de cette partie de
la station a fait l'objet d'une longue
é.ude et de nombreux essais, ainsi nos
lecteurs bénéficieront d'une expérience
difficilement acquise.

81, pour des raisons d’économie, nos
lecteurs ne peuvent faire argenter le
cuivre rouge qu'ils emploleron , Ils peu-

u détriment du rendement, utlli-
l’aluminium. Dans ce cas. il y

a lieu de recouvrir toutes les surfaces
d'un vernis protecteur afin d'éviter l'oxy-
dation qui crée à ces fréquences des ré-
sistances superficie les fort lmportan es.

Le support de la lampe 955 est suré-
levé du châssis en forme d’U et distant
de 15 mm des ailes de celui-ci. Deux
canons en stabonite Identiques à ceux
des tubes grille et plaque, seront utilisés
pour sa fixation.

Le couplage du C.O. à l'antenne s'ef-
fec.uera
de 7 cm
diamètre. Cette boucle aura ses extré-
mités reliées à angle droit pour aboutir
à l'antenne au travers de deux Isolateurs
en Stabonite diamétralement opposés sur
la périphérie du tube extérieur cons.l-
tuant l'enveloppe de l’émetteur.

Ces deux isolateurs peuvent être slm-
plèce de tra-

laquelle I
intérieur.

Antenne
Ré flecteur \t, a

de
ven b•er

Elément
oscillateur
détecteur

Utilisation
De la plaque à bornes de l'oscillateur,

dé ecteur s.fuée sur le couvercle anté-
rieur et marquée BCDEF, partira un
câble à 5 conducteurs qui reliera la partie
H F. à la partie BP. et à l'alimentation.

Nous avons dit que l'élément oscilla-
teur-détecteur devra être étanche. En
effe., seule cette partie de la station
sera îltuée à l'extérieur et placée aussi
haut que possible â l'ex.rémité d’un mât.

C'est le coude chauffage central soudé
sur le couverc e postérieur qui, à l’aide
d'un manchon f.leté, permettra de
fixer l’oscillateur-détec.eur à l’extrémité
de ce mât. A l’Intérieur du tube pas-
sera le câble à 5 conducteurs. A la base
du mât, un raccord en T permettra de
sortir le

Pour assurer la rotation de tout le
système ex érieur, deux roulements à
bi.les permettront la fixation sur des
supports appropriés (flg. 4).

Manchon

Roulement àbilles
Fixation

du
roulementune boucle en forme d’U

longueur et de 5 mm de
par
de — Tube de

chauffage central

Té de sortie du
cable5 fils

i Cabler 5 filsplement réalisés
versée au centre
tige filetée qui, à 1
liaison avec la boucle de couplage en
forme d'U et à l'extérieur supposera les
deux brins de l’antenne doublet.

Pour ces brins, on utilisera deux tubes
en laiton ou aluminium d’un diamètre
extérieur de 12 mm. A l’une des extré-
mités de ces deux tubes constituant
l’antenne, une pièce frétée se vlssan. sur
les tiges également filetées des pièces de
passage, est soit soudée, soit entrée à
force dans les tubes < antenne »; elle
permettra de fixer les antennes sur la
partie métallique des Isolateurs de sor-

par une câble.
passe une
, sera en

Tube extérieur

Pièces de passage
A en stabonite

/ Eléments basse fréquence

L’examen du schéma (flg. 6) permet
de constater qu’il s'agit d’un amplifica-
teur BP', à deux étages, qui présente
comme particularité de comprendre un
commu ateur I à 4 pôles et deux direc-
tions.

Par le Jeu de ce commutateur, 11 est
possible d'utlll-er l'oscillateur détecteur,
soit à l'émission, soit à la réception.

Cet amplificateur fonc ionne, en mo-
du'ateur lorsque les commutateurs se
trouvent sur la position * émission » ou
en amplificateur BP. lorsque ces mê-
mes commutateurs se trouvent sur la
position « réc-pilon ».

Un potentiomètre bobiné P de 50 000
ohms permet de régler la tension ano-
dique app iquée sur la détectriceet d'être
ainsi maître de l'accrochage et de la su-
perréaction.

Un transformateur blindé T à deux
primaires et un secondaire, a
de commander l'amplificateur
par e courant A- ""
teur en
un microphone à charbon dans la posi-
tion émission.

Les caractéristiques de ce transforma-
teur doivent être

Primaire 1 :1
Primaire 3 : 60 ohms.
Secondaire 2 : élévateur de rapport

1/3 comparativement au primaire 1.
Le microphone M étan: excité par une

plie P aura à supporter un courant con-
tinu moyen d’environ 50 mA. Il y a
donc lieu de prévoir l: transformateur

Antenne

île.
Les figures 4 et 6 montrent le détail

de ces réa'isations.
Pour compléter cette description et la

terminer quant à la partie haute fré-
nce, 11 ne reste plus maintenant qu'à_

er les dimensions géomé rlques de. et de son réflecteur et la dis-

Prisonnier
taraudé

Ecrous de4quoi
Indique!
l'aérien
tance qui les sépare d'axe à axe.

Pour une longueur d’onde de 1.07 m
*.280,4 MHz), la longueur totale de l'an-
(enne sera de 535 mm.

La longueur du réflecteur sera de 535
mm (1/2 onde).

La distance séparant l'antenne du ré-
flecteur sera d’axe à axe do 267 mm.

Pour la longueur d'onde de 1 m (300
de l’antenne (et du
500 mm. et la dis-

Montage du mat- <,upport.
d’antenne.Pteeo de ur but

P. soit
u de l’o cllateur-détec-
t réception, soit par

B
1
'

cuivre émaillé de 10/10. Une fols la bo-
bine constituée, la sortir du mandrin et
l’utiliser sans au.re support que l'extré-
mité des fils sur les douilles à souder.
Commentaire

Nous nous excusons auprès de nos lec-
teurs de nous ê.re tant étendus sur les
dé.ails de cette réalisation, cela nous a
paru nécessaire afin de les familiariser
le plus rapidement possible avec les
montages à ondes centimétriques.

L'examen d:s figures complétera cette
description que nous avons faite aussi
succincte que la compréhension l’exi-
geait.

Nous allons voir maintenant com-
ment utiliser l'élément oscillateur-détec-
teur décrit ci-dessus pour l’émission en
téléphonie et la récepJon.

an!reçt
position

MHz) , la longueur
réflecteur) sera de
tanoe d'axe à axe les séparant sera de
250 mm.

Pour une longueur d’onde de 91 cm
1330 MHz), la longueur sera de 455 mm
et la distance séparant l’antenne du ré-flecteur sera de 227 mm.

Nos lecteurs qui ont l'Intention de réa-liser cette station et de faire varier la
longueur d’onde,
l’antenne et le t
géométriques Indiquées pour l’onde de

rox'matlvement de :
i ohms.appr

0 000

pile P aura à suppo
tlnu moyen d’envli
donc lieu
pour un tel fonctionnement. Ce genre de
transformateur se trouve maintenant
dam le commerce et certains fabricants
spéchCisés en llvren. sur demande.

La bande passante admise pour ce
transformateur qui ne doit servir qu’à

riront ad
teur les i

!, POU
réflec

lop er pour
dimensions

l m.
Les bobines d’arrêt seront exécutées

vur un mandrin dont le dlamè.re sera
de 6 mm. Sur ce noyau paraff -né seront
enroulées 13 spires Jointives en fil de
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la parole, sera comprise entre 150 et
3000 Hz ; autrement dit. la courbe de
réponse entre ces deux fréquences doit
être sensiblement une droite, c'est du
reste à peu de choses près la bande pas-sante admise pour les circula télépho-niques.

Le microphone M comportera un In-terrupteur pe
citation qu’au
de l’ensemble à l’émission. Un micro-phone à poignée ayant dans le manche
un bouton

utilisés dans les récepteurs pour la com-
mutation des bobinages Q.O., P.O., O.C.

La longueur de la ligne reliant le com-
biné à l’amplificateur peut être quel-conque sans toutefois être disproportion-née.

Dans le cas de l’usage par nos lec-teurs d'un combiné téléphonique. 11 fau-
dra évidemment employer un combiné &
pédale.
Alimentation

slble, et un Interrupteur général L per-mettra la mise sous tension de l'alimen-
tation.

Un second Interrupteur L coupera la
haute tension, ce qui permettra d'écono-miser les heures de fonctionnement ef-fectif des lampes et, plus particulière-ment, de la 955, tout en conservant la
possibilité de passer Instantanément,
soit à l'émission, soit & la réception, en
reliant la haute tension nécessaire.

Pour palier & tout court-circuit, une
lampe fusible L est Intercalée sur le
+ H.T. avant filtrage, afin de proté-
ger la valve redresseuse V-. Cette lampe
fusible est du type pour cadran 7 V— 300 mA.

La liaison entre l’alimentation et l'am-plificateur B.F. sera faite par un cor-don à 4 conducteurs, deux pour le chauf-fage des filaments, un pour le + H.T.,
pour le négatif et la masse. L'arri-vée des conducteurs dans l'allmen.atlon

se fera sur un support de lampe & 4
broches. Un bouchon pour haut-parleur
dynamique constituera la prise de cou-rant en liaison avec le reste de la ata-

rmettant de n’établir l'ex-moment où l’on fait usage

poussoir est tout Indiqué
pour cel usage. Il est nécessaire d'avoirun Interrupteur dans le circuit micro-phonique afin d’éviter le débit perma-
nent de la plie qui ne manquerait pas,
au bout d'un temps assez court, d’être
complètement dépolarisée.

Le microphone & utiliser sera une pas-
tille du type téléphonique à batterie lo-

L'alimentation pour un tel ensemble
doit être 60lgnée et délivrer un courant
de haute tension aussi exempt que pos-sible de composantes alternatives.

De plus. 11 faut éviter le rayonnement
de l’a.imentatlon sur les éléments exté-rieurs de l'amplificateur BF, qui peut
se trouver dans le voisinage Immédiat
de cette alimentation. C’est pourquoi
nous avons utilisé pour la tension ano-
dlque,
(fig. 7)
4 t*F. une bobine de filtre de 20 H—100
mA, suivie d'un condensateur électroly-une deuxième bobine de

valeur ; enfin, un con-acé à la sortie de
de filtre.

cale. un
Un condensateur électrolytique non fi-guré sur le schéma, de 15 à 20 pF — 25 V,

pourra shunter la plie P de façon à
éviter les chuintements dus au fonction-nement de la pile lorsque celle-ci arrive
& la fin de sa « vie ». D’autre part, ce
condensateur améliorera considérable-ment le fonc'ionnement de ce

_
clrcult.

Le secondaire du transformateur T estre'ié à la grille de la lampe Vi (1” étage
B.F.) qui sera une 6J5 polarisée norma-lement. Le courant amplifié sera re-cueilli à travers un condensateur O. par
la grille de la lampe d'un 2- étage B.F.
V*. lampe du type 6V6. Une bobine d’ar-rêt BP. de 20 H arrête le passage des
courants modulés vers l’alimentation.

Les courons amplifiés sont dirigés par
le commutateur I* :

un circuit fil.re à deux cellules
comprenant un condensateur de

tique de 16 pF,
filtre de même
densateur de 16 pF pl
cette deuxième cellule

permettre d’ajuster la valeur
el H.T. aussi exactement que

tlon.
Une amélioration du filtrage pourra

être obtenue en remplaçant la 80 par
une redresseuse à chauffage Indirect
genre 803.Afin de

du po entl
possible, nous avons placé entre le +
et le — H.T. une résistance de 20000
ohms — 10 W en carbone aggloméré du
type « glvrite ».

A l’aide d’un collier, une prise mobile
peut être faite sur cette résistance défi-
nissant la tension nécessaire au bon
fonctionnement de l'amplificateur BF.
et du détecteur-oscillateur. Cette ten-sion ne devra en aucun cas excéder 220
volts. Le collier-prise sur cette résistance
est shunté par un condensateur électro-lytique de 8 pF,
l’effet filtrant.

Le transformateur sera d’un type clas-sique suscep ible de délivrer une haute
tension de deux fols 275 V — 100 mA,
63 V — 2 A pour le chauffage des fila-ments et 5 V — 2 A pour le chauffage
de la valve V-, type 80.

Afin d’éliminer le plus possible la com-
posante alternative, le point milieu du
chauffage des filaments ne sera pas pris
sur la prise médiane du transformateur,
mais par l'Intermédiaire du bras mobile
d'un potentiomètre de 50 ohms.

On consta era une très notable dimi-
nution du ronflement pour une certaine
position du bras mobile de ce potentio-mètre.

Le primaire du transformateur sera
du type standard
des prises po
leur de cette tension n'a pas
au hasard, elle correspond à
En effet, il n'est pas rare qu’t
à 110 V, par suite de défalll
centrales électriques,
rons de 105 à 103 V. SI donc le primaire
du transformateur a comme dernière
prise 110 V, les filaments se trouvent
sous-voltés, et les lampes travaillent
dans de mauvaises conditions.

Le primaire sera pro.égé par un fu-

Conclanon
Cet.e station peut assurer des portées

téléphoniques s'étendant Jusqu'au point
de la tangente terrestre & partir de l’em-,
placement occupé par l’oscUlateur-dé-tecteur.

Autrement dit, dans l’état actuel des— ices, on admet que l'onde
émise par un tel générateur est rayonnée
et propagée dans l'atmosphère, exacte-ment comme une onde lumineuse. Sa
portée se trouvera donc limitée à la vi-sibilité de l’horizon.

Depuis la guerre, 11 a é é constaté à
plusieurs reprises que des émissions sur
ondes centimétriques avalent dépassé les
limlles que l'on estimait possibles. H y
a donc lieu & de multlp es expérimenta-tions en cette matière, afin de confirmer
ou d’infirmer les hypothèses théoriques
sur la propagation de ces ondes.

Aus 1 engageons-nous vivement nos
lecteurs à entreprendre cette réalisation,ns y trouveront k la fols plaisir et ensei-gnements, car ceux qui ont déjà prati-qué l’émission sur ces fréquences savent
combien la mise au point et les diffé-rents essais de liaison sont passionnants.

Nous rappelons encore une fols à nos
lecteurs qu’ils ne peuvent faire usage
d’émetteurs à ondes courtes sans faire
la demande d'autorisation à l’adminis-tration des télécommunications, auto-risation qui dans la p'upart des cas est
toujours accordée et pour laquelle un dé-
lai relativement court est demandé pour
les diff érentes enquêtes administratives.

Le coût annuel d'une licence d’émis-
sion d’amateur est de 950 fr. La pre-mière année, une taxe de 600 fr. pour
frais d’examen est perçue par l’adminis-tration des P.T.T. j. DIEI'TEGARD,

F.8.AV.

a) Dans la position émission, vers L
et de là vers l’anode de l'oscillateur ;

b) Dans la position réception, à tra-vers un condensateur, vers l'écouteur.
L'écouteur et le microphone peu

être groupés en un seul bol:1er et d
nlr dans ce cas ce que l'on appelle com-munément. un combiné téléphonique.

Sur le châssis de l’amplificateur BF.,
la prise de courant à 5 pôles permettra
d'assurer la liaison entre l'élément oscil-lateur-détecteur et l'élément ampllfica-

ce qui augmente encore
vent
eve-

teur.
Les connexions A et E servent à véhi-culer les courants modulés. La connexion

F assure la polarisation de la grille à
l'émission. Les connexions B e'. C assu-rent le chauffage de la 955. Par cette
disposition de l’élément oscillateur-dé-tecteur et de l’élément amplificateur
BF., Il est possible d’installer l’oscllla-teur-détecteur sur la toi ure d’un Im-meuble et l'amplificateur B.F. en un em-placement quelconque de cet Immeuble.

L'amplificateur BF. peut être réalisé
dans une forme rappelant celle d'un
poste téléphonique de bureau en forme
de pupitre, sur lequel le combiné sera
placé sur un support à double fourche,
dans le genre de ceux utilisés par l'ad-mlnls ration.

SI on le désire, 11 est même possible
de remplacer par un relais les commu-tateurs It. I». L, I- à commande manuelle
qui peuvent être dans le genre de ceux

ou, mieux, comprendra
05, 115 et 125 V. La va-

é.é définie
l'actualité,
'un secteur
lances des

tombe aux envi-

ur 1
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LES PROTOTYPES DE
TOUTE LA RADIO

S U P E R - R E F L E X
3 tubes + valve

6 EQouECH3 6 H6 ou CBF2 6 MB ou CL3-H

iü< i 50.000 50000

PIî CT.g Hbun

rilsmenl

Noua donnons loi 1« schéma pcrfec- i venant d« 1a détection est transmise à I
donné du Réflex » adapté aux lampes! partir du cur eur do P au point X qui

BJ.,
Partie B.F. finale. — Ainsi que nous

contre-réac-tions de l'indiquer, 1* y
tlon, sauf pour fréq. >ncea B.F. élevées.
La haut-parleur *era du type 7000 Q 4 ex-
citation de 1.800 4 2.000 Q.

modernes <le la série actuellement
usage.

peut être considéré,
comme la grille de la penthode.

EBF2 amplifiera i

on recueillera la tension amplifiée
point Y qui lui aussi peut être considéré
comme la plaque de la lampa
vue B.F., les enroulements M.F. consti-
tuant des Impédances négligeables
B F. Entre Y et la grille de la lampe fi-
nale. nous avons Intercalé
rêt de la MF., composé d'une résistance
de 50.000 Q et d’un condensateur de
250 pF.

De même, le passage de la M.F, a été
a suré
450 pF et .
leur de 750 pF. Oes éléments ont
tain effet atténuateur des fréquences
B F. élevées, aussi le condensateur rhun-tant la cathode de la lampe finale pourra
être réduit 4 10.000 pF environ, afin de
favoriser l'amplification des aiguës.

point de

La 6H8 B.F. etTubes. — La changeuse de fréquence est
une 6E8 ou une ECH3. La seconde lampe

EBF2 ert de moyenne fréquence,

de préampllflcatrlce basse fréquence et de
détectrice (et CA.Y.). La troisième lampe
est une EL3-N
redresseur est du type 5Y3-OB ou 1883.

Changement de fréquence. — Rien de
spécial 4 dire sur cette partie. On peut
employer n'importe quel bloc do très
bonne qualité que l'on montera suivant
les Indications de

Bobinages. — On utilisera des transfor-mateurs M.F. accordé; par des condensa-teurs de faible valeur, de l'ordre de 140
4 180 pF.

Partie Réflex. — Le fonctionnement de
cette partie est le suivant : la B.F. pro-

prise Ptdc-l' p. — L'amplification
fidèle pour assurer une bonne reproduc-
tion des disques & puissance normale.
Blinder les connexions entourées de poln-le schéma.

Alimentation. — Elle sera classique. 81
l'on utilise
manent. réduire 4 2 x 300 V la tension du
secondaire H.T. du transformateur TA. et
remplacer l'excitation par une bobln« de
30 4 50 H — 400 4 500 Q — 60 mA.

Disposition des éléments. — La figure
cl-dessus montre une bonne disposition
d?s organe’. Le montage présente certai-
nes difficultés de mise au point, aussi 11
ne devra être réalisé que par des techni-
cien* possédant
pratique.

6H8
point d«

tlllé6M6 ; enfin, le tube

filtre d'ar- dynamlque 4 aimant per-

fabrlcant. point X par condensateur de
point Y. par un condensa-

longue expérience
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ERENTIEL
DISTORSION : moins de 3 %
au dessous de 30 Hz
1,5 o/o de 30 à 10.000 Hz
0,5 o/o de 300 à 3.000 Hz

GAMME : 0 - 10.000 Hz
A VARIATION CONTINUE
STABILITÉ ABSOLUE : ±1 Hz
P R É C I S I O N ±1 H z

aussi à la division mécanique de l'appa-
reil en trois châssis distincts.Pouibilités laquelle

supérieure à 15 000 Hz. La basse fré-quence traverse le filtre,
appara î t â la sortie où
mesure en contrôle la tension.

Toute cette partie forme le générateur
lnterférentlel proprement dl ..

Un oicJialeur séparé fournit une fré-quence de 50000 Hz que l’on démultiplie
pour obtenir 10 000 pu-s 1000 Hz. Ctt.e
partie constitue le générateur de fré-quences fixes.

La troisième partie, enfin, comprend
les alimenta Ions nécessaires et l’osclllo-
cope de contrô.e.

En prenant,
quences fixes
peut étalonner rigoureusement la fré-quence variable et. en particulier, les
débuts et f.ns de gamme, comme nous le
verrons plus loin. De plus, toujours par
la méthode de Llssajous. on peut déter-
miner cxactemen. la fréquence d'une os-
cillation extérieure en la comparant à
la fréquence émise.

Fonctionnement
Nous al’ons voir rapidement le fonc-

tionnement de l'appareil au moye
schéma de la figure 2. L'ens'mb'e
divisé en trois parties qui correspondent
à celles dont nous venons de parler et

un flVre arrête toute fréquence

Le générateur BP. que nous allons dé-
crire a fait l’objet d’une réalisation In-
dustrielle (1).

Il utilise la méthode des battements :
on fait Interférer une fréquence HP.
variable avec une fréquence HP. fixe et
le battement résultant, à basse fré-quence, est égal â la différence des deux
fréquences HP. Le généra.eur est un
Instrument de précision et utilise des
quartz pour contrdler les oscillateurs à
fréquence fixe et, aussi, selon un pro-
cédé nouveau, l’oscillateur à fréquence
variable. H remplit avec une large marge
de sécurité les conditions Imposées qui
sont pourtant assez sévères :

est amplifiée et
un appareil de Partie A

L’oscllla eur à fréquence variable utl-
Use une 6C5 commandée par un Quarts
oscillant sur 1 MHz.

Lorsqu'un quartz est monté (fig. 3)
11 est poe-
fréquence

en agissant sur l’épaisseur de la lame
d'air ; ce
variation
Uèmc, ce qui con tltue la limite pratique.
Nous disposons donc d'une fréquence va-
riable de 1000 à 999 kHz. Cette fré-quence est doublée par une 6J7 dou-
bleuse-séparatrice, de manière à obtenir
une fr équence variant entre 2 000 et
1998 kHz. Ce procédé est employé pour
éviter la synchronisation du quartz va-
ria'eur sur les quartz fixes qui sont eux,
sur 2 MHz environ. L’ensemble oscllla-
trlcc-doubleuse est blindé.

L'oscillateur à fréquence fixe utilise
une 6C5 commandée par quartz ; 5
quartz sont prévus et mis en service par
le commutateur de gammes. Us oscillent
sur 2 000, 2 002. 2 004, 2 000 et 2 008 kHz.
On voit immédiatement que le batte-
ment avec la fréquence variable de 2 000
à 1998 kHz donnera les fréquences de 0

dans un support & lame d’air,
slble de varier légèrement la

a été employé et la
fréquence atteint un mil-océdépr

de

ur référence les fré-10000 et 1000 Hz onPO
de

— Fréquence continuellement varia-
ble de 0 à 10000 hertz.— stabilité absolue : *1 Hz.— Précision ; ±1 Hz.— Harmoniques : moins de 3 0/0 au-
dessous de 30 Hz.

Moins de 1,5 0/0 entre 30 et 10 000 Hz.
Moins de 0,5 0/0 entre 300 et 3 000 Hz.— Variation do la tension de sortie en

fonction de la fréquence ; ±1,5 db en-
tre 15 et 10000 Hz.— 4 Impédances de sortie : 5000, 500,
50, 5 ohms.— Tension do sortie ; 50 volts sur
5000 ohms continuellement varlab'e et
contrôlée par un appareil de mesure.

n du
a é té

De plus,
, l'appareil permet à tout moment

grâce â des dispositifs acces-
solres,
un étalonnage rigoureux de la fréquence
et la mesure do toute fréquence exté-
rieure avec une précision égale â celle
de la fréquence émise. Trots fréquences
étalons de référence son. également dis-
ponibles en permanence avec la même
précision : 50 000, 10 000 et 1000 Hz.

petit tube cathodique est Inclus
l’appareil.

YoltmitrtOxUUltur defini y c- sorf /e
Friguinct di

Filtri AmpILBF.Hélangtjr/Osallêt'or
Ÿênsblt OscillncoptUn rdans Alimmtëtion

Principe
La figure 1 montre le schéma de prin-

cipe du générateur, sous forme simpli-
fiée. Les fréquences provenant d'un os-
clltateur â fréquence fixe et d'un oscil-
lateur à f équence varlab'e, sont Injec-
tées dans une mélangeuse, à la sortie de

1AcflMnr
SOkHz

Multivi-Multivi-
brateur
10kHz

-o’ooofize,brttlur
i Hz1000

0*0X100Hz
oSOOOOHz

ne. i. « imptlfl* 4m Kèmèntemr.<1) C«t « ppar.il •ét« r+« ll«é par la 8EPE.
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Schéma général
La figure 4, mon.relie

dpo détalJé. Toutes les
monts ont été portées ; elles tont en
ohma et plcofarads sauf lnd.cat.on con-
traire.

Nous allons passer rapidement l'en-
semble en revue en nous arrêtant plus
longuement
cullcrs.

schéma de prin-valeurs des élé-Ampli
Push pull Voltmètre/Oscillateurr.e 6C5

(5quarte)

Mélangeur Amplifie

quelques points partl-
Ch&ssU A

Oscillateur
variable

6 CS

Le quarts 1 MHs il fréquence variable,
est monté entre grill: et masse ; dans
le circuit p.aquc de
on a disposé un circuit L. C. légèrement
désaccordé, de manière â présenter une
Impédance Inductive pour la gamme cou-
verte, qui eut très faible relativement à
la fréquence de l'oscillation. Une liaison
par condensateur est fai.e avec la 6J7
séparatrlce-doubleuse, dont le circuit
anodique contient un circuit Li Ci

1999 kHz. La fréquence dou-

Sèparatrice

la 6C5 oscillatrlce,

CathotboueAmplificateur
6J7 C30

cordé
blé: (environ 2 MHz) attaque une grille
de commande de la 6L7 mélangeuse à
travers un condensateur.

Les cinq quartz f.xes sont mis en ser-
vice par un commuta.cur de gammes à
cinq positions. Le montage de l'osciila-
trlce fixe est -similaire à celui de l'oscll- '

latrice & fréquence var.ablc, avec, aussi,
un circuit accordé L> O dans la plaqua
L'ajustage de chaque début de gamme
<0-2 000-4 000-6 000- et 8 000 Hz) se fait

n du condensateur var.ablc de
l'a.de du tube cathodique sur

Alimentation
oscilla

5Y3 GB

Oscillateur MultivibrMultivi SéparateurSéparateur
- tj7

Séparateur IPHz6CS 6J7! D au "V
\ a6J7 6 N7SOUie 30 pP,

l’écran duquel on observe les figures de
Llssajous produite)

avec les
kHz du

6 N7
par la comparaison
de référence 1 et 10fréq

inult
luenccs
tlvlbratcur.

La variation de fréquence
peut obtenir
densateur
quartz) œt largement
besoins de la cause.

La fréquence résultante est transmise
par condensateur à une grl.le de com-
mande de la 6L7.

Sortant de la 6L7. le battement entre
la fréquencs fixe et la fréquence var.able
couvre la gamme 0-10 000 Hz. Pour éli-
miner toute fréquence lndéilrable, un
filtre en » à trois cellules a été prévu,
dont la fréquence de coupure est 15 000
hertz et dont l'affaiblissement dépasse
60 db il 1 MHz.

Un po entiomètre de 01 MU comman-
implltude du sIg
ée de l'ampliflcal

une 6C5 préampllflcatrlce et deux 6F6
ti Iodes montées en push-pull. Le trans-
formateur de sortie comprend deux se-
condaires : l’un & prises, po
propremen* dite, avec les Impédances de

50-500 et 5000 ohms et l'autre qui ali-
mente l'appareil de mesure : pont de re-
dresseurs cuivre-oxyde
mètre. Le cadran de l’appareil est di-
rectement gradué
dant aux diverses Impédances de sortie.

Electrode T
Lame d'air. 3̂ l’on© que

(peut
lè.e

Amplifie . ce procédé
le en parai

ffls

par
rlab

con-
sur le

ante pour les
6J7Quarte j

Electrode IIOSOhHz
O

H
Ipr dr l'nurmblr.
dr I» tréq

Fl*. 2. -- Nchfmm de priori
ce du quarti.Fl*. 3. - Principe de la variation

k 2 000, 2 000 à 4 000. 4 000 à 6 000, 6 000
à 8 000 e: 10 000 hertz. En fait, la fré-
queue: variable descend largement en
dessous de 1 998 kHz et assure
vrement plus que suffisant.

Partie C

L'oscillateur de référence utilise une
6C5 commandée par un quartz 50 kHz.
E.le est suivie par

recou- une 6J7 séparatrice,
puis une 6N7 montée en multivibrateur
fournit du 10 000 Hz. Une séparatrice 6J7
Isole cet étage du multivibrateur suivant,
toujours avec 6N7, et
paratrlce 6J7 suit ce multivlbraieur. Les
fréquences 50 000, 10000 et 1000 Hz. pré-
levées après les séparatrices, sont ampli-
fiées par une 6J7 ft circuit plaque ac-
cordée pour éliminer les harmoniques.

de l'a
l’entri

:nal B.P. admis a
teur qui comprendLes fréquences fixes et variables sont

mélangées dans une 6L7 ; le battement
B.P. résultant traverse un filtre
mine toute fréquence lndé-irab
amplifié par une 6C5, puis|
en push-pull. Un apparei

trôle la tension de sortie.

qui éll-
>lo, est

par deux 6F6
1 d

dernière sé-
ur la sortiec mesure

con

Partie 1« et mlcroampèrc-Les fréquences 10 000 et 1000 Hz pré-
levées après les séparatrices, sont diri-
gées vers le tube cathodique où, par la
méthode de Llssajous. on les compare il
la fréquence émise pour l'étalonnage.

Les liaisons essentielles de châssis à
châssis sont Indiquées en pointillé.

rend une allmen-
valve 5Y3 GB et
haute tension et

Le châssis B comp
talion, transformateur,

ge, qui fournit la
le chauffage pour les châssis A et C, Il
comprend aussi le tube cathodique C30
avec son alimentation par 5Y3-OB, et
une 6J7 préampllflcatrlce.

tensions ccrrcspon-
flltra

< hâ»H'» B

On remarquera les découplages
gnés de la 6J7 préampllflcatrloe. I/.'

sol-
tube
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cathodique de 3 cm. C30. est monté de
façon classique avec les
de commande habitude,
le tube esl filtrée
densateur et c’est
masse. Un voyant lumineux Indique que
le tube est sous tension.

L'alimentation H.T. du reste de l'appa-reil est classique ; le filtrage est soigné ;
un voyant lumineux indique que l’appa-reil est alimenté. Le transformateur
d'alimentation, prévu pour un débit H.T.
de 180 mA, supporte gaillardement les
130 mA consommés par l’appareil.

Réalisation OSCILLOSCOPE
PORTATIF

entiomètres
H.T. pour

résistance et con-PLa L'ensemble a été réalisé en trois châs-sis séparés, correspondant aux parties
A, B et C du schéma, montés sur un
panneau avant commun. Un coffret pro-tège le tout. L'ensemble est mécanique-
m nt très robuste ; des trous d'aération
sont prévus sur le coffret, ainsi que des
poignées de transport. Malgré le nombre
é evé des éléments utilisés, le câb'a
est clair et dégagé grâce à l’emploi i
cosses relais et de plaquettes à résistan-ces et condensateurs.

par
le + H T. qui est à la

Dans notre article paru dans le n1

116 page 182. diff érentes erreurs de
dessins se sont introdul'es dont nous
nous excusons auprès de nos lecteurs
Mais les chaleurs étan fortes et les
vacances proches, nous n'en tiendrons
pas grief au dessinateur.

Ainsi dans la figure 1, le potentio-mètre dans la cathode de la 6C5 est de
2.000 Q, bobiné de préférence. Le con-
densateur de liaison partant du curseur
de ce po'entiomètre sera un 0.1 uF En-
fin. la rétistance en série dans la grille
de la seconde R 219. qui a pour but
d'éviter l'entrée en otclllatlon de cette
lampe, sera de 1.000 Q ; cependant, elle
peut ne pas être nécessaire.

ge
de

Partie supérieure (châssis B ). — L'é-cran du tube cathodique, un voyant vert
(tensions sur l'oscillographe), un voyant
rouge (tensions sur le générateur B.F.).
Au-dessou
teur d'en.,
interrupteur arrêt-marche de l'oscillos-
cope. au-de'sous du voyant corr spon-
dant ; Interrupteur arrêt-marche du gé-nérateur B.F.,
correspondant.

Partie médiane (châssis A ). — Com-mutateur de gamme BF. à cinq posi-tions < 0-2000-4 000- 6 000-8 000), remise à
zéro (condensateur de 30 pF en parallèle
sur les quartz fixes), cadran gradué en
fréquences, commande de tension de sor-tie ; douilles de sortie. Au-dessus, com-mutateur d'impédances de sortie (5-50-500-5 000) et voltmètre de sortie.

Partie inf érieure (châssis CD. — Com-
mande de tension de sortie, commuta-teur de fréquences (50 000-10 000-1000).
bornes de sortie.

Châssis C

L’osclllatrice dî base est une 6C5 mon-tée en Hartley. avec commande par
quartz 50 kHz. La H.T. appl.quée à la
6C5 est stabilisée par un tube au néon.
Une 6J7 amplifie la tention B.F. que
l'on applique à une 6N7 multivibrateur.
Noter le système de liaison 6J7-6N7. Les
valeurs de 60 kQ et 710 pF indiquées
pour le multivibrateur sont cel'es adop-tées après mise au point et peuvent va-rier légèrement selon le châssis, elles ne
sont pas toutefois très critiques. Une
6J7 amplifie le 10 kHz produit avant de
l'appliquer au multivibrateur 6N7 qui
fournira le 1 kHz. Les mêmes remar-ques que précédemment s'appliquent
quant aux liaisons et aux valeurs. Une
6J7 amp ificatr ce clôt la série des tu-bes employés. On remarquera les décou-plages Introduits, qui
cessalres lors des essa

Nous avons dit que nous voulions des
fréquences aussi pures que possible sur
la sortie 50-10-1 kHz. C’est le rôle de la
6J7 amplificatrice que d'épurer les fré-quences provenant des multivibrateurs.
Des circuits accordés ont été prévus
dans la plaque de cette lampe,
service par le commutateur à d
cuits 50-10-1 kHz.

La proportion d'harmoniques dans lesfréquences obtenues est négligeable.

doubles d'entrée, commuta-(extérleur 10000-1000 Hz).as :
trée

au-dessous du voyant

Dans un autre ordre d'idées 11 peut
procurer le transfor-être difficile de

mateur donnant 150 V. Signalons que
l'on peu u illser avec un résultat iden-
tique un de ces vieux transformateurs
donnant 2 x 250 V. avec deux enroule-ments de chauffage 4 V. Il suffirait

sont avérés né-se

0,5 MSIA. V. i.MARTIN.

JLES LAMPES 0.5 MSImis en
eux clr- Comme suite à l'article paru dans

Toute la Radio » de Juin dernier, inti-
tulé « Mort et résurrection d'une !am

Indique ci-dessous la façon i

lorsqu'un fil de sor-â in broche.

1°
"-HTpe ».

dont 4V-1A

f » W -1A
je répare une lampe
tic n'est plus soudé

Je pense qu'il est préférable d'opérer
chaque fols quo faire se peut, car
.. jjours délicat de déculotter

i se contente de rcs-
de fil que l'on peut

Emploi ainsi
il est tou
lampe.

D'au
souder
atteindre.
tout lorsqu'il s’agit d'une valve ou d'une
lampe de puissance demandant

t de chauffage important. En effet,
les surfaces soudées étant trop réduites,
la soudure s'échauffe, le métal fond et
le contact redevient bientôt défectueux.

La manœuvre de l'appareil est très
simple. Les fréquences fixes 50-10 et 1
kHz sont directement sorties sur uneborne séparée et sont choisies par le
commutateur correspondant.

Pour obtenir une fréquence B F. quel-conque on sélectionne la gamm- corres-pondante. soit par exemple, 2 000-4 000
pour 3872 Hz. on éta'onne le point 2 000
par la méthode de Lissajous avec le 1000
Hz appliqué au tube, en agissant sur ie
condensat-ur de 30 pF pour que ie point
2 000 soit à sa place sur le cadran, et
place l'Index du cadran sur 3 872 Hz.
Pour mesurer une fréquence B F, quel-conque. on utilise l'entrée séparée (mar-qué? EXT sur le schéma) à laquelle on
applique cette fréquence.

On met « en Lbsajous »quence variable du générateur Jusqu’àcoïncidence, et on lit la valeur sur le ca-dran. Le générateur a é té précédemment
étalonné ccmme indiqué plus haut.

d’ajouter à l'un ou l’autre des deux
tran-formateurs l’enroulement de chauf-
fage de la valve haute tension, qui
peu ê -e une 503 ou AZ1, ce qui ne de-
mande quune puissance de chauffage
réduite (4 V — 1 A). Le schéma indique
le circuit à réaliser.

tr0
lo pot!

la soudure tient rarement, sur-
part. si l'on

t bout

pourrait utiliser éga-
lement un transformateur standard
donnant 2 x 350 V ; cependant, dans
ce cas. la haute tension redressée se-
rai de l'ordre de 1.000 V, e* il en résul-te;ait une perte de sensibilité et une
usure accrue pour le lube. Il est cepen-
dant possible, dans ce cas. d’utiliser
une cellule de filtrage comportant une
récistonco de quelque 0.2 MQ. oo qui
aurai pour effet de réduire la haut*tension tout en améliorant le filtrage

F. HAAS,

Ing. E.E.M.1

Finalement.
Voici donc comment J'opère
Je lime la broche en sifflet

longueur de cinq à six millimètres, ce qui
me permet d’atteindre le fil de sortie sur
une égale longueur et do le décaper faci-
lement. Je gratte .soigneusement l’inté-
rieur de la broche et
tlté de soudure te
ment.

J'y coule une <

lte que Je puisse
d'un grattoir o

quan-
! alsé-u d'une

lime, redonner à la broche sa forme ini-tiale.
m'aidant

avec la fré- H est évident que ce procédé n’est pas
applicable aux lampes de la série trans-
continentale.

L. MET.1IS,
Boulins (Nièvre).
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LES PROTOTYPES DE
TOUTE LA RADiO ° correction d'accord automatique

S U P E R - L U X E

6J7 666 6 H 6 6 M7 6M6

TOi (M I.#rA rrrt ^ 4'-'*'*®— , _
r* H 7

f I V
MJXv

S*

200J
Fil lémpts

i ?f i 6.J ^3smp
x

.11*“ » iyO O Ô O B 0 OSpF
'«•L-Tl 2« J30 V

00 m45 X« i r//pn* CAJ ï jj.
'TJTOÏIT'+HJ.

0 «V« i«Vf a a 5 V

5V4-SI
fol» ajusté, ne »era plu»
au point aéra faite aur

i lointaine, mal»
i pré» de la lampe
de la C.A.F. que

tandla qu’en
ur X.

La musicalité aéra ainsi suffisamment
«olgnéo pour ne pa8 avoir beeoln de dis-
positif de contre-réaction.

On pou
évclr ui

1.2 à 3 MO
pcs 6M7 et 61

ïtte dernière lampe qui
le» même» caractérlstlqu

Le H P.
représentée par S.P. sur le
transformateur à primaire
6M6 ( Z = 7000 Q).

« 6 lam-
uble diode

penthode

tre P, qui.
touché. La
une station locale
santé.

On ne M servira
t O.O..
terru

Ce récepteur est un clasal*
p«« • auquel on adjoint une
« dlscrlmlnatrloe * et

glla euae », ce» deux lampe» servant à
la C.A.P., c’est-à-dire correction automa-
tique d’accord. Le fonctionnement et la
mise au point de ce montage ont été
malntM fols expliqués dan8 cette revue.

lampe de gllsse-
B chnngeusc de

la dlacrlml-

que
doi mise

pul -
ï 6J7.

P. que pour
O.C. on fer-même. I sera

l’on ne voudra pas

» ou
nté rra. toutefois, si on le désire,

en connectant une résistance- entre les plaques des lam-
M6. Rien de pécla] à dire

a à peu prés
i EL3-N.

de 1800 Q
schéma et un

adapté à la

Pr '

les P.O. e
a l’in gpttl

toit
mera
fermé chaque fols que
se servir de la C.A.F. ue» que la

îltatlonTubes. — La 6J7 est la !
ment agissant sur la 0E8
fréquence,
natrlce

MF

une excMoyenne fréq
les circuits de •
les bobinages étant t
leure qualité possible
ds surtension,
der » la C.A.F.

uenc* et détection. — Tous
oette partis »ont normaux,

toutefoli de la mell-
i, à forts coefficients

afin de bien « comman-
l’influencc de

0H8. La 6H8 est la détectrice et., la 6M7 *ert de prei
de basse fréquence fl

la mlére B.F.
male. Le tu

et
be Alimentation. — Elle

transformateur fournira
un bon filtrage est recommandé.

SI l’on possède
10.000 pP—tension
connectera entre chaque
valve et la masse, afin d’év

est classique. Le
80 mA redres.ée.la 6M8

redresseur est du type 6Y4-S, 5Y3-GB
Dlscrlmlnatrlce. — Le transformateur

d'odes de U 6H6.
ements

5Z4. dee condensateurs de
d’essai 3000 V.

plaque
Iter les

T« atta
prend

476
réglage
crlmlnateur .

tiquant les
trois enroul

sera accordé
kHz et Si sur 468 kHz. Aucun autre

le circuit dls-
Changement de fréquence. — On utilise

dans ce montage un bloc normal, mais
dans lequel une galette supplémentaire
commute séparément les paddlngs mis
série avec C.V.2 et non
grille-osclllatrloe. Ce* dernièrei permet-
tent ainsi le passage du courant continu
alimentant la plaque de la gllsseuse 6J7.
L'alignement sera fait en laissant en pi
la 6J7 et en fermant l’Interrupteur I qui
neutralise ainsi la C.A.F.

lieu de deux.
472 kHz. 8, de la

ronfle-les stations locale ». De même,
shuntera le condensateur de 24 ^P par
0.1 papier.

Disposition de» éléments. — Elle est In-
diquée ci-dessus. Etant donné
appareil permettra d’obtenir au

I quement la correction d'accord. 11 sera
j tout Indiqué de prévoir un condensateur
i variable muni d*un sy tême automatique
( à poussoirs, électrique ou mécanique.

ment»sera à faire
les bobines

Basse fréquence. — La 6M7 sera une
cellente préampllflcatrlce. Sa résistance

faible que cet
atomatl-charge de plaque

O) , on aura une
étant

très bonne
élevées.

de
« 50.000
pllf '.catlon des fréquences

D’autre part , le découpl
aux bornes de 50
cation de» basses.

de 0.1
l’amp:u£ lâge

IMIfréq
r'0 '-

uence. — L’efficacité
ée par le potentlomé- kQ favorGllmeuse de

de celle-ci sera
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Possibilités AmplifioatsDestiné aux oscillographes
pllflcatcur permettra d’obtenir des

résultats différents suivant la position du
(flg. 1).

L'appareil pourra ainsi être utilisé :
tlon 1 : Bande de fréquences très
sensibilité réduite.

En position 2 : Bande de fréquences
moyenne et sensibilité moyenne.

lion 3 : Bande de fréquences ré-
grande sensibilité.

Ces résultats seront obtenus en variant
de la résistance de plaque de

chacune des lampes. On sait qu’avec des
“ -nthodes à forte résistance Interne, l’am-

’lcatlon est sensiblement égale à SR
ohms et S en ampère/volt ) ,
pente de la lampe dan8 les

de son fonctionnement
plaqu

•ampli:
que R est plus faible. Il en ré-

que l'amplification et la longueur
bande amplifiée uniformément

fonction de R.

de mesure.
cet
commutateur Ii à L

En POHI
etlarge

fonctlonn
rentes
commutées par Ia et L.

correctement avec les diîf é-
i de résistances de plaque

Pour la seconde lampe, nous prendrons
R.« = 1 400 ü. ce qui donnera une ré-
sistance totale Ri» -f R-o = 2 000 Q et
amplification de 18.

L'amplification totale
environ, soit à peu près 5 fols plus
que dan

ent
ileu

En
etdulte donc de i

élevée
648

Amplification à large bande
la valeur précédent.

Pour les fréquence* élevées l'amplifica-
tion d'un étage sera donnée par la for-
mule :

le

ES:Nous noua proposons d’obtenir,
tlon 1 du commutateur |
blllté d'amplifier unlform .
à 4 MHz.

général, la poss
némont de 25 Hz

ptn
piif

s( R
étant la
dltions
résistance de
néarlté do 1
meilleure
suite
de la
varient

SR
On sait

1! «
que pour obtenir une large

est nécessaire de réduire les ca-
ri'entrée et de sortie des

du c&blage.
' ' i des lam

res nous .

A = “ (1)et R la
e. D'autre part, la II-
flcateur est

V 1 + WOVbande
pacltés parasites,
lampes et celles

Pour le8
d'autant Le radical du dénominateur Indique la

réduction de l'amplification pour une fré-
quence quelconque P = a*/ (2» ) par rap-
port à l'amplification maximum 8R.

Pour effectuer le calcul, on écrira S
R en ohms. C en farads et

seconde. La courbe B de la

pacltés
dcrnlèr

mée leur pente élevée,
avons préféré les 1852 à capacités
vement élevées, aux lampes « gl;

Analyse du schéma SÎÜSÎ
pen3es à forte pcS^ (8 = 9 mA/vî "ùo* ^ a'“‘“e évldemmcnt ^
<U'liJélém“2

ts°d <'
6“eison. intermédiaire et

_
I-'lu«roductlon dans les circuits plaque

de sortie, sont à résistances-capacité. Au- f*» bobines U et U permettra de remon-
contre-réactlon n'est prévue, ni né- wr, le “l'eau des fréquences élevées, ce

écrans et les nous évitera de trop diminuer les ré-sistances de plaque.
Si nous prenons R* = 1 000 Q et nous

raslte (en
nous fau-

i l'am-
4 MHz.

pes. seul le
est possible.choix de

Etant don nous
relatl-

and - dont
Inverse

ampères/volts.
u en radians/,

figure 2 montre la réponse de l’appareil
position 2.

Amplification à bande étroite
Ce montage correspond à la position 3

tateur et les résistances de pla-
que sont respectivement R + R» + Ri,, et
R,. + R*> -f Ha.

capacités parasites augmentent
lement et nous avons pour la première
pe 70 pP et pour la seconde 100 pF.

Nous prendrons Ri» = 6000 Q. ce qui
donnera R.+ R.-I- R<» = 10.000 Q et l'am-
plification sera 90 fol8 environ pour le
premier étage. La diminution de
encore Insignifiante
circuit plaque.

Pour le second étage, nous prendrons
Ra = 5000 O. ce qui donnera Rit + R.-> +
Rn = 7000 i} et une amplification 30 fols
environ.

du commueune
cessaIre. Les cathodes, les
retours des circuits d'anode sont tous dé-
couplés.

En plus du montage classique dont
nous venons de parler, nous trouvons les
éléments du commutateur général à 3
sltions Ii à L qui Introduisent dans

ultg plaque, écran et cathode de cha-
lampe. des résistances supplémcntal-
de sorte

lstance to

Les
égal
lam

apaclté pa
parallèle avec R.) de 40 pP. 11 ;

po- dra prendre L, = 20 WH pour que
les pllficatlon soit uniforme Jusqu'à 4

Pour le second étage, si nous estimons
à 60 pP la capacité parasite totale. 11 nous
faudra prendre R» =: 600 et La = 14 pH
pour les mêmes performances.

SI l'on se contente d'une fréquence li-
mite de 2 MHz seulement,
aucune modification du reste du montage,
les valeurs suivantes pour les mémos ca-
pacités que celles Indiquées plus haut :
R = 2 000 Q. L, = 75 uH. R, = 1 200 U
et L, = 50

nous basons

clrc te estpen
10.000 Q di

que
le. dans chaque circuit , la

Insérée augmente
l'indloe de la position du commutateur.

D'autre part, dans chaque circuit
révu

rea.
résl

que
taie

aura.
bobine de

à relever le niveau
élevées lorsque le commu-

position 1.

dlque. nous avons pr
compensation destinée
des fréquenoes
tateur est

Dans le calcul de cette amplification
nous avons tenu
Interne de 50.000

pte de la résistance
Q/ qui n'est

grande par rapport aux 7000
charge pour pouvoir être négligée.

L'amplification totale sera donc de 2.700

||H.
»tloi

pas assez
de ladans le cas de 4 MHz

limite
L'ampllflcation

le fréquenceEntrée de Vamplificateur de 48.6 cn-comm
vlron.

Dans le
136.8.

Rema
commu:

te 3 bornes d'entrée
et M. on attaque la

et entre E, et
termédlalre

L'appareil compor
et M. Entre E,

grille de Vi directement
on l’attaquera par l'in

sateur C,.

fols.égale àde 2 MHz. elleE.E, La courbe C de la figure 2 montre la
réponse de l'amplificateur dans cette po-
sition 3.

M. irquer que dan* la position 1. le
tateur n’introduit aucune capacité

supplémentaire dans les circuits, les ré-sistances R et Ri» ayant leurs extrémités
commutateur et aux découplages Ri Ca

et Ra C..
d'un

conden
Nous n'avons

tre atténuateur
tage d'atténuateur donnant toute satisfac-

ing cette revue ( voir
à réponse linéaire ».

Ch. Dreyfus-Pascal et R. Gondry, dan8
116. page 179).

prévu de potentlomé-schéma. Un mon-dan Amplification des graves
utiliserons des montages de
n qui commencent à être de plus

plus connus des techniciens s'occupant
de technique osclllographlque et télévi-
sion.

No»us
atiotlon a été décrit da

< Le* atténuateurs i La courbe A de la :
réponse de l'ampliflcati
tlon « bande large » ( P

Ktgu
iteur

2. montre la
dans la posi-

ez 4 MHz).
pens

incation des
l’Insuffisance

capacités de liaison Oi.
C*. des capacités shuntant les résis-» de cathode C, et C*. et de celles

découplant les écrans Ci et O.
concerne

donner des valeurs suffi-
attelndre dos prix prohibitifs

La diminution de l’a;
ucnces basses est due
valeurs des

mpi
Amplification à bande moyenne

les bobines L, et L,
rô'.e. Par contre , les

Sortie de l’amplificateur
Celle-ci se fera

montage le permet,

fréq
des

Dans cette
ne Jouent pl
capacités par
commutateurs,

de la
à 50

position,
aucun
tes augmentent à cause des

Ci et 1

tances
poi!
a tre

nts Si M ou. si le
S, et M. Us

1'•
’ dernières, 11 estqui

do 1Le commutateur à 3 positions
Le rôle des éléments L et L a été Indi-qué plus haut.
Celui des éléments L L et I? I~ est de

faire varier les valeurs des résistances de
cathodes et écrans, afin que les lampes

elle
mée

remlère lam
et celle de

peut être
seconde à

possibleP!
pP

P«
estl tes

revl80 pP.
81 nous prenons R = 3 000 Q. la résis-tance totale en circuit sera R + R =4 000 Q. L'amplification maximum sera

donc de 36 pour ce premier étage.

de ent.
Nous prendrons C*=16 jiF et Cr=24 ltF.

Avec ces valeurs. l'Influence des écrans
l'amplification des basses, à partir de

négligeable.25 Hz.
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Cj> S 1v,Æst variable
il O

iM,S2

A f t
fêVbons dvCOm/nutHev'1 fié*de large

Z Bande moyenne
3 Bande etrodequi concerne les cathodes, nous

procéderons de même
t«s

En
donnant des for-

valeurs à C- et O. On réalisera l" *19
C, = C« = 200 UP
4 condensateurs de 50
basse tension.

Nous utiliserons le découplage Ci Ru
pour
coup'.

montant en parallèle
l4P électrolytiques Sla liaison C< Ru et le dé-p?

âge C« R® pour la liaison C*.
posant qu'elle est
d'utilisation par
Désignons par

Pour le
satlon
la relation :

fl Us*118Up-
l’organc

stance de 0.5 M£>.
« * **été*mpl

rési*cette résistance,
étage. h

pre
fréquence et

compcn-
phase, si

CiRu = CRR« Db atténuation VJMSVSSBdans le
No

de la position 1.
us prendrons C.= 0.1= 500.000 Q. Nous effectuero

pensatlon seulement po
nous aurons. R* étant

-fet Ru
la com-

position 1 et
égal à 1000 Q :

||F
ns A0la w K1-TCa =

qui donnera C» = 50|tP. Pratiquement,
utilisera deux condensateurs de

2 X 12 nF.
Pour que la

11 faut que
par rapport
fréquence la pl’

cette capacltan
En prenant pratiquement

valeur pour Ru nous aurons

2

les 4 éléments en parallèle.
pensatlon soit efficace,

Ru soit extrêmement grand
à la capacitance de Ca à la

basse envisagée. A 25 Hz
est 125 if environ.

20 fois cette
Ru = 2500 Q.

Pour le deuxième étaae nous aurons de
même.

A5
Filaments6 lampes 6.

T»*.20 10* SOS 10' 700
50 5 10» 5-10» 510* S-C.= 0.05 „P

c.= R,.
Soit C.= 40

tlquement
La capacitance de C-ohms

Ra - 3000 Q.

UP que
24 + 1

l'on obtiendra pra-6
Hz est de 165

environ. Nous prendrons donc
A

I fi
l £»Alimentation

Celle-ci sera du type classique et le fil-trage ne sera pas diff érent de celui d'un
montage ordinaire, étant donné que les
trois fortes capacités Ci et C. assureront
un excellent filtrage supplémentaire pour
chaque lampe. On utilisera donc un trans-formateur type * 5 lampes » suivant le
schéma de la figure 3.
Résistances de cathode
et d’écrans

M

h U hh hh

E
les électrolytiques « H.T. » du type
volts service, ceux pour basse ter
50 volts service.

Pour
fréquences élevées nous conseillons de
shunter par des condensateurs au mica de

pP toug les condensateurs de l'am-
plificateur. y compris les électrolytiques.

Ces derniers seront
par des 0.1 UF au papl

les accrochages qui ;
dulre lors de leur vlelll

550 Le châssis
A est

le peti
le h

t côté du rectan
auteur minimum

gle.
de 7

t Ii à L les six galettes du
On utilisera une galette

élément Inverseur, afin de
tambour » les dl-
prendra des galet-

3 contacts 4 positions. Un
servira, et les extrémités des

Voici les valeurs de résistances des cir-cuits cathode et écran des deux lampes :
Ri = 150 O. R* = 20 O. R« = 40 Q.

Rs = 60.000 Q. R« = 5000 Q. RT = 10.000
Çf . R» = 160 Q. R. = 50 Q.
Q. R. = 10.000 Q. RT = 10.000
40.000 Q.

Toutes les résistances de l'amplif
seront du type carbone, étaloni
±5 0/0 près et d'une puissance de 0.5
watts, sauf R« (1 watt ). R,» (1 watt ),

et R» ( 3 watts) .

nsion
l'atténuateur, e
commutateur,
pour chaque
pouvoir disposer «
verses résistances. On

meilleur fonctionnement aux

R.* = 100
Q. R' = 1000

tes du t
seul cont
résistances seront connectées à la galette

cosses

ype
actéga

1er .lement shuntésicateur
nées à d 'éliml-

pourraient se pro-
llasement.

adjacente
la commutation, dont
tacts centraux.

Les seules connexions obligatoirement
courtes seront oellcs des circuits
On reliera le8 plaques
par l’Intermédiaire
pectlvement .

utilisées pour
relèvera les

RT».
Réalisation matérielle

plaqi
utateCondensateurs fixes

Tous
ront du

Le châssis aura la forme de la figure 4
et la commande du commutateur et de
l’atténuateur d’entrée seront disposées

comm
de L]R* et UR,*. res-iea condensateur, au papier se-

type essayé à 1500 V alternatif ;
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blindage éven-
lequel on fera paaaer le fil

a la résistance R» et k la

avona Indiqué l'emplacement de
Toua lea éléments connectés arec

Le pointillé Indique
tuel à travers Amplification B. F.allant de C*
trille de V»

Noua
Ca et Or.
dee fila de liaison aussi court, que possl-
ble, al l'on veut obtenir une large bande
paaaante.

Les condensaleurs
éloignée de 3 cm au
même que Li. L».

L'organe d'utlllaatlon (tube cathodique,

appareil de mesure) sera connecté de ma-
nière à apporter le molna possible de
pacltés parasites. Le châssis sera enUére-
ment clos à sa partie intérieure par une
plaqu# métallique. Nous
aucune Indication pour le
l'alimentation, lea lecteurs de
Radio • étant aases expérimenté, pour le
réaliser convenablement d’eux-même*

O. et Ct serontCi.
mol du chAssls. de

R*. Ri» et Ri*. J'ai suivi avec Intérêt lea deux artlclea
de R. Beason aur l'« Enregistrement pick-
up et oorrection • ; cette étude donne une
bonne idée du problème.

permet# de vous écrire su sujet
de la figure 13 de l'article du n* 119 de
« Toute la Radio » de Janvier 1947. Ce
schéma de correction par contre-réaction
sélectl
ausai

£ p/a.
r __„

mum : la

W

700 p/a pour arriver à + 15 db l

normale et aiguës au raaxl-
à partir de 000
db à 7.000 et à

be monte
ir à + 1«Je ur arrive.

Ib à 10.000 PX
lontage°de
• Toute la •If

à 1.000 p/a + a
le, baaaes arrivent à + 16
à 10 000. les aiguë, sug

nasses et uës au
db: de 600

Imum : de 600
* U'à 30

i 1-600
P/«
P/S

0 jusqi
db; deIve. Je dois l'svouer. m'a aédult ;

Je me suis empreaeé de le construire
quelques chAssls. Je puis vous dire

que. derrière une 0H6 et svec un H.P. de
96 cm. les basses sont splendides et lea
aiguë, ont du c brillant ».

Seulement, le schéma avec ses valeur*ut fonctionner correctement. Après
i de découplage 20.000 Q et 8 »F.
charges la plaque de la 6J7 par

leur

0000. les aiguës augmentent Jusqu'à
12 db.Ten.ion de .ortie

L« maximum de tension de eortle ob-
tenu sans distorsion appréciable à l'oscil-
lographe e«t de l'ordre de 100 *olU effl-
cacci. La tension d'entrée correspondante
«o calculera en divisant 100 par l'ampli-
fication dans chaounc des 3 positions du

tlon 1. 1
olts seule

et signés an mlnl-p/a S 30. augmentation
dM graves do + 16 db ; de «00 p/e à
10.000 p/s. diminution des ligués Jusqu»— 35 db.

Basses au maxl
de 400

ne pei
cellule

500,000 O. ce qui ost
ce cas, et vou» plai

ran. Cela est Incorrect,
00 volts do tension k l'écran

la plaque 111 ( re'.ovés
pes). Vous conviendrez que

bonne
la tension
tment.commutateur. En poa

de sortie sera do 50 vo
MU dans

nous trou-
et B
volt-

?îî 6C5
volU
métro à lam
résultat n'oat pas désirable.

J'ai donc remplacé la réalatanoe de1 MQ
par une de 3 MU. la tension à l'écran e*a'.ora de 2« à 30 volu. et à la plaque 65 à
70 volts. La 6J7 donne alors tout
puissance et la reproduction musicale est
vraiment belle.

Bobines de compensation
L et L»

La réalisation do ces bobine,
être effectuée facilement par le

La bobine
tube

P°leciteur .
sera réalisée sur

de dlsmé-
enroulant 60 spires de fil 1/10 sur

(espacement ré-
L, = 20 mH

bakélite de :
te *a

20 2S0kQ
tr#

20HÛueur de 40une long
gullcr ).

La bobine :
la même man
do diamètre

longueur de 40
régullé roment les aplres. Dans lea deux

Inei, le fil pourra être quelconque :
Illé. nu ou k une ou deux couches

ou solo,
x qui

toront 1
, de mesures.

tour de liaison entre
féré la valeur de 0.05
préconisée. Dr» essais

suppose l'em-
lte comme on

Pour le cond
6J7 et 6V6. J'ai pri
uP k celle de 01
montrent que cotte valeur i
plol d'un H P. de haute quai
n'en rencontre que dans certains postes
américains. En employant un H.P, « Haute
Fidélité • et llalaon par 0.1 «F. J'ai cons-taté que la valeur de 500 pP au renforce-
ment de» graves est trop forte ; 11 vaut
mieux mottre 250 pP. d'après mes réaul-

mosi
sera réallaée de
tube de 20

42 aplrea de fil 3/10 aur
espaçant trêi

L, = 14 „H
Hère aur un

ai' 250F

bobl
éma 22HSmA-220û

ton
Cou

co GrsviS50Fle pourront mesureront et
bobines æ servant d'unajuati

pont
ta ta

*0kO \S00kQ

UOkQ 500AQ
L'article parle également de la correc-

tion par circuits résonnants, beau sujet,
mais difficile A mettre su point. Attention
aux ronflement, A 60 périodes ! Je réalUe
régulièrement des amplifie
de 60 watts pour cinéma
des 16 mm. Là. le point crucial est la
oorrection qui doit être variable et Indé-
pendante ( aiguë, et graves» Dans le 1«

n. Il faut sabrer les • graves * dans la
Jorlté des cas.

Après bien des essais. J’ai adopté le sys-
tème de « Thordarson * cL- Chicago, dé-
nommé « Dual Tone Control » avec quel-

modlflcatlons. Je n'en connais pas
meilleur avec cette relative simplicité,

sala si vous connaissez le circuit
question, aussi je
quls d-Jolnt.

Les potentiomètres 40.000 et 600.000
umelés. Toutes les connexions sont

rigoureusement blindées ainsi que lea con-densateurs et l’électrolytlque de 8 MF.
La bobine peut être faite sur fer de

transformateur de H.P. normal. en bobi-
nant 220 ohms en fil émaillé de 10/100 ;
4 blinder.

Utilisation
Cet amplificateur pourra servir à 3 uti-

lisations principales :
1*) Comme amplificateur horizontal ou

oscillographe cathodl-
catcura de 35 et
i et notamment

vertical dans
que ;

2« ) Comme amplificateur A vldéo-frè-quenoe dans récepteur de télévision
3« ) Comme préamplificateur de voltmè-tre amplificateur Jusqu’aux fréquence* de

4 MHz en tension, sinusoïdales pures.
Remarquons que *'11 a’aglt d'amplifier

slnuaolda-
Ba*ae* an minimum et aiguës au maxl-m : de 700 p/a à 20. diminution des

Jusqu'à — 42 db ; de 700 A 10 000,
nta tlon des aiguës Jusque + 16 db.r graves

augmecorrectement des tensions
les. 11 faut compter comme fréquence
maximum celle »
élevée* de ce* te

Par exe
fréquence
mon'.ques de l'ordre de
quenoe 20 F.

ipllflcateur a été étudié avec le
matériel Indiqué. Toute modification du
montage ou tout remplacement du maté-
riel par un autre nécessiterait une nou-velle é tude. Nous demandons donc à no*
lecteurs de ne pas nous proposer de telles
modification*.

Je IteMca au minimum
diminution des gra
p/s Jusqu 'à 30 p/s

Basse* normales et aiguës au minimum :
de 160 p/s à 10.000, diminution Jusqu'à— 36 db.

et aiguës normale,:
i à partir de 2.000en donne cro-harmonlques les plus

de — 40 db.
ir de, dents de scie à
t compter

20.
mple pou
F. Il faut sont Jdes har-

fré-aolt

Cet et aiguë»
p/a. Jusqu'à + 8 db ; de 200 à

•A — 40 db : de 1.000 à

minimum : de 200
A 1.000
30 p/a. Jusqu
10 000 p/a. Jusqu'à — 3« db.

Voici quelques chiffres :
M. GROHA E,

Tournai ( Balglqu*)
an maximum et «Ignés en posi-tion normale: la courbe monte fc partitF. JL'STER.
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R E V U E
c r i t i q u e

de la

PRESSE
é t r a n g è r e

ni ae aexaut ainteingiDiiiu
phonie. Intégrées au réseau télépho- «Ignal de synchronisation. LeBELAU SUR MICROONDES UN WLTRE ELIMINATEUR

ACCORDE 8UR 1# hHa
rap-

port 125/12 est appelé eyele de tra-vail. La fréquence de modulât
la plus élevée est limitée à 3.000

moyen de filtres passe-bas

A CANAUX MULTIPLES niqu
nent

communications fonction-téléphone ordinaire,
réglage de niveau.

on de 4 A
de 8 à 18

chaque
chaque
servir

chaque

comme
avec sonnerie
Elles permetti
9 télétypes bilatéraux
télétypes unilatéraux
équipement terminal

al. On peut
du fac-similé. En télétype,
appareil permet d’assurer 1
munlcatlons unilatérales
térales.

L’auteur donne la description mé-
canique et électrique des appareils,
qui fonctionnent en Impulsions
dulées en fréquence. Par exemple, le
AN /TRC « utilise des Impulsions
normales de l|is
synchronisantes
quence

par Raymond E. Lacy
I.R .E., N«
1947)

J. B. KaaleHs
( Radio News, 1947.)

Lorsque l’on étudie des récepteur*à haute fidélité et à sélectivité
rtable. Il est nécessaire de les
nlr d'un filtre qui élimine 1

d'interférence. En
la position : sélectivité minimum, lasélectivité moyenne fréquence n'est

suffisante
voisines.

deux porteuses donne

York, Janvier

Pendant
fait sentir
microondes, susceptibles d’être re-
liés avec les réseaux de télécommu-
nication usuels et
téléphonie ou

En 1942, 1'
lisait deux appareils

la guerre, le b
de disposer de

besoin s'est
i relais # » J les slffle-

effet.
72 bila-fonctlonner

téléimprimeurs,
armée américaine utl-

à modulateur
de fréquence, le AN /TRC1 de 70 à
100 MHz et le AN/TRC-8. de 230
à 250 MHz. Le 8Ignal Corps
nua ses recherches dans la
des 25 cm, ainsi que

employée par les Anglais. Le
canaux de fréquences

retenu en raison des
britanniques pouvant

appareil amé-
ricain antérieur, donnant chacun 4

résulta l’appareil AN /.500 MHz et le
à 4.800 MHz.

*4 plus pour éliminer les
L'interférence

sta-
des

M Mkrosocondn

El battement
de fréquence généralement comprise
entre 9 et 10 kHx. Ce battement se

parleur, par
et fort dêsa-

contl-
bande 5 tradluit,

siffl
dans le haut-ement très aigu

des Impulsions
4 j*s à la fré-» de 8.000 Hz.

espacement de 125uS
deux impulsions de synchroni-

sation successives
chaque

rapport & celle de synchronlsa-
peut varier

fréquence de modulation
comme le montre la figure
quant le déplacement successif

pulsk
cours de la
Les Impulsl
pacêes mutuellement de

temps peut
odulation.

dans celle des gréable.6 récurrence
donc indispensable de

cer. soit dans le circuit plaq
premier étage B.F., soit avant la
bobine mobile du haut-parleur,
filtre é liminateur accordé sur cet
fréquences.

Pour

II pla-
du

choix de
vocales a
équlpemen
être utlll»

été
assura

(flg A). La
pulsion de t

poel-
travalltlon

par
tlon dé pend

i du
1 de la
i signal.
B. lndi-

canaux. Il
TRC a filtre soit efficace,

courbe
pointue possible. Pour

nécessaire que la self -
coefficient

!5 de 1.350 à 1
TRC 5 de 4.350

des émetteurs-récepteurs
multiples A 8 canaux, qu’on peut
utiliser seuls ou reliés au réseau k
fil. Ils fonctionnent en visibilité di-
recte. sur portée moyenne de 40 à
80 km selon l’altitude. On peut aug-
menter la longueur de la transmls-

constttuant une chaîne de
menté sur des dls-
i 6.000 km sans

les télétypes

*.ue
soit le plus
ceia. Il
Irduct ion utilisée ait
de surtension élevé.

81 le filtre est placé dans le

étages B.
la self -induction soit d’environ

d’une telle bobine est
le meilleur Q possible

maximum de 150.
contraire, le filtre est placé
circuit à

( uoblne mobile du haut-parleur), le
coefficient de self -induction néces-
saire est moins élevé.

bobinage

AN/
Ce Flg. A. — Impulsions

modulées.à b. c. d. e. f
i de modulation,

de travail sont
15ps. mais
ené k 12fis

différence de 3ps
correspondant à la séparation pour
éviter la

période Flg. B.

circuit-plaque
grille
que
2 II. Le prix

r* clrcutt-
qul éliminent la fréquence
curTence de 8.000 Hz.

caractérlstlqu
relis sont indiquées
cl -dessous.

faut

diaphonie. Pendant 125us,
transmission n'est que de 12ps,

es de ces appa-
dans le tableau

M.-J. A.
relais. On
tances de plus
constater d'erreur

périn
i de proh

pour le8 pour les 8 canaux
K.

dans basse Impédance

AN/TRC-*AN /TRC-5
qui

molr
permet

volu-yant un Q
pointe de rê-

réallser
mlneux. moins coûteux,
plus fav
sonance

30 W 200 mW
3 \V

Cornet et réflecteur parabolique
30 dB

3,5° à demi-puissance
40 à 80 km

115 k 230 V. 15 0/0
50 à 60 Hz

1.500 —4.350 k 4.800 MHz

Puissance moy«
Puissance d'impulsion
Antenne
Gain net dans la direction du faisceau
Largeur du faisceau d'antenne
Portée moyenne . ..

Source d’alimentation

orable et une
plus aiguë.

DI pôle à réflecteur parabolique
14 dB

15o g demi-puissance
40 k 80 km

15 0/0 OTT115 à 230 V
50 k 60"Hz

1.500 W
1.350 à 1.500 MHz

16 MHz
0.4 ps

CTronTortn. HRConsommation k pleine charge
fréquence .

Intermédiaire du récepteur
d’impulsion de travail

Durée d’impulsion de synchronisation
Fréquence de récurrence
Facteur de travail
Hauteur
Largeur
Impédance d'entrée de fréquence vocale .....
Connexions des fréquences vocales
Entrée appel
Sortie appel
Largeur de bande
Rapport antiparasite
Largeur de bande de la fréquence Intermédiaire
Précision du fréquencemètre

bilité d'appel
Rejectlon de fréquence Image

de
sortie Lmlrntt Z./0SFréquence

Durée Ï 5
kîlz10 8 kHx

5.2 0/ 0
17support d’antenne

fréquences vocales
du

3.000 Hz
ohms

4 fils
20 k 60 Hz

20 Hz
30 à 70 MHz

12 dB
3 MHz

0.07 0/0
13 à 18 V

28 dB

300 k 3.000 Hz
600 ohms

4 fils
20 à 60 Hz

20 Hz
150 MHz

20 dB
10 MHz
0.02 0/0

25 V
négligeable

300 Flg. U. — Schéma d’un filtre

22
SI le récepteur possède d

pour les graves
les aiguës, il faut placer le
feulement

haut-
parleurs
pour
filtre
bile du

La figure
d'un filtre très simple,

coefflcl

bobine ao--parleur des aiguës.
C montre le

ent de self -induction de
est de 25 à 1.000 Hz.1 mH.
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LES MOTS EN « DYNE »
EN « TRON » ET EN « TON UN ANALYSEUR DE LAMPES TRÈS COMPLET

ncore que les problèmes de
appartiennent à l'ordre mineur de la

la clarté du langage exige qu'on leur
grande attention . Aussi

pas
étud

Inolo -
teeh-gle

niq
plus
oute

consacre
n'est-ll sans

très Intéressante
batler consacre
mots dans le
tlon Technique e* Scientifique
Technique de l'Armée.

Inutile de citer ici
e que le Colonel Sa-
ivelles faml

15/0 du Bulletin d’Informa-
Sectlon

Nous avons
gnlflç
dyne.
certains montages tels
A-dire oscillateur
énergie, du mot
force). hétérodyne

trodyne, Isodyne, strobod
dyne

marques commerciales où
synonyme de récepteur radio. On a
naître d|s multldynes, des séicctadync*.quand M. Dupont lançait un poste. Il n'hésl-
tait pas à le baptiser Dupondyne...

Vers 1913 naît le premier mot se terminant
c’est kénotron (de kenos qui signifie

langue grecque ) . Appliqué plus spé-
de Fleming, ce mot était

tous les tubes & vide.

connu, vers 1925,
floraison

début. terminant
nouveau terme désignait

l'autodyne ( c 'est-
produisant lul-méme
grec dunamls sign
(de heteroa, autre ) ,

yne. etc...
passé dat iiflant

puis
Bien

domaine
devenu

ainsi

vite
des

le

clalemcnt A la val
parfois appliqué A

Dans
naître dynatrons, pilotions, magnétrons. Et.
A partir de 1920. la famille des mots en tron
peut, non sans chances de succès , poser
candidature au prix Cognac. On y trouve,
effet , des négatrons, des
tron», puis des eyelot
irons et d
(1942 ) , sync

Ignent de

cinq années qui suivent. volt

cas de surcharge.tard, croyons-nous,
pareil de
première fols

'agit
mul-

pas trop
très Intéressant ap

qui a ét é présenté pour la
(ls de mal. A la Foire de
analyseur de lampes aux poss

tlples. de conception inédite, que la
Générale de Métrologie ( Metrlx ) a

trop restrictif A notre
< Pentemètre Modèle

Destiné au contrôle
es caractéristiques de

européens et américains ,
16 supports de lampes

11
aiguille m ême de l'Instrument

course, buter contre
qui rompt le circuit du cadre
jncle

simple pression d'un doigt

qui
disjoncteur

VMM .c'estrevenir
sures

Irons, des kalU- fln(1922),
(1939 ) , bé tatrons

Tous ces termes
fonc-
prin-

klys- Paris. Il s
Iblllt és

Compagnie
baptisé

très sensible •
bile. Pour rée
il suffit
bouton.

L'a:
courts

les rbumbatron»
hrotrons (1945).

es tubes él
diverses, mais

présence d’un certain
enceinte évacuée

ncher cette sorte d'auto-relals.
nlqu
actérlsés,

ppare11 permet de vérifier le filament, lés
i-clrcults A chaud entre électrodes, l'isole-
cathode-filament et le degré du vide dans

le. Ce dernier contrôle est effectué
résistance dans le circuit de grille;
défectueux. Il se forme
modifie la polarisation

et. par conséquent ,
cette dernière variât
vide.

clpe. par
d'électrod'
remplie d'un gaz. comme c’est le
ratron.

es dans
A la mesure de dlffè-les tube» élec-

apparell

du tby- l'ampou
insérant
si le
de grille qui

que»
comporte
types anciens et modernes y compris les
miniatures, les modèles anglais et
Telefunken.
prévus

81 terminaison tron
chée A des dispositifs de
nique, c'eût été parf
deux termes universellement connus Jettent

note discordante, ce sont : électron et
tron qui, tous les deux, désignent des cor-

toujours atta -
physique électro-
Malheureusement.

courant
tube

anodique. C'est
Ion qui sert de mesure du

culots
outre.Trois

les mod
Le» répertoires de toutes

deux longues bandes que
mécaniques A rouleaux font défiler

de fen êtres prévues A cette fin. Pour
> figurent des indications détaii-

et notamment les chiffres ser-
A la formation des combinaisons corres-

pondantes des sélecteurs. Ces dernier»
commandés par des leviers placés
dlcatlons.
Infaillible.

GrAce
trode reçoit
service normal. C'est
essayés da
nement. Bien mieux, l ' un des 11 sélecteurs per-

d’Introduire dans le circuit de l'anode
égoh
rtérit

même facilité que les ca-

placements
èles A venir.

lampes sont 81 les lampemètres ordinaires renseignent
de la cathode, le nouvel
lire, de mesurer séparè-
rent circulant dans cha-

puscules. Imprimés
ensembles

regard
chaque
lées de

lePar ailleurs, le commerce et l'industrie
habilement exploiter la vogu

grand nombre de marques plus
alslstes. Une matière plastique s'ap-

Ique

appareil permet ,
ment l'Intensité du
que électrode.

e de la nouvelle
Heu A l'apparl-terminaison,

tlon d'un
moins font
pelle plastron, comme
porte le
mlerotrons,
même des
lettres du
Nous avons d'ailleurs pu

( mal 1946) de Toute
i des mots

numéro ultérieur.

qui a lampe
mesure La mesure de la pente,

mlque. peut être effectuée
statique
soit •

de valeurs conventionnelles,
bou

«iyna -
! dl-lecture

appuyant
ton. soit par la méthode

isique de la variation de la tension de grille,

cela pour toute valeur désirée de polarisa-
qui est

matière
élastron. On trouve
mégatron», des musltrons

(formé des
California l uivendty

bllé dan» le numéro
la Radio un diction-qu'il a fallu compléter

3/
valut

des
s!mpl >

classl
ementmanœuvre rapidei, et

lères
qui

système des sélecteurs, chaq
la tension même qu’elle e

les tubes
de fonctlon-

êlec- — 50
propriété précieuse dans ble

bornes

tlon comprise entre 0exige
i 11 ' que

rée11 destinées
servant A déceler
des contacts

Notons, enfin,
branchement

les crachements
parfaits.

que
d’un casq'
qu'entralm

nalre
dans

conditions

Il existe enfin
moins nombreuse des
ton et dont le

troisième famille bien
terminant par

en 1913 le pro-
la terminologie

après.
correspondant

l'ap-res positon. Quant
méson. mé-

charge allant de 1.000 ohms A 1
l'on principales caractéristiq

pllcatlons du nouvel appareil réalisé par la
snde maison anneclenne qui le présente soit

premier né
partir de ce moment.
Incertaine. Lorsque. 10

poslt
néga

Telles sont lesmesurer les carac ntlque*peut
ec ladynamique»

ractérlsdevient
découvre
A l 'électron
pellent posl
A l 'électron
soton et mésotron.

Une tendance semble
qui attribue
électroniques

qui le
coffret métallique formant pupitre soit

« rack ».
tlqu

lectu r,'corpuscule
(qui. lui.
tron et 1
lourd.

le cadran d’un gal-préclslon pourvu d ' un ingénieux montagetlf ). modèle verticalanomètre

hésite

pourtant se dégager :
la terminaison tron aux

corpus-
RADIO-SCHÉMASteront-ils ? Formeront-Ils la famille

culalre dont le proton serait le
cas. oseralt -on

corpus-
guide nomt-
envlsagerc'est celle nal ? Dans

faire rentrer l'électron dans
laissera- t-on. glorieux
enclave

r nombredispos
les.
En conclusion de sa pertinente étude, le Co-lonel Sabatier écrit :
« Les mots

Nous disposons encore
RADIO-SCHEMA

ami P.
petit
S publiés par

H. Brans A
Ique belge de la Schémathêque fran-
it des volumes de 250 pages onvl-

de 200 schémas
récepteurs industriels vendus
trouve les :

hollanda

ton rang
dissident, mali

le petit clan de» ton,
comme pour faire la liaison entre les deux
puissances de la physique moderne, le corpus-
cule et l’instrument ? ».

« En attendant,
menu

les formes adopté
le conseil, sinon 1

tron dans la désignation de
cule autre que l'électron
peut hésiter,
mésoton, mais
sotron ».

On ne saurait mieux exprimer
elle-même frappée au coin d»

d'exemplaires
notre excellent confrère
Anvers. Répi
çalse.

ntenlr

tron aujourd'hui la
grande vedette. Outre leur importance
désignation d'une grande quantité d'instru -nts de laboratoire, de recherches et d’ex-

itatlon, leur triomphe est renforcé par l'ap-port Irrégulier de deux mots prestigieux qui
terminent naturellement en tron : 1'"

tron. Il
la famille des

comportant chacun plus
valeurs

Belgique.l'is- des
On y

pales marques belges.
anglal:

quelle que puisse
*nfllt. et quell

ées par les auteurs
a régie.

postes des princi-
alaes. allemandes.que soient

étrangers ,
d 'éviter la forme

de
ploi

américaines
L'ouv compose de cinq volumes bro-

séparément
540 fr.; Tom
Tome IV,

l’élee- ivrage
vendu

vants : Tome
Tome III. 780
630 fr.

Nous
Belgique.

prix
le I. nets

I. 690
tron et le
partenir A
sont
cl. Et cela n'est pas sans créer
équivoque ».

« Lee mots

chéstrouve sans ap-
tron. Ils i. .‘v.par exemple,

Il convient de
entre méson

fr.; Tomcertainement renoncer A mé-plus connus parmi ceux-
certaine

pouvons pas vendre ouvragesopinlc. — E.A.cherchent » .
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NOUVELLE HÉTÉ RODYNE
PORTATIVE DE DÉPANNAGE

£

Prenez Don générateur, élimlnez-en
sont pas indispensables, ré-

volume
les qua-

de la partie B. K. des récepteurs. La tension
H.F.
à l'aide d'un potentiomètre donnant
Plissement maximum de 100-leur capacitif de rapport

B.F. qu'en H.F., les bornes
connectées
sorte
fecter

Et qu'y a-t-il à l’Intérieur ? Un montage
plein d'astuces. Deux tubes seulement : une
trlode-hexode servant & la fols d ’osclllatrlce
H.F. et M.P. et de modulatrlce. et
L'alimentation est du type < tous couri
pour secteurs 110-130 ou 220-240 V. La
tance chutrlce est placée de ma
rer une facile dissipation de la chaleur et
le problème de refroidissement a fait l’objet
de tous les soins du constructeur, en sorte
qu’aucune dérive de fréquence n'est pratique-

les organes qui
dulses de la i
et aussi son prix, mais gardez tout

nage... et

continûment réglable entre 0 et 0,1 V
un affal-d’un

poids et
fols
fixe 100

de i

atté-1. Tant
valve,

rants >
lltés nécessite l'alignement et le dé

aboutirez à l’Hétérodyne
|..u >
722 sortiedes EU Centra*. à travers des condensateurs, enCinq kilogrammes de matériel d’un

brement total de 29 x 20 x13 cm suffisent pour
une précision de 1 0/0, des len-

qu’aucun potentiel continu
les points sous mesure. risque d'af -

La lecture des fréquences s’effectue dlreete-H.F.
â 2« HHs

cadran de 150 de diamètre.
sixième gamme étalée Le montage contenu dans un coffret givréM F. de 420 à 520 kHx. La modulation est poignée de cuir Sans prétendre à la classe des générateurs,

petit appareil, rer
toutes les qualités
auxiliaire du dépanneur et du metteur au point.

faite à 400 Hz au taux de 40 0/0
Une borne permet de prélever la B.F. de

400 HZ
escamotable et dont le panneau avant
minium oxydé

I» étudié, offreSSporte toutes les Indication!
rouge et noir. le précieux10 V ce qui facilite le dépannage

•DEMANDES D’EMPLOI • La ligne de 44 signet
peces. 90 frênes, (demande»

Contremaître très sérieux ayant connalssan-PETITES Ecrire
prétentions. Postes Toulemonde, 3«. nie de Pan-nette. Evreux ( Eure ).

et autorité. curr. vit. etJ bonne cuit, génér. et
techn., Engllsh spok.. cherche slt. comroere. ANNONCES sz/irr:éUetr. sa radio. Vente. Serv. Achats, Représ.,
Export.. Import.
R. Damaye, 15. France Etranger. — Ecrire

Turblgo, à Igny (8.-et-0. ). pour dosUcMetkon k le revue •PROPOSITIONS COMMERCIALES *
i Département
*ck, prototypes
à Jeune tech-Ecrire Revue

numéro.
Société cherche &

Amplificateurs,
dossiers d’étude,

nlclen désireux s'établir.
N* 128.

lag. Radie V.E.T. cherche situation techr
i commerc. — Ecrire Revue N® 132. m

Con
Rebobinage tous transfoi. Tra

Chaurin. à Montlgny-le-Chartlf
vall
( E. garanti. —-et-L.). viendraitRecherche place

radloélectrlclen
chez artisan

montage. En-visagerais association. — Ecrire Revue N* 127. Artisan-constructeur sérieux, possédant atelier
Ayant bureau et local 4 Cannes, créerais

dépôt pièces détachées radio et matériel électri-que. — Ecrire Revue N» 129.
bien équipé, demande câblage et mises an pointdiplômé. 10 à domicile de poetes et amplis. —20. rue du Oén.-de-Gaulle. Château neuf (Cha-Aublanc.tique dans fabrication, mise

capteurs, émetteurs, cherche situation stable en
Industrie

Parts ou province.
point des

>. A vendre gérance libre,
tr. b. situé. 8'adres. Kolulk. 4. pL Léon-Deu -
bel. Paris.

commerce ou gérance.
Ecrire Jacquln Roger,

du Fbg Montmartre. Parts-9-, eu
de Lyon. Montargls (Loiret ).

Monteur-dépanneur ferait câblage
Ecrire â la Re-S: et dépannage â domicile.

vue N* 12«. •VENTES — ACHATS fE.S.E..
marié, eérleux, consacrerait qques heures par
semaine â étude récepteurs, amplis , appareils
de meeure, etc., sur place
Ecrire Revue N® 133.

Artisan ferait câblage pour A vendre générât , amêrtc. neuves *8/575 ou
250 raA. i lot 50 lampea mlniaturee

384. etc. — Aron-Radio, à— Evrard, â Suippee ( Marne ). 12/240
& domicile. IR5. 185.

(8.-et-M. >.•OFFRES D’EMPLOI •P.T/rT*lMj»10mé R.<JT!Î
par. licence, libre « heures, demande pis
travail â domicile. — Ecrire Revue N® 134.

capable, bon
oourant piè-ces détachéss radio, ayant occupé emploi de

confiance durant 5 ans. recherche soit géranceavec cautionnement

Cause double emploi, vt
générateur B.F. LIT. 30.000 tr.
Wilson, Levallols. Télêph. PER

£ S.7T 7-On demande Ingénieur grande cap. dane ré-cepteurs. capable diriger labo avec pl
agents techn. — Ecrire Revue N ® 130. usleurs c Urgent

trOle, comme neuve. 8.000
5. Grande-Rue, Arbols (Jura).

A vendre hétérodyne Radlo-Con-fr. Raoul Dayet.Jeune hom . 28 ans. sérieux et
technicien, bon vendeur, très

On demande très bon dépanneur radio. réfe --Rue, Recherchons AD1-AH1-ACII1- AMK-AF7-AB1-prétentlons. — Morin. 2. Grand-et-V.). ECHll-EBFll-ECLll-Radlo. André Turotte, â
Le Cateau ( Nord ).Dlnan ( I.bonne situation dans— Ecrire Revue N® 135.

Importante usine radio du S.-E. recherche
d'urgence bon technicien, chef laboratoire pour AIGUILLES PERMANENTES A POINTE

SAPHIR POUR TOUS PHONOS ET
de dlsquee par al-•TRAVAUX A FAÇON * étudee et contrôles. Réf. Ecrire avecA-prétentions â la Revue PICK-UP (L000 f.

travail eolgné et rapide. — H< Oarrêt. T.
Vau 03-83. Reeherchone technicien radio A|é de 30 â Expédition franco „

300 fr. par aiguille â
poetal Paris 1374-7«.

EU Cbartln. matériel cinématographique,
I 49 hls. avenue Hoche, Parle-S®.

Sà 40 ana. compte chèquemétro Porte de VeraalU
tr#prise radio. — Ecrire M. Rodet, pub

de rUniversité. Pa-m R4miellé. — Ecrire WeU. 34.
Ste-Oeneviève. Parte-0«. de la Montagne- Rapy (eenice 24). 69.

rle-7*. qui transmettra.
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:ûZmMt'MemcM
ALA RADIO LES MEILLEURS LIVRES DE RADIO

DEPANNAOE PROFESSIONNEL RADIO, par
E. Alsberg. — Tout*» le* méthodes mod <

de dépannage y compris le c slgnal-tradng
Nouvelle édition corrigée.

8b pages, formai 13-21 ,

LES BOBINAGES RADIO, par
Calcul, réalisation et vérlflca

H.F.

gj S60 fr.
H. GIHoux. —des bobl-

M.F. Nouvelle édition complè-te CTpesamoHsamo nage i
tée.

128 pages, format 13-18

SCHEMAS DE RADIORECEPTEURS,
Gaudlllat. — Schémas de récepteurs
tifs et universels
éléments.
Fascicule premier (32 p. 21-27) . . «0 fr.

100

, par L.
i alterna-

valeurs
DE L’ELECTRICITE A LA RADIO, par J.-E.

Lavlgne. — Un cours complet destiné
formation des radiotechnlciens. Le tome pre-mier est consacré aux notions générales «
él émentaire# d’électricité.

12 pages, format 13-21 50 fr.
DE L’ELECTRICITE A LA RADIO, par J.-E.

Lavlgne. — Tome deux, notions générales de
radio.

ES DE L’OHUILLOUKAPHE CATHO-
R. Gondry. —Ique. balayage,

rontsatlon. dlspoeitlfs auxillalrM. mise
dM

£ Asebenpar
tube cathod

et réglagM.
ges. applications à
quence.

Interpréta
la modulation de fré-

88 pages, format 13-21 .SCHÉMÆTHÈQUE
ppTOÛTEplp
Il RADIO — 100 fr.

RADIO DEPANNAGE ET MISE AU POINT,
par R. de Schepper. — 5» édition revue et
augmentée. Ouvrage le plus complet pour
le service man. remis entièrement à Jour.

21« pages, format 13-18
pliant hors

152 pages, format 13-21 120 fr.
MANCEL TECHNIQUE DE LA RADIO.

E. Alsberg. II. Gllloux et R. Sorean. —Toute la radio en formules, abaques, tableaux
et schémas.

248 page., format 11.6-17.5 ... . 150 fr. 125 fr.M
MANCEL DE CONSTRUCTION RADIO, par

J. Lafaye. — Etude de la construction d'un
châssis et du choix des pièces détachéM.

9« pages, format 15-24

AMELIORATION ET MODERNISATION DES
RECEPTEURS, par E. Alsberg.

form100 pages. 13-18 50 fr.
ELECTROACOCSTIQCE. par J. Jourdan. —Tableau mural en couleurs ; décibels, for-abaques

LES GENERATEURS B.F., par
Principes, modèles Industriels,
étalonnage de types variés,

pages, format 13-21

60 fr.
SCHEMATIIEQUE 40. — Documentation tech-

nique de 142 schémas de récepteurs commer-
ciaux à l ’ usage des dépanneurs.

168 pages, format 17-22

OFFICIELLES DES
Albums format 21-27

couverture donnant caractérise
et toutes les courbes.

CARACTERISTIQUES
LAMPES RADIO. —de 32 p.
détaillées

mules
200 fr.

FASCICULES SUPPLEMENTAIRES DE LA
SCIIEMATH
ment
mentatlon précédente. Chacune contient de
20 à 30 schémas.

Chaque fascicule de 32 pages .. 50

Réalisation,
d’un controleur unlver-

d’un modèle Junior A
30 fr.

r»r.: ÎSS:à: “SS amêrlEQUE. — Ces brochures, actuelle-
mbre de 20. complètent la docu-

OMNIMETR
étalonnage

à 28 i
nslbll

LES LA.WPEMETRES,
main. — Etude théorique et pratique et réa-
lisation des principaux appareils.

«4 pages, format 13-18 ...

E, par F. Haas.
senslbll

nplol
Ités

lités
F. Haas et M. Ja-

30 fr.
MANUEL PRATIQUE I> E MISE

ET D’ALIGNEMENT,
Contrôle mécanique
méthodes pour obtenir le rendement
mum.

AU POINT
rlbstrin. —nent ,

optl-
240 pages , format 14-18 150 fr.

par U.
électriqi

Zrlbfttrln.
allgnem

METHODE DYNAMIQUE DE DEPANNAGE
\ pas E. Alsberg
tes les mesures des

récepteurs, relevés des courbes et leurs ap-
plications.

120 pages, format 13-21,
pliant

ET DE MISE AU POINT
A. el O. Nlssen. LTMETRES A LAMPES, par F. Haas,

pes du fonctionnement, analyse des
appareils Industriels, montage d’

laboratoire et d’
atlons.

.8 pages, format 13-18

Tou
voltmètre

voltmètre de service.L E X I O U E
OFFICIEL OIS

dé- apptte

DE PRATIQUE DE L’AUDITEUR RADIO,
par U. Zelbstrln, dessins de Polrnay. — Choix,
installation, réglage et entretien du poste.

48 pages, format 13-21

couleurs 120 fr. LAMPES RADIO 45 fr.
LA MODULATION DE

Alftberg. — Théorie et
procédé d’émission

FREQUENCE.
applications de
n et de

par E. êSSZHft GUIréception,
pages, format 13-21 100 fr.

45 fr.FORMULES ET VAI.EU
Tableau mural

es. abaques, i
Format 50-65

U RS,
coule

par M. Jamaln. —résumant for-codes technique;.
30 fr. ALIGNEMENT DES RECEPTEURS, par W.

boroklne.
48 pages, format 13-21

TOUTES LES LAMPES, par M. Jamaln. —Tableau mural
es les lampes

valeurs
I.EX IQUE OFFICIEL DES LAMPES RADIO,

r L. Gaudlllat. — Sous une forme pratique
Iques de

valencM des

60 fr.
LA RADIO ?... MAIS C’EST TRES SIMPLE !.

E. Alsberg. — Le meilleur ouvrage d’inl-
tous.

condensée.
service, les culottages
lampes européennes et amérl

64 pages, format 13-22

es les caractérist
équl
leain culottage de

4« fr.couleurs
réception

â la portée
pages, format 150 80 fr.

Calcul , réalisation .
26 tableaux numériques.

format 16-24
LES APPLICATIONS DE L'ELECTRONIQUE,

par V. Malvrzin. — Applications Industrielles
tubes électroniques et d «

•riqu
200

[ AUSKKIES SUR L’ELECTRICI
Routin. — Notions fondamenta

magnétisme.
72 pages, format 13*21 . .

ITE, par J.-I..
îles d’électricité

vérification, emploi ;

ttgBggg96 pages. fr.
50 fr.

par
des K ÉSIST ANCcS

CONDENS
INDUCT ,
TRANSFORMATEURS

RESISTANCES. CONDENSATEURS. INDUC-
TRANSFORMATEURS. Alde-Mé-Dépanneur, par W. Soroklne. — cellules photo- ATEURS

A N C E STANT
moire s é lect

pages, format 13-21 ..
SOCIÉTÉ DES ÉDITIONS RADIO

(•»)-34. —MAJORATION
POUR FRAIS D’ENV

AVEC UN MINIMUM DE 15 FRANCS
sur demande, envol contre remboursement

xr Jacob, Paris
( Chèque* postaux : Paris 1164

phons : ODEon 13-65.)
Télê-
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Génotron et Pllodc. Les dix concur-
qui ont proposé Kadlode se par-•nt le prix de 75.000

COMMERCE EXTERIEUR

Usera
ENSEIGN EMENT PROFESSIONNEl. Angleterre. — Les exportations de

matériel

du Hoîs
radiorécept

1048. 7.400.000 livres sterling
contrepartie de 4.415.000 llvi
rimportatlon.
les exportatlo
par rapport A 1038.

ont atteint.
Examen* du C'.A.P. —dldats Inscrits

tlflcat
Radioélectrl .
reçus le 30
une moyenne
a été sévère

205
du Cer- En nombre d’appareils,

augmenté de 1/3ptltude prof ..
Iclcn en 1947.

Juin, ce qui représente
de 27 0/0. La sélection

le niveau des élèves
supérieur A celui des années pré*

cédantes. La profession bénéficie
ainsi d'une pé pinière de collaborateurs

agents techniques qualifiés.
Nous tenons A souligner

quable succès obtenu par 1’
traie de T.8.F. qui obtlr
slons sur 47 candld

moyenne de 53 0/0.
DOCUMENTATION U.S.A.

fesslonnelle

Belgique. —lions de matériel
plus de 1.000 tonnes.

francs be
trouve

dont 42
la France. L’Importation des

raiera

1948. les Importa -
*" — —- représen -

mllllons l|Mi En contre-
d’expor-Hollande

partie,
tâtions.
2 v
haut-parleurs,
pièces détachées
des poat

lise

REGLEMENTATION reraar- phones, lampes
libre, Seule c<

es de radio et télévision
A licence,

go belge. -
belge a Importé
belges de radiorécepteurs,
des Etats-Unis: 131.000
Bretagne et 128.000 de Belgique.

Espagne. — Sur
setas
P«*n.
pese
plus
cals. Le marché Intérieur pourrait
absorber 130.000 postes par
les 150
fabriquent qu

Interdiction de la sonorisation. —Une circulaire du 10 Juin du Ministre
de l’Intérieur rappelle les textes
glementant le fonctionnement des
haut -parleurs sur la vole publl
La Fédération nationale des Indus-mmerce radloélectriqu

haut lieu contre les I
textes.

INFORMATION!* COMMERCIALE*

elle25 admis-présentés
l*a liberté totale a oum

prix d
pi èces
par 1’
1047 du Service
du 11 juillet

des matériels de
éTM

. le Congo
. 000 francs
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R A D I O - L E V A N T
P U I S S A N TS É L E C T I F M U S I C A L

Titulaire du Label 933 - Ral. A. Q. K,

TOUTE UNE GAMME DE R É CEPTEURS DE QUALITÉ

ETS RADIO-LEVANT S. A. R. L.
Ateliers et Bueaux : 25. RUE DE LILLE - PARIS (17*) Tél.: LIT. 75-52 (Métro: Bec et Palais -Royal)

PUW RAPYi

R e v e n d e u r s
Consultez-nous !
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ON|\AD

X'fiWüt' WÊ¥i
A m

4fi O'.lOOiLMidUno tochnique éprouvée, servie par un outillage moderne
GÉNÉRAL-RADIO de pr ésenter deuxpermet 6

récepteurs don» le rendement très élevé s'accompagne
d'une sécurité de fonctionnement absolue.

N O U V E A U T É S !..
DICTIONNAIRE RADIOTECHNIQUE

ANGLAIS - FRANÇAIS
per L GAUDIllAT

Traduction de 4 000 terme, de radio. électronique et télévision, indis-
penseble pour le lecture de. livre* et revues englels et américains.

élégante couverture on couleurs- Frais do port 15 Fr.
84 pages 13,5x18

PRIX : 120 Fr.K>
SCHÉMAS D'AMPLIFICATEURS B. F.

per R. BISSON
Schémas pratiques d’amplificateurs de 2 à 120

<rlsatlon et cinéma avec explica
Album de 72 patfes 21x27

PRIX . 150 Fr. - Frais do port 15 Fr.

DOCUMENTATION SUR DEMANDE pour radio, pich up,
détaillées de réellsetlon.

forte couvertureGÉNÉRAL- RADIO
30.RUE DE MONTCHAPET;DIJON ( Côted'Or) Sté DES ÉDITIONS RADIO, 9, r. Jacob, PARIS Vl° B

rfouk clwiMÂ, 1}îjl
A -yos^ÉbEBt^ns... ^

I I

>£svxĥ ilniUXjLy
PURETÉ

RÉSISTANCES BOBINÉES POUR TOUTES APPLICATIONS
CORDES RÉSISTANTES

RÉSISTANCES POUR APPAREILS DE MESURE
ABAISSEURS DE TENSION

E” M. BARINGOLZ FIDÉUTi
PUISSANT

103, Boulevard Lafabvra - P A R I S (15*)
VAUGItABD 00-7*

0Dans votre intérêt
IHDocumentez- vous sur nos spécialités

ENSEMBLES B O B I N A G E S S T A N D A R D
ot BLOCS A BANDES ÉTALÉES
• TRANSFO MF.

a v e c

• CADRAN • GLACE
Filtre d'aiguille FILTEX •C. V.

COMPTOIR INTERNATIONAL
17. PLACE DE LA LIBERTÉ SAINT-CHAMOND (Loin)
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- L’ANCIEN SYSTEME
DE CONTROLE DE TONALITE
IE BLOC CONTRE-RÉACTION
RADIOLABOR

donnera à votre récepteur
une mutualité incomparable

Nouveau Modèle Profonbnnel
à 4 Positions

E" RADIOLABOR
11. Rue Gonnet, PARIS-XI*Mitra i NatMwi Til. i OID. 13 -22

NOYAUX
MAGNÉTIQUES

T O U T E S F R É Q U E N C E S
Fournisseur da* Grand#* Administration*

9 bit. ru* Onliat
COURBEVOIE (Sain.)

r*. Dl*. 25-31DUPLEX
Constructions Radio-Électriques de Massy
présente son dernier ni,dSfâr

** LR*Jl
le " COLON 5 "

spécial colonial
4 gamma* O. C. (9 à 90 m.)
et continua ses séries :

B A B Y S - portatif

* IOS - 5 lampes ail.
6 lampes ait.

Documentation tur demande

&
206CEPADyiMÉ

DELVAL
A. DELALANDE

51. Av. de la Gare.MASSY (S.-AO.)
PBHMHBsaiPUH. RAPT

LES ÉTABLISSEMENTS MYRRA

^mDemanc/ez.
M /ioul v&the foca&éé .B

1. Boulevard da Ballavilla - PARIS-XI*
reprennent leurs fabrications de jeux de transformateurs

pour amplificateurs

Alimentation, liaison, entrée et sortie,
selfs de filtrage.

Amplificateurs complets
do toutes puissances.

FABRICATION SOIGNÉE ET DE HAUTE QUALIT É
PUBl RAPY

IIS IMiEMEURS ktlllll-kllMS
R

A.G.DELVAL
72 Hyc des GRANDS -CHAMPS.PARIS ( 20*) DID.69- 45
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^T8 T A A R
LA GRANDE MARQUE MONDIALE

TOURNE-DISQUES • ENSEMBLES P. U.
S T A A R - M A G I C

•Sté S. I.V. E. - 16, Rue de l’Évangile - PARIS-18* - Téléphone
REPRÉSENTANTS: Paris-Province Nord : GRISÏ

Lyon
l'Alsace-Lorraine

BOTzaris 70-23
L. 19, ru# Eugàne-Gibez - Tel. : Vau. 66-55

n-Provinco Sud-Ouesl : RIGOUDY, 56, rue Franklin - T6I. , Fran. 11-87
Louis Morard, PARIS-14* - VAU. 07-33

fun. un
et la Champagne ; M. DELÊTRE, 23,Pour

{''originalité et
l 'éclat de vos
Ebénisteries
ou TUbibles

de T.S.F...

MOTIFS
DÉCORATIFS
oU filcuti
ENTIÈREMENT BRASÊS

EVITANT TOUTE VIBRATION

S-SHai-r
f B
K -..est assurée

parnosttToHfs

^Décoratifs
de Tiaute

Présentation

Moctiùt
ftcui nczaœaux
cadMMJ fitetta
J.D.et Jtate

=5=^^= -
£12 MMANCÈL 2R®,*.VIMCmPAR'S -XXg TAI RQQ-6I-?,9 â32 Av.CAMBETTAPARISXX Tel.Roo 65-82”

I I I -J'^PICK ÛP: QUALITÉ
I, il RLI'UNSL CORU-4/v K-T1 l° / —- —*̂ r I TæM I Dè S MAINTENAN

\ Adressez votre commande S«rvice PO.
L A B O R A T O I R E I N D U S T R I E L D'E L E C T R I C I T é
Publi COIRAT N- J3b 41, RUE ÊMILE-ZOLA MONTREUIL-SOUS-BOIS - AVRON 39-20
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U N E M A R Q U E ...-*3

SECTA- MODULADYNE
QABIOftADIO vous assurera de parfaites réceptions par sa construction

impeccable faite d'éléments de qualité.
Quelques régions disponibles pour exclusivité

Catalogues et Renseignements aux

ÉtS MOREAU, 5, rue Edmond Roger, PARIS-XV*
Téléphone: VAU. 12-44

Constructeur spécialisé en Radio depuis 1920
PU6L RAPTV

v j. d eôicgïKt"
ÆfcftcmXe c/Vf\xxùi£..'déJSedjjüe.

~ cUttfoe -éèo oTuPea
' CiOSrO .JABI. t*QutJuks&mon J‘£litnnt UartJ

M. C. H.
BOUTONS - BOUTONS FLÈCHES

SUPPORTS pour T.S.F.
FICHES MALES pour cordons d’alimentationRtPRÉStNTANTS recherchés pour chaque département

E L A S T O, s. A. R.L.
(Service Al

12, rue Jules-Simon. SAINT-ÉTIENNE (Loire) 4, Rue Henri -Feulard, PARIS (10*)
Tél, : BOTzaris 51-62

PUSl.

CONDENSATEURS
AU MICA IKHR

SEURDES DÉPARTEMENTS
MINISTERIELS

FQUM :

RECEPTEUR DE TRAFIC
S.P.-IOSTéâFïY QO

17, RUE FRANC ŒUR.PARIS ( XVIII )
MON : 61- 19 02- 93

GAMMA
15, Route de Saint-Etienne, IZIEUX (Loire)

T«. • «S^Seinl-Chemoné

BOBINAGES - ÉQUIPEMENTS PARTIELS
Gare : Saint-Chamond

AMPLIFICATEURS •TOUT MATERIEL B.F.* APPAREILS DEMESURE
FICHES • BOUTONS •QUARTZ9 GAMMESPOUR

FABRICATIONS
OC •PO •GO + 6 OC étalées

âmiCATIOHS INMSTWEUJS RADIOéLECTBIQUES

“tsrtVA DT MAUSSMANN -
à ASNltBES (Se .m m m m -

rwc RAPT....
XXII



P ANDRICNA P P A R I I L S
INDISPENSABLE
AUX DÉPANNEURS

#Sle SERVICEMAN
lampomélra universel pour l'essai

de foutes les lampes

#

1945KADIU
A R R A S

SÉDUIT LES CONNAISSEURS
DE 1947

la MASTER
hdldrodvne couvrant toute la gamma
de 7,50 m * 3.000m (100 kC/i . 40

mdgatyclet/»). Grand* prdciiion. FLANDRIEN-RADIO
a mis à loi
agents du i

orgonl
ordre et cl

position de MS

1de la France
on de premier
dos appareils

>n parfaite.

1« POLYTEST
appareil d* m*iur# unlvanal pan do

R E V I
I d'Outro-mcr. ’
représentation
rt région.

de FranceI
demandes li

pour vi

C O N S T R U C T I O N R A D I O-É L E C T R I Q U E
F R A N Ç A I S E

6

CENTRAL-RADIO COKBSIOtMMIl
imMiatMi

MODÈLES
3 « 4

LGAMMES JLE FLAMDRIEM -RADIO
35, IMNlOBI,PMB-1* - T4L , LA». 12-00 et 01 BOULEVAPO CARNOTUSINES & BUREAUX 16 .

ARRAS ( P.«a Ma

ECOLE CENTRALE DE TSF
1 2. R U E D E L A L U N E P A R I S
COURS DU JOUR . DU SOIR
OU PAR CORRESPONDANCE
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JAMAISmeTkfiteroià
&-bvAaMenpj^ yQ^

D Y N A T R A
41, Ruo des Bois, PARIS-19» - Tél. : NORD 32-48

LES POSTES

RADIO-L.G.
Modèle 547
6 lompes ALT.

K®

LAMPEMÈTRE ANALYSEUR, TYPE 205 '
AVEC CONTROLEUR UNIVERSEL ET CAPACIMÈTRE

A LECTURE DIRECTE
Modèle 347
5 lompee T.C.

• LAMPEMÈTRES 205 bis et 206 (SUPERLABO)
•SURVOLTEURS-DÉVOLTEURS 1, 2,3 et 5 AMP.
• TRANSFOS D'ALIMENTATION

• AMPLIS VALISE, 9 watts

• AMPLIFICATEURS 15, 20 et 35 watts
e HAUT-PARLEURS à excitation 21, 24 et 28 cm

dôle 447
mpes ALT.Moc

6 lu IliÉ

ETABLISSEMENTS RADIO-L.G.
48 , RUE DE MALTE PARIS ( XI* )

T t i OBERKAMPC 13- 32
Expédition lapide Métropole, Colonies ef Étranger.

PUBLRAPY
CATALOGUE DEMANDE

/ôrifëû&£œft/i/sca/icfo!?INTERMONDE
"RADIO-TOUR "

J . D A M I A N I S C*
33, Rue de la Tour-d'Auvergne, PARIS-9*

ÎEQUENCE(Malton fondée en 1922)

" L a marque qui dure"
POSTES, CHASSIS et MAQUETTES

Modèle

MBA 5 QUARTZ OSCILLATEURS pour Emission et Réception
Type A i culot octal •130 JCcfsk 9 Mc /a
TypeI boîtier 7 brochet • 4 Mcft à 14 Mcft

K<Ji à 9 McftDimensions:
Long.390 - Haut .270

P' ol. 210

Type E
SPECIALE

boîtier 2 brochet 130

Type •. 14Mcft à 30 Mc/ t turfréq.
Type E i 9Mcftk 30 Mc /t sur fréq.
QUARTZ 100 kc/ a è 1000 Kcfak «rende

sfabll. absolue 1x10-4

fondement.
fond«ment.

Kc/ t
N 10

stabtl.
OSCIUATEUR-ETALO 00 Kc(tHP Princops 17 cm QUARTZ bette fréquence 4000 ppc k lOOKcft

QUARTZ Curie
QUARTZ Métallisés QUARTZ Mtrea

TOUS CRISTAUX SPECIAUX SUR DEMANDE —Poste de classe Présentation impeccable
ÉQUIPÉ en LAMPES EUROPÉENNES ou AM ÉRICAINES

REPRESENTANT GÉNÉRAL POUR IE MIDI :
M. PIERRE, 25, Ruo do Mail, NIMES (Gord)

PU»L «APY

(tt w
LABORATOIREDEPIéZOELECTRICITé,!7bi*.r.Rivay,LEVALLOIS (Soino)
AOMO GMral pour TALCfUi . LAIOHATOIM «AOIO-IUCTAIC.O. «uo «ovioo. ALGER
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B. R M.SOCIÉ T É4SES
34, RUE MARIUS - AUFAN - LEVALLOIS (Sain*)

TtL i PÉIL. OJ 00

PRÉSENTE
SES DERNIÈRES CRÉATIONS

AMPLIFICATEURS
ET COMBINES
I5w.-30w.-45 w.

Sotfg! :

" CINÉMAS J.DANCINQS |
Catalogue sur demanda

7:
BLOC 638- 4 INDUOANC(S «ÉGLAUIY

BLOC 712
POUR TOUS COURANTS

3 GAMMES

n 3 GAMMES

BLOC R 513,Rue des Plante» PARI» 14* •SUF.Q 4- 4RATELIERS ET BUREAUX :
3 GAMMES - 4 INDUCTANCES RÉGIABUS
SPÉCIAL POUR POSTES lATTIRUS - LAMPEÎ

1. R- 5. FONCTIONNANT AVEC CADRE.

BLOC 157
LIVRABLE A PARTIR DI SIPTIMBRIr RB JEUX SPÉCIAUX

POUR POSTES VOITURESsr15, Ruo du Prossoir
Ménilmonlant 96-72

Condensateurs au mica
mé ta l l isé pour H. F.
MODÈLES STANDARD - PROFESSIONNEL

GRATTABLE POUR M. F.

P A RIS - 20*

M. F. 63
A NOYAUX XÉCLAMS

M. F. 1512
A POTS R ÉGLABLES

M.F. Typa 117
(25 X 60)

Qrand.ur naturp

Poli farméa réglablaa
Modèle dépoté

PLAQUETTES ADAPTATRICES POUR ÉCOUTI
GAMME CHALUTIERS

FUN_ RAPY

0ct̂ ic
SA GAMME DE
RECEPTEURS
DE GRANDE

CLASSE
4,Set6 lampes

BOBINAGES
A. LEGRAND

Société è responsabilité l.mitée au Capital de 500 000 lune»

22. RUE DE LA QUINTINIE. PARIS-15*
TÉL . LICourb* «2-04

BOBINAGE É LECT R O - M É CAN IQU E
BOBINAGE TÉLÉPHONIQUE

BOBINAGES DIVERS SUR PLANS
APPAREILS DE MESURE
Bftblnag.iL partira.2(100 àloo / loo d,..

BOBINAGES RADIOÉLECTRIQUES AMATEUR &PROFESSIONNEL
«API . .

CONSTRUCTIONS RADIO - É LECTRIQUES
6, RUE GIT- LE - CCEUR
PARIS GT T.l: ODE.02 SBOCEAMIC •
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PIÈCES DÉTACHEÉS POUR
CONSTRUCTEURS ET DEPANNEURS

EXPÉDITIONS
PR OVINCE

•>>̂ 3
38.Ruedel'ÉGLISE
P A R I S X V'Téléph VAU. 53-70

HÉTÉRODYNE DE SERVICE A W 3 N
( Résultat de 10 années consécutives de perfectionnement)

MODULATEUR DE FRÉQUENCE
OSCILLOGRAPHE
CAPACIM È TRE

BOITES DE RÉSISTANCES ET DE CAPACITÉS
ALIMENTATIONS STABILISÉES
GÉNÉRATEURS BF «T HF

GÉNÉRATEUR DE SIGNAUX RECTANGULAIRES
VOLTMÈTRE A LAMPES

'Sur demande, tous ces appareils peuvent être fournis avec Fini-Tropical"

RADIO-MARINO
POSTES - AMPLIS - MATÉRIEL

TOUT POUR LE RADIOTECHNICIEN
GROS - DÉTAIL

EXPÉDITIONS RAPIDES CONTRE REMBOURSEMENT
MÉTROPOLE ET COLONIES

14, RUE BEAUGRENELLE

P. DE PRÉSALÉ
CONSTRUCTEUR

MAISON FONDÉE EN 1910
TÉL

104, Rue Oberkampf - P A R I S ( XI*)
OBE. 51-16 PARIS- XV*VAUGIRARD 16-65RA AGIRE

f̂ëeveHoleafa/.. LINKE » C”(...POUR VOS CLIENTS
LA JOIE DANS B
LEUR MAISON fl D É M U L T I P L I C A T E U R S

pupitres inclinables, pygmée etc...
CUVETTES POUR ENCASTRER

les boutons dans l'ébénisterie
4, Rue Saint-Bernard, PARIS — ROQ. 14-62

PUBL.
2 MODÈLES

R 57: super al».
5 lampes T. O.

R 67 : super al».
6 lampes T. O.

don» 2 gammes
ondes courtes.

Pour la sécurité de vot clients et
leur satisfaction,nos appareils sont
équipés
mlllis et H.R. "Astorla " à bobine
compensée et excitation poussoo.
Tous courants et 25 périodes

sur demande.

transfo "Astoria 75

DANS NOS PROCHAINS NUMÉROS
* Voyage au pays des photons, par

H. Piraux.

* L'effet Doppler, par H.-V. Griffiths.
* Choix d'un tube cathodique, par

L. Chrétien.

* Oscilloscope T. B.C., par F. Juster.
* La liaison à charge cathodique,

par E. Aisberg.
* La liaison multiplex, par A.-V.-J. Martin.

inauiiiiîi
USINES ET BUREAUX:

3,RUE RIQUET..PARIS-Xixe TEL.NOR.93-61
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TRANSFORMATEURS M.F.
BBBBB

SKSSSSS

SERIE I.S.
Coeur du récepteur moderne, le trgnsfofmoteur M. F en assure la sélectivité,
lo sensibilité et dans une certoi
Grâce a leur «efficient de svftÇt
procurent un gain confén
leur courbe de résonart
parvient à concilier , la #
Climatisés par double H
varient pratiquement Jty
Entre — 45 et + 60° V
et celle de Q inférieure’)embase rigid

êlité musicale.
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ire à I0~* par degré

[9'O "
tCo>" 1

^ro
l l i )

.\ Stf> P

MOis°"

•» ,
p<

I«0|
o^ [on

Z,i<

os'0' .s'.:zfrr vii ou p°r rive,s- n*S^ËS/MATÉRIEL DE QUAUTÉ
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